
LES INONDATIONS DU GARD
ONT FAIT 31 VICTIMES

Provoquées par des pluies torrentielles

La vendange et la récolte des fruits sont gravement compromises
PLUSIEURS CENTAINES DE MAISONS ÉVACUÉES

NIMES, ler (A.F.P.). — Trente-et-une victimes — morts et disparus —
tel est le bilan officiel actuel des inondations qui , ainsi que nous l'avons
annoncé hier , ont brusquement ravagé, mardi , les vallées du versant sud
des Cévennes, face à la Méditerranée et au Rhône, dans le Midi de la
France.

La récolte des fruits et des raisins
est gravement compromise, dés cen-
taines d'arbres fruitiers sont arra-
chés, des troupeaux de moutons ont
péri , plusieurs centaines d'habita-
tions ont dû être évacuées.

La ligne Paris-Nîmes coupée
La grande ligne de chemin de fer

Paris-Nîmes est interrompue entre Ar-
les et cette dernière ville , par suite
de l'effondrement d'un pont. Les com-
municat ions par téléphone sont encore
précaires , plusieurs routes coupées, dont
les deux grandes routes venant de Pa-
ris et de Lyon.

La grande usine atomique de Marcou-
le est coupée de ses environs immé-
diats , et dans plusieurs localités, no-
tammen t la petite ville de Bagnols-sur-

Seze, la situation est encore critique.
On est sans nouvelles de nombreu x
habitants , agriculteurs ou villageois , et
de plusieurs pompiers et sauveteurs.

Des autos emportées
avec leurs occupants

Près d'un pont , coupé par les eaux
à Monclus , dans la même région , une
automobile occupée par deux femmes
et trois enfants a été emportée. Une
femme et un enfant ont disparu. D'au-
tres automobilistes sont manquants.

Les eaux se sont retirées , ou ont
baissé, hier matin , mais le temps reste
menaçant et on craint de nouvelles
pluies. Bagnols et plusieurs localités
environnantes sont encore à demi en-
vahies par les eaux, atteignant 2 mè-
tres.

(Lire la su i t e  en I S m e  page )

A la suite du typhon « Ida », de
graves inondations sévissent au Ja-
pon également. Voici une équipe de
sauveteurs à l'œuvre dans les rues

de Tokyo.

Des armes atomiques pour notre armée ?
Une mise au point utile au Conseil national

M. CHAUDET COMPLÈTE ET PRE'CISE LA DECLARATION DU 11 JUILLET
Notre correspondant de Berne nous écrit :
Il vous souvient sans doute que , le 11 juillet dernier , le.Conseil fédéral

se déclarait , en . principe, décidé à doter nos troupes d'armes nucléaires
tactiques. Il laissait entendre toutefois qu 'entre l'affirmation de principe
et une décision de fait , il s'écoulerait du temps encore.

Le communiqué officiel , dont la
rédaction n 'était pas des plus heu-
reuses en toutes ses parties , provoqua
dans le pays et à l'étranger, des com-
mentaires parfois délibérément mal-
veillants , mais aussi déhués de per-
tinence faute d'une information suf-
fisante.

Une occasion se présentait de pré-
ciser les vues et les intentions du gou-
vernement : l'interpellation de M. Giter-

mann , député socialiste de Zurich , dé-
veloppée la semaine dernière au Con-
seil national.

M. Chaudet a répondu , hier après-
midi et l'on trouvera , dans son exposé
les renseignements complémentaires
qu 'il aurait été utile de connaître plus
tôt , encore que tout observateur de
bonne foi pût les déduire déjà du texte
publié le 11 juillet,

Le chef du département militaire
rappelle d'abord pourquoi le Conseil
fédéral a été amené à prendre posi-
tion , alors que les données du pro-
blème restent encore floues.

Ce fut l'annonce d'une initiative que
projetait de lancer un « mouvement
suisse contre l'armement atomique.»
qui obligea le collège exécutif à sortir
de la réserve observée jusqu 'alors .

Besponsable de la sécurité extérieure,
le Conseil fédéral devait s'opposer à
une tentative qui visait , « avant toute
étude préalable > — et ces mots sont
essentiels — à limiter de manière
durable la liberté qu'entend garder
tout gouvernement soucieux de ses
responsabilités de proposer pour la dé-
fense nationale les armes probablement
les plus efficaces. Une prise de posi-
tion était d'autant plus nécessaire que,
de l'étranger, on tentait de faire pres-
sion sur l'opinion publique.

O. P.
(Lire  la suite en 19me page)

Les «Cornet»
voleront

de nouveau

Après avoir subi pendant quatre am
les examens les plus exigeants

Mais le nouveau modèle
est bien différent de l'ancien

LONDRES , ler. — Du correspondant
de l'Agence télé grap hique suisse :

Lundi , les avions de lign e à réaction
construits par la maison de Havilland
ont de nouveau obtenu l'autorisation
de voler qui avait été retirée il y a
quatre ans aux anciens modèles « Co-
rnet ». Le premier appareil du nouveau
modèle, qui a été soumis depuis près
de quatre ans aux examens les plus
exigeants qu'on peut concevoir, a été
remis mardi à la BOAC (British Over-
seas Airways Corporation). La BOAC
en a commandé jusqu 'à présent 19 et
la BEA (British European Airways) 6,
lesquels seront mis en service sur les
lignes de Borne, d'Athènes et de Mos-
cou.

Les examens et épreuves auxquels
ont été, soumis les nouveaux appareils
concernaient surtout la fa t igue du ma-
tériel. L'endurance de leur surface
portante  est cinq fois p lus grande et
celle de la cabine six fois plus grande
que pour les premiers « Cornet ». On
considère en Angleterre le nouveau
« Cornet IV », qui n 'a plus en quelque
sorte que l'élé gance de l igne  du « Co-
rnet I », comme l' apparei l  le p lus
éprouvé du monde.

Les déclarations de M. Dulles
accueillies avec stupeur '

par les nationalistes chinois
Tàipeh r é af f i r m e  sa décision inébranlable de ne jamais accepter

la moindre concession en ce qui concerne les îles côtières

M. Eisenhower remet les choses au point
TAIPEH, ler (A.F.P.). — Les déclarations faites par M. Foster Dulles

au sujet d'un éventuel retrait , total ou partiel , des garnisons nationalistes
défendant les îles Quemoy et Matsu sont accueillies avec stupeur par les
milieux nationalistes chinois.

On fai t  remarquer en effet  que cette
n t t i l u d e  du secrétaire d 'Etat  américain
prend l'aspect d'une capi tulat ion avant
la let tre et que ses conséquences peu-
vent être tragiques. Les milieux offi-
ciel s du K u o m i n t n n g  saisissent cette

occasion pour réaffirmer leu r détermi-
nation inébranlable de ne jamais accep-
ter la moindre concession en ce qui
concerne les îles côtières , et leur vo-
lonté de maintenir dans ces îles toutes
les forces armées qu 'ils jugeront né-
cessaires.

Au surplus, ajoute-t-on dans ces mi-
lieux , la question du retrait envisagé
par M. Dulles ne se .posera même pas,
puisque ce retrait serait en effet  fonc-
tion d'un succès des négociations , en-
treprises par Washington avec Pékin.

(Lire la suite en 19me page)

A1X-EN-PROVENCE . 1er (A.F.P.) .
— Pablo P icasso s 'est rendu ac-
quéreur à Vauvenargues , pet ite com-
mune des Bouches-du-R hône , située
à une quinzaine de kilomètres d'Aix-
en-Provence , du château qui , au
X V I I I m e  siècle a été habité par le
moraliste Luc de Clapiers , marquis
de Vauvenargues. Le château fu t
aussi la propriété du maréchal Pé-
tain . Il appartena it jusqu 'ici à un
industriel marseilla is . Picasso va faire
aménager le château où il compte
s'installer définitivement au mois
de novembre.

Le château de Vauvenargues , im-
posant bâtiment carré et massif à
l'allure de forteresse , dont ' la cons-
truction f u t  achevée au XVIm e siè-
cle , comporte une quarantaine de
pièces . Sur la route qui conduit à
Rians , il domine un site magnifique
et sauvage , au nord de la montagne
de Saint-Victoire. La propriété com-
prend un millier d 'hectares de terres
et de bois.

Picasso, châtelain
de Va^verarguss !

C'est aujourd 'hui  que s'ouvre à Paris le Salon annuel de l'automobile , au
Grand Palais. Notre cliché nous fa i t  assister aux derniers préparatifs dans

la grande salle de l'exposition.

Le Salon de l'auto s'ouvre aujourd'hui à Paris

Ce que sera la nouvelle marine
de guerre allemande

Plus de cuirassés, de croiseurs et de porte-avions, mais des
vedettes rapides, des dragueurs de mines, des convoyeurs

et des sous-marins

¦ De notre correspondant pour les
affaires allemandes :

Pour la seconde fois en moins
cfé trente ans, la marine de guerre
allemande a été rayée du nombre
des vivants, par décisions des
puissances alliées, au lendemain de
la capitulation du Troisième Reich;
pour la seconde fois également
elle est en train de renaître de ses
cendres avec l'approbation des
mêmes Alliés.

La République fédérale, bien en-
tendu , n'a pas le droit d'agir à
sa guise. Toutes ses acquisitions
doivent avoir l'agrément de ses
vainqueurs occidentaux et une li-
mite de 3000 tonnes est imposée
à ses unités militaires. C'est néan-
moins un pas de franchi , le plus
difficile peut-être... après 1918, les
restrictions n 'étaient également pas
tombées d'un coup, ce qui n 'em-
pêcha pas l'Allemagne hitlérienne
d'ouvrir les hostilités avec la flotte
sous-marine la plus puissante du
monde et quelques unités de sur-
face qui donnèrent du fil a ' re-
tordre aux Alliés.

Des bateaux
plutôt que des navires

Pour le moment, donc , les ému-
les éventuels de von Tirpitz et de
Racler devront renoncer à l'espoir
de faire  manœuvrer  des croiseurs
et des cuirassés, dont le rôle appa-
raît d'ailleurs de plus en plus pro-

blématique dans les conflits à ve-
nir. Il leur reste comme fiche de
consolation des vedettes rap ides ,
des dragueurs de mines,' des con-
voyeurs et des sous-marins. Ce n'est
déjà pas si mal.

A l'heure actuelle, Ja nouvelle
marine de guerre allemande n'existe
encore qu 'à l'état de projet , ou peu
s'en faut.  Ses plus grandes uni tés
sont un torpi l leur  prêté par les
Américains et deux sous-marins
rescapés de l'anc ienne  flotte hitlé-
rienne. A ces trois rafiots pas bien
méchants v iennent  s'ajouter 180
bateaux de plus faible  tonnage , dont
le _ seul qui mérite une men t ion
spéciale est le « Gœttingue », dra-
gueur de mines pouvant fi ler seize
milles à l'heure et qui est l'unité
la plus moderne du monde dans
sa catégorie ; le « Gœttingue » pos-
sède notamment un revêtement de
bois qui le rend insensible aux mi-
nes magnétiques. Dix-huit  bateaux
similaires viendront  prendre  p lace
dans la mar ine  de la Républ ique ,
à raison d' un par mois, ainsi  que
douze torp illeurs et 120 uni tés  p lus
petites. Enf in , la construction d' un
petit croiseur de 4000 tonnes a été
autorisée par les Alliés d'Occident ;
il servira de navire d' instruction
et représentera le pavillon germani-
que dans les manifestations navales
étrangères.

Léon LATOTJR.

(Lire la suite eu ISme page)

MELUN , ler (A.F.P.). — « Donnez-
moi juste un bidon de deux litres
pour me dépanner I J' arrive tout de
suite, pour faire le plein t>, disait
Henri Guilbaud aux garagistes suc-
cessifs .chez qui il venait s 'appro-
visionner en essence. C'est ainsi que ,
sans s'encombrer de la carte grise ou
du permis de conduire , prat iquement
aussi sans essence, il traversa la
France de bidon en bidon... Huit
cents kilomètres, de Marseille à la
région parisienne. Hélas ! A la Ferté-
sous-Jouarre, à une cinquantaine de
kilomètres de Paris , un garagiste ,
moins confiant que ses collègues,
alerta la police et l'ingénieux auto-
mobiliste termina son voyage en
prison.

Le resquilleur en prison

Le 2 octobre 1738 qui était un jeudi,
comme cette année, paru! a Neuchâtel
la première « Feuille d'avis » fondée ei
édilée par François-Louis Lichterhan.
|| y a donc deux cent vingt ans au-
jourd'hui que notre journal voyait le
jour, et si ce) anniversaire n'est pas
aussi marquant qu'un centenaire, il
convient de ne pas le laisser tomber
dans l'oubli.

Sans vouloir refaire l'historique qui
a paru dans notre numéro spécial de
1938, disons que notre ancêtre se pré-
sentai ! sous la forme d'une seule feuille
de format allongé. Au recto se trou-
vaient des annonces el au verso des
nouvelles de l'étranger, assez fraîches
puisqu'elles dataient du mois de sep-
tembre ; une seule information locale
avait Irait à un projet de loterie.

Seuls ont éfé conservés les numéros
des 2 ef 9 octobre et il est probable
que François Lichtenhan n'obtint pas
tout le succès qu'il atlendaif de son
initiative.

Une aufre date devait être rappelée
cette année. C'est en 1758, en effet ,
que parut une « Première Feuille
d'avis ». Cette appellation était un nu-
méro d'ordre de la série annuelle
mais, comme nous l'exp liquons plus
loin, on crut longtemps que c'était la
première feuille d'avis fondée à Neu-
châtel.

Nous ignorons aujourd'hui quelle fut
la destinée de la feuille lancée en
1758, parce que toutes les collections
ne nous on| pas été conservées. Ce
qui est certain, d'après les archives de
la maison, c'est que, dès les années
1760, il y eut à Neuchâtel un journal
d'annonces et de nouvelles qui s'appe-
lait « Feuille d'avis ».

Les débuts, donc, n'ont pas été fa-
ciles. Il a fallu s'y reprendre à deux
fois au moins pour créer à Neuchâtel
un journal qui ait quelque chance de
durer. La chose n'a du reste pas de
quoi surprendre si l'on songe que
notre ville, il y a deux siècles, ne
comp tai! guère plus de 3600 habitants I

Le courage ef la ténacité des pre-
miers éditeurs ont finalement trouvé
leur récompense. La « Feuille d'avis »
s grandi avec lenfeur certes , mais
aussi en s 'assuranf des positions solides.
Elle a bénéficié dans une mesure non
négligeable du développement de la
ville où elle avait vu le jour, de ses
environs, et en particulier des gros
bourgs du vignoble.

Ce qu'est la « Feuille d'avis de Neu-
châtel » de 1958, la place qu'elle a
prise dans le concert de la presse
romande, nos lecteurs , je pense, le
savent aussi bien que nous. On a dit
el écrit beaucoup de choses sur le rôle
que joue la presse dans la formation
de l'opinion. Ce rôle n'est pas contes-
table mais, inversement, il faut voir
aussi qu'un pay., qu'un peuple contri-
buent à façonner à leur image le
journal du cru. La « Feuille d'avis »
reflète ainsi les (grandes) qualités et
les (petits) défauts des Neuchâtelois.
Ceux-c i, ils l'ont prouvé tout au long
de leur histoire, ont le goût de l'in-
dépendance. Nous aussi. D'ailleurs la
liberté de la presse sans l'indépen-
dance ne serai) qu'un vain mot. Ef si
la « Feuille d'avis » venait à tomber
dans un piaf conformisme, ce seraient
ses lecteurs qui s'empresseraient de lui
rappeler ce qu'ils attendent d'elle.

Deux cent vingt ans

A la section culturelle du pavillon français de l'Exposition de Bruxelles, on peut voir un panneau où
se trouvent  différents journaux imprimés en frança is mais paraissant hors de France dans toutes les
parties du monde. Nous reproduisons ci-dessus ce panneau où nos lecteurs reconnaîtront — s'ils ont
de bons yeux ou s'ils s'aident d'une loupe — le p remier numéro de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

de 1738.

Les étapes franchies par notre jour-
nal au cours de sa longue existence
son( évoquées par le texte et l 'illustra-
tion. Le lecleur se rendra compte des
modif ications apportées à la p hysiono-
mie et à la présentation de la « Feuille
d'avis de Neuchâtel » depuis la date
initiale de sa publication.

En page 3 aujourd'hui :
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JUBES COMMUNE

' |§p PESEUX
Assemblée

des propriétaires
de vignes

Les propriétaires de
vignes sont avisés que
l'assemblée pour la fixa-
tion de la levée du ban
des vendanges aura lieu
le. vendredi 3 octobre,
à 18 heures, à l'aula de
la maison de commune.

Peseux, le 2 octobre
1958.

Le Conseil communal.

Mise à ban
Avec l'accord de la So-
ciété d'assurance « Win-
terthur », la maison Piz-
zera & Cie S. A., entre-
prise de construction et
de travaux publics, à
Neuchâtel met à ban
le chantier de la cons-
truction de « l'immeuble
commercial Salnt-Honoré
2 » à Neuchâtel, ouvert
sur les articles Nos 197-
607-1032-2084-2085 du ca-
dastre de Neuchâtel. En
conséquence, défense
formelle et juridique est
faite à toute personne
non autorisée de péné-
trer et de séjourner dans
ledit chantier et l'im-
meuble en construction.
Les contrevenants seront
passibles de l'amende
prévue par la loi. Les
parents et tuteurs sont
responsables des mineurs
placés sous leur surveil-
lance.

Neuchâtel , le 25 sep-
tembre 1958.
¦ Mise à ban autorisée.
Neuchâtel , le 26 septem-
bre 1958.

Le président du Tri-
bunal : B. Houriet.

PIZZERA & Cie S. A.

NOUS CHERCHONS VOYAG E1JR
pour salami et viandes séchées, à la comml».
sion, pour visiter hôtels, commerces, grande»
maisons. — Ecrire à case postale 6318, Lugano.
Centre.VILL j  DE M NEUCHAT EL

Fête des Vendanges 1958
Avis aux usagers de la route

En raison de la grande affluence de véhicules, la veille et le
jour de la Fête des vendanges, nous invitons instamment les
usagers de la route à bien vouloir se conformer aux ordres des
agents et aux mesures suivantes qui s'imposent pour éviter des
embouteillages et assurer un écoulement du trafic aussi rapide
que possible :
Samedi après-midi 4 octobre 1958
ROUTE No 5

Le trafic de transit dans les deux sens est détourné par le sud
de la poste, les Beaux-Arts, l'avenue du ler-Mars.
ROUTES Nos 10 et 11

Les véhicules venant de la Chaux-de-Fonds et de Pontarlier sont
dirigés sur les Parcs - chaussée de la Boine - faubourg de l'Hôpital
ou sur les Poudrières - Saint-Nicolas - Pommier.

La descente de la rue de l'Ecluse est interdite.
La circulation dans les rues du Seyon - Hôpital - Saint-Maurice -

Treille - Epancheurs - Saint-Honoré ainsi que dans les rues
adjacentes est interdite ; elle n'est autorisée qu'aux commerçants
bordiers.

Samedi 4 octobre 1958, dès 19 heures
ROUTE No 5

Le trafic de transit  dans les deux sens est détourné par le sud
de la poste, les Beaux-Arts, l'avenue du ler-Mars.

ROUTES Nos 10 et 11
Les véhicules venant de la Chaux-de-Fonds et de Pontarlier en

direction de la ville sont dirigés dans ces trois voies :
a) les Parcs ;
b) les Poudrières - Ecluse - Bercles - Terreaux - faubourg

de l'Hôpital ;
c) les Poudrières - Château - Pommier.
ROUTE No 5 en direction des routes Nos 10 et 11

Les véhicules venant de Bienne et de Berne en direction de la
Chaux-de-Fonds et de Pontarlier sont dirigés par l'avenue du
ler-Mars - Orangerie - avenue Rousseau - Serre - avenue de la
Gare - Sablons - Parcs.
CENTRE

La circulation est totalement interdite dans le centre de la ville
à l'intérieur du secteur limité par les rues des Moulins - Trésor -
place des Halles - Epancheurs - Saint-Honoré - Hôtel-de-Ville -
Terreaux et Bercles.

L'interdiction de circuler frappe également les rues ci-dessus à
l'exception des Bercles et des Terreaux , où les conducteurs devront
se conformer aux indications des agents.

Dimanche 5 octobre 1958
1. Les véhicules venant d'Yverdon en direction de la Chaux-de-

Fonds - Bienne - Berne - Bâle :
La circulation est détournée dès Colombier, par Bôle - Roche-
fort -. les Grattes - Boudevilliers, par les Hauts-Geneveys pour
la Chaux-de-Fonds, par Dombresson - Saint-Imier pour les
autres directions.

2. Les véhicules venant du Val-de-Travers se dirigeant sur Bienne -
Berne - Bâle utilisent depuis Rochefort les mêmes routes de
transit que celles prévues ci-dessus sous chiffre 1.

3. Les véhicules venant de Bienne en direction d'Yverdon - Lau-
sanne sont détournés à Saint-Biaise en direction d'Anet - Morat.

4. Les véhicules venant de Bienne en direction de Pontarlier et de
la Chaux-de-Fonds sont détournés à Saint-Biaise par Hauterive -
les Cadolles - Fenin - Valangin.

Circulation interne " *
SENS AUTORISÉ
a) Route No 5, ouest - est, de Serrières en ville.
b) Promenade-Noire - Evole - Port-Roulant - Tivoli, est - ouest.
c) Poudrières - Saint-Nicolas, ouest-est jusqu'à 16 heures,

est - ouest dès 16 heures.
d) Parcs - Sablons, ouest - est -
e) Côte - Bachelin, est-ouest.
f) Faubourg de la Gare, ouest-est dès 16 heures.
g) Rocher, est - ouest dès 16 heures,
h) Fahys, ouest-est dès 16 heures.
i) Orée - Matile - Cassardes, est- ouest. (La descente de la Cas-

sarde est autorisée jusqu'à 16 heures, mais sans accès à la rue
Matile.)

j) Montée de Fontaine-André' dès 13 heures.

Interdit à la circulation
a) Comba-Borel.
b) La Coudre - avenue du Vignoble - Portes-Rouges.
c) Crêt-Taconnet - Gibraltar jusqu'à 16 heures. En direction des

Saars. (Descente autorisée dès 16 heures. Accès en ville impos-
sible.)
La circulation normale sera vraisemblablement rétablie entre

19 et 20 heures.
Nous tenons à exprimer par avance notre reconnaissance envers

les usagers de la route qui se conformeront à ces mesures restric-
tives prises dans l'intérêt général de la circulation ; ils faciliteront
ainsi la tâche particulièrement difficile de nos agents durant ces
deux journées. DIRECTION DE LA POLICE.

ÉCOLE DE MÉCANIQUE El ÉLECTRICITÉ
N E U C H Â T E L

L'Ecole organise un cours du soir sur le

CALCUL D'ATELIER
Emploi de la règle à calcul

Calcul d'engrenages
Diviseur différentiel, etc.

pour mécaniciens et électriciens
Ce cours comprendra 12 leçons (1 fois par semaine)

et commencera à mi-octobre
Prix du cours : Fr. 18.—

S'inscrire auprès du Secrétariat : rue Jaquet-Droz 7
Tél. 518 71 ,

TARAGES
A LOUER, ensemble ou isolément,

4 garages à l'avenue des Portes-Rouges
105 ; chaque garage est assez grand
pour recevoir une camionnette. Loyer
mensuel pour un garage : Fr. 40. —̂.
S'adresser à l'étude Roger Dubois,
notariat et gérances, 3, rue des Ter-
reaux, Neuchâtel (tél. 5 14 41).

On demande pour tout de suite

mécanicien
ou manœuvre en mécanique

Se présenter à COSMO S. A., Colombier.

Orchestre de la ville
cherclie à louer à l'an-née> sous-sol
pour ses répétitions. —
Prière de téléphoner en-
tre 19 et 20 heures au
No 5 41 95.

A louer, pour tout de
suite, a l'ouest de la
ville, un

STUDIO
avec cuisine, salle de
bains, terrasse sud, dans
immeuble neuf . Service
de concierge. Chauffage
central. Tél. 7 91 87.

Entreprise industrielle cherche pour l'en-
tretien de ses immeubles

peintre
habile et expérimenté , sachant travailler
seul. — Offres avec références et préten-
tions de salaire sont à adresser sous chiffres
P5974 N à Publicitas, Neuchâtel.

A louer tout de suite,
aux Pralaz 60, à Peseux,

GARAGE
35 fr. par mois, y com-
pris chauffage, lumière
et eau. S'adresser à :
Caisse de retraite de
Chocolat Suchard S. A.,
Neuchâtel-Serrlêres, tél.
5 64 32.

A louer près de la
gare

STUDIO
1 pièce, salle de bains
et cuisine. Tél. 5 39 19
ou 7 16 92.

Pour date à convenir , grande

entreprise engagerait

|VENDEUSE
I pour le rayon des disques. Excel-
I lentes conditions de travail. Place

stable et bien rétribuée.

I Les personnes connaissant h fond

cette branche peuvent adresser leurs

offres avec curriculum vitae com-

I plet et photo à case postale 67,
la Chaux-de-Fonds.

A louer, pour le 24
octobre 1958,

appartement
tout confort, 3 M, pièces,
170 fr. par mois.

S'adresser à Mme Muf-
fang, Sainte-Hélène 38,
la Coudre, ou à MM.
Comina et Mobile, Saint-
Aubin (NE).

Echange
Fonctionnaire CJ.F.

cherche appartement de
4 pièces avec bains con-
tre un de 3 pièces avec
bains, à Neuchâtel. —
Adresser offres écrites à
D. X. 4008 au bureau de
la FeuUle d'avis.

jg îjjhMl] L'Ecole professionnelle 
de 

jeunes filles,
•|1|E1||1| en collaboration avec , ,

f̂tP̂
1 le Conseil neuchâtelois de la famille

^ î[̂  ̂ organise les cours suivants i
COURS DE FORMATION FAMILIALE j

2 soirs sont réservés à chaque sujet, collège
des Terreaux

BUDGET FAMILIAL, 8 et 13 octobre : M. Sam
Humbert.

ACHAT A CREDIT ET ÉCONOMIE PREALABLE,
20 et 27 octobre : Mme Juvet-Nardln.

LES ASSURANCES, 3 et 10 novembre : M. Pierre
Rieben.

DROITS ET DEVOIRS DE LA FEMME MARIÉE -
RÉGIMES MATRIMONIAUX, 18 et 25 novembre:
M. Bertrand Houriet.

COURS PRATIQUES de 6 heures, collège
des Sablons

LOISIRS EN FAMILLE (bricolage, jouets, pan-
neaux décoratifs) : Mme Dora Wyler .

LAMPES ET ABAT-JOUR à bon marché ! Mme
Jacq. Grossen.
Renseignements et Inscriptions à l'Ecole

professionnelle de jeunes filles. — Tél.
5 11 15. Collège des Sablons.

Chambre à louer à mon-
sieur près de la gare.
Tél. 5 84 13,

A louer, près de la
poste, chambre à em-
ployé ou fonctionnaire
sérieux et ordonné.

Demander l'adresse du
No 4036 au bureau de
la FeuUle d'avis.

Poux le 15 octobre ou
pour date à convenir,

joli e chambre
avec part à la salle de
bains (eau chaude), à
demoiselle sérieuse. —
Tél. 5 53 66.

Pour le 15 octobre ou date à convenir,
demande une

vendeuse
Chambre
bien ensoleillée, chauffa-
ge central, avec bonne
pension, poux demoisel-
le. Tél. 5 66 32, Mme G.
Luder, Parcs 121.

bien au courant de la branche. Libre tous
les dimanches. — Adresser les offres avec
photo et copies de certificats à la confiserie
Wodey-Suchard, Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée immédiate
ou à convenir, une

JEUNE FILLE OU OAME
pour porter les corbeilles. Place stable.

Se présenter >""¦*%(̂U/LOUTRE
&H<H**>t>(tovt2-SA

Munira

On cherche

TERRAIN A BATIR
de 600 à 700 m2, à Neuchâtel ou aux envi-
rons ; accès pour voiture. — Adresser offres
écrites à R. L. 4040 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout de suite

bonne sommelière
connaissant les deux services , langue fran-
çaise exigée. — S'adresser au bureau de
l'Hôtel du Soleil, Neuchâtel. Tél. 5 25 30.

Bonne pension au centre
avec grande chambre in-
dépendante & 1 ou 2 lits.
TéL 5 91 84.

A louer

belle grande
chambre

à 1 ou 2 personnes, avec
pension soignée. Télépho-
ne 5 79 89.

Nouveau bar à café en
plein centre de Neuchâ-
tel cherche, pour dé-
but novembre 1958,

sommelières
actives

sér ieuses,  présentant
bien et de toute con-
fiance. Faire offres sous
ch il 1res V. P, 4044 - au
bureau de 1» Feuille
d'avis.

MÉNAGÈRE
honnête et de confiance
est demandée pour l'en-
tretien d'un Intérieur
de 2 personnes. Nourrie
et logée, congés régle-
mentaires. Adresser of-
fres écrites avec préten-
tions de salaire, à X.
R. 4047 au bureau de la
Feuille d'avis.

Restaurant de Neuchâtel cherche

p ersonne de conf iance
ayant travaillé dans l'alimentation, pou r
l'économat, le contrôl e des marchandises et
travaux faciles de dactylographie. Dimanche
libre. — Adresser offres écrites à Y. S. 4048
au bureau de la Feuille d'avis.

W ^
A vendre à Cernier

maison familiale
de 5-6 chambres, dépendances, ver-
ger de 1113 m2. Situation de pre-
mier ordre. Entrée en jouissance
immédiate. S'adresser à Me Paul
Jeanneret, notaire, Cernier.

L . à

A louer à monsieur

chambre
et pension

simples. — Offres sous
chiffres P. 5957 N., à
Publicitas , Neuchâtel.

Importante entreprise de Neuchâtel

cherche, pour son service des ventes, un jeune

employé de bureau
de langue française, pour correspondance et
travaux de bureau divers. Habile sténodactylo-
graphe.
Nous offrons : place stable, conditions de travail
agréables, semaine de 5 jours, institutions so-
ciales. Formation ultérieure en qualité de repré-
sentant pas exclue.
Prière d'adresser offres détaillées avec copies
de certificats et photographie sous chiffres W. G.
4046 au bureau de la Feuille d'avis.

Chambre avec pension
soignée, pour jeune hom-
me. — Beaux-Arts 24,
2me.

On cherche

employée
de maison

pour la Journée ou la de-
mi-journée dans un petit
ménage près de Neu-
châtel. ItaUenne accep-
tée. Ecrire sous chiffra
P. 5970 N. à Publicité*
Neuchâtel.

¦ Famille solvable de 3
personnes demande à
louer

appartement
de 3 pièces. Région Ser-
rlères-Auvernier. Adres-
ser offres écrites à W.
P. 4023 au bureau de
la Feuille d'avis.

A VENDRE
au bord du lac de Neuchâtel, entre
Yverdon et Neuchâtel, en bordure de
la route cantonale,

TRÈS BELLE VILLA
avec plage et port privés

grand living-room avec cheminée à feu,
6 pièces, cuisine, saille de bains, cen-
tral, balcon, garage, dépendance, serre,
très beau jardin arborisé de 5718 m2
avec accès direct au lac, pièce d'eau.
Quartier résidentiel.

Agence Immobilière CLAUDE BUTTY,
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

On cherche pour pen-
sion de Jeunes filles

employée
de maison

sachant cuisiner. Bons
gages et congés régu-
liers. Demander l'adresse
du No 4049 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande à louer
pour dame seule

un appartement
1 à 2 chambres, cuisine,
chauffé ou non. Région
Auvernier/le Landeron.
Ecrire sous chiffres N.D.
3932 au bureau de la
Feuille d'avis.

GAIN
ACCESSOIRE

offert à représentants
(tes) pour distribution
de prospectus intéres-
sant chaque personne.
Adresser offres écrites *
A. V. 4045 au bureau de
la Feuille d'avis.

D e m o i s e l l e  sérieuse
cherche

chambre
indépendante

à Serrièrs ou Neuchâtel.
Tél. entre 12 h. et 14 h.
au 8 19 41.

Propriété
modeste

aux Grattes
sur Rochefort

comprenant maison an-
cienne de 4 petites
chambres, cuisine, gran-
ge, écurie, remise et
3000 mètres carrés de
terrain en champ et ver-
ger. Prix : 20.00 francs.

Etude Jean-Pierre MI-
chaurt, avocat et notaire,
à Colombier.

VILLEJE Hl NEUCHATEL

CONFETTI
Le Conseil communal autorise l'usage de

confetti sur la voie publique, à l'occasion
de la Fête des vendanges , les samedi 4 et
dimanche 5 octobre 1958, mais seulement
aux heures et endroits suivants :
Samedi, dès 15 heures, exclusivement sur

l'emplacement des forains (est de la poste).
Dimanche, dès 15 heures, dans le circuit

du cortège et sur " l'emplacement des
forains. En outre, le soir, dès 20 heures,
dans les rues formant «la boucle ».
Partout ailleurs , l'interdiction réglemen-

taire est maintenue.
L'autorisation de vendre des confetti sur

la voie publique est accordée exclusivement
au comité de la fête.

Il est défendu de ramasser des confetti
à terre pour les relancer. Le public est prié
d' intervenir lui-même, au besoin , pour répri-
mer cette pratique, dangereuse au point de
vue sanitaire,

DIRECTION DE LA POLICE.

Chambre à Jeune hom-
me sérieux. S'adresser à
la cure catholique.

Jolie chambre à louer,
chemin des Grillons 33.
Tél. 5 81 64.

¦'¦' "M- ¦ ' ' ¦ ' 

Importante institution d'assurances sociales à Lucerne cherche un

EMPLOYÉ DE BUREAU
âgé de 20 à 26 ans, de langue maternelle française, pour un poste
de contrôles et de décomptes exigeant un travail précis et soigné.
Possibilités d'avancement.
Il est demandé également par la même institution une

JEUNE EMPLOYÉE *
pour la correspondance française et comme secrétaire du chef de
service. Bonn e sténodactylo.
Il s'agit de places stables avec conditions de salaires et de travail
réglementées.
Les candidats en possession de certificat de fin d'apprentissage ou
d'un diplôme équivalent d'une école de commerce auront la pré-
férence.
Prière de faire offres manuscrites accompagnées de copies de certi-
ficats, curriculum vitae, photo, avec indication des prétentions de
salaire et de la date de l'entrée en service, sous chiffres AS 62.532 N,
aux Annonces Suisses S. A. « ASSA », Neuchâtel.

On cherche

ouvrier italien
pour travailler dans la
culture maraîchère. —
Tél. 7 71 72.

A louer à NEUCHATEL, à proximité
de la gare C.F.F. t

ATELIER 
~

pour 15-17 ouvriers
3 bureaux privés. Vestiaires pour da-
mes et messieurs. Locaux très éclairés.
Chauffage général. Conviendrait à in-
dustrie horlogère, mais sans machines
de fabrication.
Tous renseignements par Agence Ro-
mande Immobilière B. de Ghambrier,
Neuchâtel.

On demande un(e)

sommelier (ère)
comme extra , pour same-
di et dimanche, 4 et i
octobre. S'adresser i
l'hôtel du Poisson, Au-
vernier.

A vendre, à l'ouest de
la viUe,

terrain à bâtir
pour villa, 820 m2.

Adresser offres écrites
& S. M. 4041 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche bonne

sommelière
Entrée : 15 octobre 1958.
Hôtel du Vignoble, Pe-
seux. Tél. (038) 8 12 40,

A vendre, à Corcelles,
en bordure de route can-
tonale, beau

terrain à bâtir
1000 m2.

Adresser offres écrites
à T. W. 4042 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche pour tout
de suite,

jeune fille
pour aider au buffet.
S'adresser au restaurant
Métropole, tél. 518 88.ÉCHANGE

LOCATION d'une petite maison familiale
de 6 chambres, à loyer avantageux, située
au nord-ouest de la ville, contre

appartement de 4 pièces
avantageux, situé dans le bas de la ville, à
l'ouest , éventuellement près du centre.

Faire offres en indiquant conditions et
si tuation de l' appartement offer t , sous chif-
fres Z.T. 4051, au bureau de la Feuille d'avis.

Importante fabrique horlogère à Bienne
cherche, pour son département < Ventes »,

une secrétaire
de langue maternelle française , habile
sténodactylo, avec bonnes connaissances

de l'allemand et de l'anglais.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres sous chiffres T 24585 U à
Publicitas S.A., Bienne, avec curriculum
vitae, copies de certificats , prétentions

de salaire et photo.

A louer à personne sé-
rieuse, grande chambre
Indépendante, meublée,
chauffée , située près de
la gare. Tél. 5 72 38.

On demande pour les
samedi et dimanche 4 et
5 octobre

sommelier ou
sommelière

S'adresser au restaurant
du Jura , tél. 5 14 19.

f ^Répondez, s.v.p.,
aux offres sous chiffres..,
Nous prions les personnes et les

entreprises qui publient des annonces
avec offres sous chiffres de répondre
promptement aux auteurs des offres
qu'elles reçoivent. C'est un devoir de
courtoisie et c'est l'intérêt de chacun
que ce service fonctionne normalement.
On répondra donc même si l'offre ne
peut pas être prise en considération et on
retournera le plus tôt possible les copies
de certificats, photographies et autres
documents joints à ces offres. Les
intéressés leur en seront très recon-
naissants car ces pièces leur sont
absolument nécessaires pour répondre à
d'autres demandes.

Feuille d'avis de Neuchâtel.\ IZ /

Je cherche pour entrée
immédiate

sommelière
travailleuse et de con-
fiance. S'adresser au res-
taurant du Stade.

A louer chambre in-
dépendante, à 2 minutes
de la gare. Téléphone
5 39 87.

A louer JoL'¦) chambre
Indépendante chauffée.
Fontaine-André 44, rez-
de-chaussée, à droite. Colombier

A louer locaux pour entrepôt, atelier ou
autres, environ 50 m2.

Faire offres sous chiffres D. X. 4055 au
bureau de la Feuille d'avis.

Lire la suite
des annonces

classées
en Sme page.

A louer
jolie chambre

indépendante, à couple
ou personne seule. —
Troyon , Charmettes 79.



EN DEUX CENT VINGT ANS 
la «Feuille d'avis de Neuchâtel» a parcouru bien des étapes



LES LIMITES DE LA STABILITE
On sait qne le réglage automatique de la vitesse des machines

pose des problèmes difficiles. Le fameux régulateur à force cen-
trifuge de Watt a connu d'innombrables perfectionnements qui
avaient tous pour but de supprimer les problèmes de balance-
ment qui se manifestent dans la marche des machines par suite
de l'intervention à retardement du dispositif de réglage, laquelle
exige aussitôt après une réaction en sens inverse qui à son tour
provoque une nouvelle intervention de sens opposé. Rendre ces
variations successives aussi faibles qne possible pour qu'elles
deviennent imperceptibles est le but qne doit atteindre tout bon
régulateur, qu 'il s'agisse de maintenir constante la vitesse 

^ 
des

turbines hydrauliques ou à vapeur, la tension d'un réseau élec-
trique ou la température d'une chaudière par exemple.

Complexité des phénomènes économiques
Il en va de môme en économie , mais il faut reconnaître que dans ce

domaine, l'action des régulateurs laisse beaucoup â désirer ; les f luc tua t ions
atteignent des valeurs qui seraien t inadmissibles dans n 'importe quelle
exploitation industrielle. C'est que les phénomènes économiques sont
in f in imen t  complexes et que les moyens d'action volontaire pour les
diriger sont assez sommaires et limités. On en a une belle i l lus t ra t ion
avec les f luc tuat ions  du taux de l ' intérêt sur le marché des capitaux depuis
quelque dix-huit mois. En effet , après une période de plusieurs années

[Caractérisée par une grande abondance de capitaux et un taux d'intérêt
extrêmement bas, un resserrement progressif des disponibilités se fit
sentir dès les derniers mois de 1956. Une première mesure de la Banque
nationale fut  alors d' interdire l'émission d'emprunts publics étrangers en
Suisse. Les événements de Suez , puis de Hongrie , provoquèrent d'impor-
tants achats à l'étranger , afin de constituer des stocks de matières premières
et de denrées alimentaires.

Il en résulta une aggravation croissante du déficit de notre balance
commerciale, lequel dépassait un milliard au 30 juin 1957 "et un milliard
et demi au 30 septembre. En même temps, la demande de capitaux de
placement restait considérable, aussi bien pour l ' industrie, le bât iment
que les corporations de droit public. D'autre part , d' importants  mouve-
ments de capitaux in te rna t ionaux  at t i rés à l 'étranger par des conditions
plus rémunératrices pesaient également sur notre balance des comptes,
tant et si bien qu 'après avoir souffert de pléthore pendant des années,
le marché des capitaux à long terme et à court terme se trouva consi-
dérablement appauvri et que les établissements de crédit furen t  contraints
de restreindre l'octroi de nouveaux crédits , notamment dans le domaine
hypothécaire.

Variations du taux de l'intérêt
Le lo mai 1957, la Banque nationale avait  donne un nouveau tour

de manivelle à son régulateur en portant  de 1K à l y ?  % le taux d'escompte
et de 2y2 à 3)4 % celui des avances contre nantissement. On vit alors le
taux d'intérêt des nouveaux emprunts publics s'élever progressivement de
3 à 4 y ,  %, alors que celui des prêts hypothécaires passait de Z y ,  à
3% % puis à 4, voire i'/ ,  %. En même temps, notre balance commerciale
accusait des défici ts  beaucoup moins élevés, ne total isant  plus que 520 mil-
lions, à la fin du premier semestre de 1958. Parallèlement , un a f f lux
important de capi taux étrangers se produisait , augmentant  fortement les
disponibilités bancaires. C'est pourquoi depuis le début de l'été le taux
des emprunts publics a recommencé de descendre progressivement. Il
est de 3K % actuellement pour les emprunts des villes et cantons, de
4 %  pour ceux des entreprises industrielles et commerciales.

Ces fluctuations sont inévitables dans une économie libre soumise
aux aléas des événements politiques et des contingences monétaires et
financières. Elles montrent  que la stabilité économique est assurée entre
des limites assez lâches parce que les facteurs de perturbations sont nom-
breux et que les moyens techniques de les neutraliser ne sont pas très
grands.

Pendant  plusieurs années , les facteurs d'expansion ont nettement dominé
tous les autres. Il en résultait une  augmentat ion constante des possibilités
économiques en général. Cette situation a pris fin l'année dernière , sans
que l'on puisse dire déjà quelle sera la nouvelle tendance dominante. La
« récession » américaine semble avoir pris fin , mais ses effets se font
encore sent i r  dans plusieurs pays.

Au surplus, le fa i t  que , mfilsré le ralentissement de l'activité , le coût
de la vie n 'a pas baissé aux Etats-Unis, montre que le risqué de l ' inflation
lié à une reprise des affaires  ne peut être tenu pour négligeable. On fera
donc bien d'être prudent dans l'appréciation de l'optimisme boursier de
New-York qui peut tout aussi bien témoigner d'une fuite devant la monnaie
jugée peu sûre que d'une saine prospérité, d'autan t plus que la situation
politique incline plus au pessimisme qu'à l'optimisme.

Philippe VOISIER.

Rousseau à Bâle
La prochaine réunion sur la p iste

couverte du Vélodrome d'hiver bâlois
aura lieu le 11 octobre ; elle mettra
aux prises , en vitesse , le champ ion du
monde Michel Rousseau , le Hollan-
dais Derl tsen, l 'Italien M aspes , le Fran-
çais Gaignard , l 'Allemand Po tzernheim
et les Suisses Oscar Plattner et A do l f
Suter.  De son côté , le champ ion du
monde de demi- fond Walter Bu cher
s 'ali gnera en omnium contre ses com-
patriotes E. Schweizer , O. von Biiren ,
W. Favre , M. Me ier , M. Wirth , M.  Bau-
mann et A. FrischUnccht.  En outre ,
sprinters et concurrents de l'omnium
disputeront ensuite le « Ruban noir et
blanc. » de Bâle.

Sus aux usuriers modernes
(GPS). Si I usurier a presque disparu
dans notre pays en tant qu ' individu ,
l'usure, elle , existe toujours sous des
aspects peut-être moins sordides , mais
non moins dangereux. Un certain nom-
bre de petits établissements de crédit
la prati quent ouvertement avec une
impudence qui a f ini  par alerter les
autorités. Une enquête approfondie en-
treprise récemment a permis d'établir
que les fonctionnaires const i tuent , en
général , plus de la motié de la clien-
tèle de ces établissements.  Viennent
ensuite les employ és à trai tement fixe ,
les ouvriers , les représentants. On aura
une idée de l'importance que repré-
sente l'activité de ces petits établis-
sements — qui détiennent une sorte
de monopole — quand on saura que
le montant des fonds avancés par eux
atteint quelque 320 mil l ions  de francs
pour notre pays seulement.

Des taux de 30, voire 40 %
On a pu établir que le taux d'in-

térêt prati qué par les établissements
du petit  crédit , atteint  une moyenne
de 30 % du crédit accordé et qu 'il
n'est pas rare de le voir atteindre et
même dépasser 40 %. C'est manifeste-
ment de l'usure. Sans compter que ,
lorsqu 'un emprunteur rembourse sa
dette avant terme , on ne lui rétrocède ,
en général , aucune part  des intérêts
qu 'on a pris . la précaution élémentaire
de prélever par avance , de telle sorte
que le taux déjà fort élevé de l'opé-
ration se trouve encore augmenté d'une
façon très sensible. On a même vu
certains établissements demander  à des
emprunteurs de contracter une assu-
rance dans une compagnie désignée
par le prêteur , et de laisser la police
en garantie du prêt. De là à imaginer
que le dit prêteur touchait une com-

mission supplémentaire sur l'opération ,
il n 'y a qu'un pas.

Il est dès lors évident que des
mesures doivent être prises pour met-
tre f in à l'activité néfaste des usuriers.
Il convient avant tout de surveiller
très étroitement le domaine du crédit
et de f ixer le taux d' intérêt  m ax imum
exigibles. C'est d'ailleurs à cela que
s'emploie le concordat Intercantonal.
D'autre part , les banques elles-mêmes
devraient revoir leur politi que de crédit
et apporter moins de rigueur dans
l'exigence des garanties qu 'elles de-
mandent.  Car il est certain que le mal
continuera à opérer ses ravages, tant
que l'état d'esprit actuel ne sera pas
modifié , qu 'aucune concurrence vrai-
ment sérieuse ne s'opposera à l'activité
des établ issements  de petit crédit , que
les banques ne se seront pas substi-
tuées à ces derniers et que Von n 'aura
pas compris dans les milieux ban-
caires le rôle éminemment social qu 'ils
peuvent jouer.

Théâtre : 20 h. 15, Gilles et Urfer.
CINÉMAS

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Notre-Dame
de Paris.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, Sophie et le
crime.

Arcades : 15 h. et ' 20 h.. Le tour du
monde en quatre-vingts jours.

Rex : 20 h. 15, Le relais de l'or maudit.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, L'homme de

Lisbonne.

PHARMACIE D'OFFICE :
M. Droz , Concert - Saint-Maurice 6

TRUAND
et

GENTILHOMME

RÉSUMÉ. — Le fanatique et violent Larchlni vient
d'apprendre du valet Grégoire l'enlèvement de sa fille
Bella par les ligueurs. Comme un fou il part laissant
Grégoire attablé.

Bousculant les tables , Grégoire se met à courir à la
suite de Larchini . Il vient de s'apercevoir qu 'il a
oublié de lui parler de ces deux fous  lancés à la pour-
suite du carrosse où se trouve Bella . Et il tient à
conter la chose à sa façon . Car si Larchini rencontre
Sérignac et Gauthier sans que ceux-ci aient rien tenté ,

les trois hommes ne manqueront pas de s allier et
qui sait à eux trois ce qu 'ils peuvent réaliser...

Or , l'intérêt du roi et de Grégoire chargé de cette
a f fa i r e  est que Bella reste bel et bien prisonnière ,
exaspérant ainsi la haine de Larchini pour les Guises.
A bout de sou f f l e , le valet f in i t  par rejoindre l'orfèvre
à l' entrée de son logis. Il le happe par l'épaule : < Un
instant , compère, halète-t-il . Vous n'obtiendrez aucun
renseignement ici vu que Dame Gertrude est blessée
et n'a rien vu. Mais moi, j' en sais très long. Voulez-
vous m'écouter ? »

* Hé ! gronde Larchini , je ne fa i s  que cela... Parl e
donc ! » — « Oui , mon cher , Bella roule présentem ent
sur la route de Lagny. Mais il y a autre chose. Vn
jeune truand... entendez-vous compère ? Vn truand
nommé Gauthier , s'est mis en tête de l'enlever po ur
son propre compte. Il s'est lancé sur ses traces en
compagnie d' un coureu r d' aventure dont j'ignore te
nom... » Car Grégoire pense qu 'il vaut mieux ne pas
nommer le chevalier de Sérignac . évitant ainsi d 'im-
pressionner favorablement Larchini .

Une nouveauté
dans la course tessinoise

d'orientation
La tradit ionnelle course tessinoise

d'orientation de l'I.P., à laquelle ont
toujours participé des équipes roman-
des , aura lieu , pour la onzième fois ,
dimanche 19 octobre. Elle sera ouverte
aux équipes des catégories A (jeunes
en âge I.P.), B (trois jeunes en Age
I.P. et un chef de patrouill e de n 'im-
porte quel âge) et C (jeunes gens de
14 à IB ans).

Pour la première fois une nouvelle
catégorie a été introduite , la catégorie
D (jeunes gens de 14 ans) pour la-
quelle un challenge dédié à la mémoire
du regretté Taio Eusebio sera mis en
compéti t ion.

HORIZONTALEMENT
1. Ce que ne voudrait  pas garder lekleptomane. — Titre abrégé.
2. Présage. — Mieux vaut croiser des

mots.
3. L'Irlande libre. — Epouse d'Abrt-

ham.
4. Pour conserver les allumettes. —Préjudice .
5. Soleil. — Victoire de Turenne.
6. Elle a resquillé. — Pronom.
7. Adverbe . — Il était attaché à 14

glèbe.
8. Négligé. — Vous l'aurez sans peint,
9. Ne convient pas. — Est dur a ]«

coque.
10. Pour réfléchir. — Elles protègent

le bas des jambes.

VERTICALEMEN T
l.Démonstratif .  — Divinités marines.
2. Langage de charretier. — Elle fait

pâlir les braves.
3. Fait son effet. — Choisi.
4. Fournit  une nourri ture de choix à

un ver.
5. Son épée valait de l'or. — Possédé.
6. Ile. — Elle fait  marcher le moulin,
7. Messager protégé.
8. Qu 'il conviendrait  de relever. —

Allier .
9. Palais du sultan. — Confie.

10. L'emporteraient sur les scrupules.
— Lettre s de noblesse.

Solution du problème No 816
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Le championnat de ligue A
Lucerne et Zurich...

ou les leaders inattendus
(FAN). Vous assistons, en ligue
À, à un déconcertant début de
championnat. Les équipes qui
semblaient devoir traverser
une délicate période d'adapta-
tion, les benjamins Lucerne et
Zurich, se portent fort bien. Ne
se trouvent-ils pas en tête du
classement ?

A l'issue de quatre matches , lesquels
nous valurent de nombreux chasses-
croisés , ils sont les clubs qui ont perdu
le moins de points (deux). Cela signi-
fie que toutes les équipes en ont per-
du. Les favoris Young Boys, Chaux-de-
Fonds et... Lausanne en ont cédé trois;
Grasshoppers en perdit cinq... en trois
matches. La situation actuelle est donc
bien confuse puisque nous trouvons pas
moins de la moitié des équipes sépa-
rées par un seul point. Un rapide bi-
lan nous démontre cependant que ce
début de compétition fut  favorable aux
équipes qu 'on n 'attendait pas ou peu :
Zurich , Lucerne et le Servette en qui
le joueur-entraîneur de Lugano, Schmid-
hauser , voyait un des clubs les plus sé-
rieusement menacés de relégation .

Six matches f igurent  au programme
de ce prochain dimanche. Les voici :

Chiasso - Bellinzone; Granges - Young
Boys ; Lucerne - Lausanne ; Servette -
Grasshoppers ; Young Fellows - Ura-
nia ; Zurich - Chaux-de-Fonds.

X X X
Les coleaders Lucerne et Zurich , qui

posséderont l'avantage de jouer sur
leur terrain , se heurteront à deux che-
vronnés. Lucerne accueille un Lausanne
dont la situation est moins mauvaise
qu'on aurait pu le craindre à la suite

L'attaquant de Young Boys Wechselberger , arrêté Ici par le gardien Armuzzl, tentera,
d'améliorer'son actif de buts dimanche contre Granges. Il se trouve en effet actuelle-
ment au deuxième rang du classement des marqueurs. Il obtint sept buts en quatre

matches, soit deux de moins que le Zuricois Probst.

des corrections subies contres des équi-
pes étrangères . Zurich donne la ré-
plique à un Chaux-de-Fonds qui a déjà
cédé trois points... sans perdre un seul
match pour autant.  Des résultats nuls
sont à envisager quoique de nouvelles
victoires des benjamins ne consti tue-
raient pas, à vrai dire, une grande
surprise. Servette offrira l 'hospitalité
à Grasshoppers qui entre , dit-on , en
convalescence. Les Genevois , qui sont
une des révélation s de ce début de
compétition, ne devraient pas manquer
cette occasion d'empocher deux nou-
veaux points . Young Boys s'en va à

Granges qui lui tint longtemps tête
l'an dernier durant le premier tour
du championnat ; les Bernois , s'ils ne
se ressentent pas trop des fatigues
de Manchester , ont suffisamment
d'atouts pour gagner . A Zurich se dis-
putera un match entre mal lotis ; les
jeunes d'Urania capituleront vraisem-
blablement devant la fougue de Young
Fellows. A Chiasso enfin aura lieu
le premier derby tessinois de la sai-
son ; comme nous sommes à une
époque où l'on ne se fait pas de
cadeau outre-Gothard , les coéquipiers
de Riva s'imposeront.

Dans le groupe II
de troisième ligue

Première victoire de Floria
Voici les résultats enregistrés au

cours du dernier week-end : Xamax II -
Ticino 1-2 ; le Parc - Audax 1-2 ;
Fontainemelon - Sonvilier 6-0 ; Etoile
II Floria 2-3 ; le Locle II - Courtelary
3-7.

Ticino et Audax ont réalisé les
exploits du jour. Les jeunes Tessinois
ont battu à l'extérieur Xamax II. Ce
résultat confirm e la bonne tenue et la
volonté des joueurs de Ticino. Quant
à Audax , il s'est permis de battre en
brèche la solide réputation du Parc
au cours d'un match âprement disputé.
Noblesse oblige : Fontainemelon a sou-
verainement surclassé Sonvilier tou-
jours à la j recherche de son premier
point. Floria a laborieusement rem-
porté le derby qui l'opposait à la
deuxième équipe d'Etoile. Le Locle II ,
malgré l'avantage du terrain , n'a pu
résister à Courtelary qui reste bien
placé.

CLASSEMENT
GROUPE U Matches Buts

J. G. N. P. p. o. Pte
Fontainemelon 4 4 24 5 8
Audax 4 3 —  111 7 6
Courtelary . . .  3 2 1 — 17 9 5
Ticino 3 2 1 — 12 8 5
Le Parc . . . . 3 2 —  1 6 4 4
Xamax II . . .  4 2 — 2 21 8 4
Etoile I I . . . .  3 1 —  2 5 9 2
Floria 4 1 —  3 8 22 2
Le Locle II . . 4 4 6 20 0
Sonvilier 4 4 2 20 0

Voici le programme des rencontres
qui se disputeront dimanche prochain :
Sonvilier - Audax ; le Locle II -
Etoile II ; Courtelary - Fontainemelon ;
Xamax II - le Parc. Coupe suisse :
Ticino - Delémont. Floria sera donc au
repos.

En déplacement à Sonvilier, les fou-
gueux joueurs d'Audax peuvent s'assu-
rer une nouvelle victoire. Explication
entre deuxièmes équipes au Locle ;
plus solide, Etoile II devrait l'empor-
ter. Fontainemelon affrontera Courte-
lary dans son fief. La tâch e du leader
ne sera pas aisée ; un résultat nul est
probable. Quant à Xamax II , il cher-
chera à se venger de son échec de di-
manche dernier en battant le Parc, à
moins que les camarades de l'ex-Chaux-
de-Fonnier Hermann ne l'entendent pas
de cette oreille. Dernier rescap é de
troisième ligue , Ticino luttera avec la
dernière énergie contre Delémont pour
la coupe suisse.

Int .

LONDRES. — Le champion de 1 Em-
pire britannique des poids lourds, Brian
London, a causé une grosse surprise en
battant l'Américain Wlllie ' Pastrano, clas-
sé troisième boxeur mondial de la caté-
gorie, à, l'Harrlngay Arena de Londres.

Prévu en dix rounds, le combat a été
Interrompu par l'arbitre à la cinquième
rprise à cause d'une blessure à l'œil de
Pastrano, déclaré battu par k. o. tech-
nique. C'était la première défaite ¦¦ de
l'Américain depuis 1935 et la deuxième
de sa carrière , comprenant Jusqu 'ici 59
matches 1

MOSCOU. — Des parachutistes sovié-
tiques ont établi trois nouveaux re-
cords du monde de saut en parachute
sur cible en groupe. Mmes Priakhina
(championne du monde toutes catégo-
ries), Skopina et Dlagulletch , sautant
d'une altitude de 1000 et de 600 mètres,
ont atterri à une distance moyenne res-
pective de 8 m. 25 et de 13 m. 04, tandis
que MM. Rakov , Skopinov et PobereJ-
niouk , sautant de 600 m., ont atterri
à une distance moyenne de 5 m. 12,
améliorant ainsi de 72 cm. le record
mondial réalisé en Juin derni er par des
parachutistes tchécoslovaques.

a Victime d'une fracture de la cla-
vicule, le cavalier amateur français
René Couetll ne pourra pas participer
dimanche au Grand Prix de Suisse , qui
sera disputé , dans le cadre des cour-
ses Internationales d'Aarau , par 11 che-
vaux.
m Chronique des bonnes performances
cPathléttsme : à Sapporo (Japon) : John
Thomas (Etats-Unis) 2 m. 10 en hau-
teur.
9 Une importante participation inter-
nationale est assurée pour le Grand
Prix de Malenfeld , puisque les che-
,aux « Dakar IV» , « Istame s , « Kent uc
Nantes » et « Fleole » , du Centre fran -
çais des sports équestres à Fontaine-
bleau , sont Inscrits , ainsi que les an-
glais « Codre Pipe » , « Locksley II» et
« Sprinter 's Folly » , les italiens « Ja-
son s et « Fogliano » , le sarrois « Lag-
pour » et, du côté suisse, notamment
« Arcado » , à l'écurie Saint-Hubert , qui
sera monté par le leader actuel du
championnat de la Fegentrl , le Fran-
çais Ch. Séguin.

£ A New York , le jeune boxeur poids
moyen portoricai n José Torres , camarade
d'écurie de Floyd Patterson , a battu
Otls Wcodard par k.o. technique au cin-
quième round.

£ Le boxeur américain Ralph Dupas
a obtenu une facile victoire aux points
aux dépens de son compatriote Ray
Lancaster à la Nouvelle-Orléans.

f Couipe des champions européens,
tour préliminaire :

A Prague (match retour) : Dukla
Prague - Dynamo Zagreb , 2-1 (mi-temps
1-1). Le match aller étant resté nul
(2-2),  Dukla Prague est qual ifié pour
le tour suivant (huitièmes de finale).

A Budapest (match retour) : M. T. K.
Budapest - Polonla Bytom, 3-0 (1-0).
Vainqueur à l'aller par le même résul-
tat, M.T.K. est qualifié pour les hui-
tièmes de finale.

A Dublin (match retour) : Drum-
condra . Atletlco Madrid , 1-5 (0-2).
Vainqueur à. l'aller par 8-0 , Atletlco
Madrid est qualifié pour les huitièmes
de finale .
£ ' L'International allemand Ulrich
Bleslnger a été suspendu pour une durée
de deux mois, de sorte que son club ,
le B.C. Augsbourg (de la Ligue du
Sud) sera privé de ses services pendant
cinq matches de championnat.
0 Les sélectionnés autrichiens retenus

pour la rencontre France-Autriche du
5 octobre, à Vienne , se sont livrés hier
à un léger entraînement sous la direc-
tion de Karl Decker , ex-entraineur-
Joueur du F.-C. Granges.
: Ce « trainlng » consistait essentielle-

ment en des exercices de gymnastique
et des parcours de cross-country.

Jeudi
SOTTENS ET TELEDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bon-
Jour I 7.15, informations. 7.20, disque,
premiers propos, concert matinal. 11 h„
émission d'ensemble (voir Beromunster).
12 h., évasion. 12.15, le quart d'heure
du sportif. 12.35, avec Fredd" Balta.
12.45, informations. 12.55, succès en
tête 1 13.15, le quart d'heure viennois.
13.30, compositeurs suisses : Jean Apo-
théloz. 13.50, sonate de Fr. Poulenc.

16 h., thé en musique. 16.45, tout lt
monde en parle. 17 h., musique d
chambre. 17.40, la quinzaine littéral»,
18.20. le micro dans la vie. 19.15, infor-
mations. 19.25, le miroir du monde.
19.40, derrière les fagots. 20 h., « L'Ins-
pecteur aime le whisky », feuilleton de
R. Wllklnson. 20.30 , échec et mat. 21.16,
que sont-Us devenus ? 21.30, le concert
du Jeudi. 22.30 , informations. 22.35, le
miroir du monde. 22.55, musique pour
un soir d'automne.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.18, informations. 6.20, mélodies va-

riées. 7 h., informations. 7.05, motets
et pages pour orgue. 7.25, zum neuen
Tag. 11 h., émission d'ensemble : musi-
que de chambre. 11.45, courrier de Berne.
12 h., variétés populaires. 12.20, wir gra-
tulieren. 12.30, informations. 12.40, con-
cert. 13.25, chants. 13.50, pages de Liszt.
14 h., pour Madame.

16 h., figures de la Suisse centrale.
16.20, musique de chambre. 17.45, lec-
ture. 18 h., ballets. 18.30, reportage.
18.45, carrousel de chansons. 19.10, Relee
lns Weltall. 19.20, communiqués. 19.30,
informations, écho du temps. 20 h., har-
monies légères. 20.30, « Fels und Welle »,
comédie d'A. Vannl . 21.30. concert sym-
phonlque. 22 h., avec l'orchestre Ray
Connlff. 22.15, Informations. 22.20, pour
les amateurs de Jazz.

TÉLÉVISION ROMAND E
20.15. téléjournal. 20.30, échec et mat

21.15, variétés enregistrées. 21.30, « Ins-
pecteur Biaise ». 21.50, objectif 58. 22.10,
informations.

Emetteur de Zurich
20 h., téléjournal. 20.25 , dans le cadre

du Festival de Berlin. 20.55, échos du
Festival de Berlin. 21.10, Impromptu,
téléjournal.
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Une grande perte
pour la médecine sportive

Le professeur Wilhelm Knoll, médecin
sportif bien connu, vient de mourir
à Alpnachstad à l'âge de 83 ans.

La vie entière de ce savant fut  con-
sacrée à l'étude de la contribution que
pouvait  apporter le sport au dévelop-
pement de l'organisme humain.  Lui-
même avait été gymnaste actif alors
qu 'il étai t  é tudiant  et avait fait partie
des S.F.G. Alemannia Bàle et Utonia
Zurich après avoir débuté dans une so-
ciété scolaire à Frauenfeld. C'est d'ail-
leurs dans cette ville qu 'il commença
à exercer sa profession de médecin ,
puis à Aegeri , à Arosa et à Hambourg,
pour f in i r  ensuite ses jours sur les
bord du lac des Quatre-Cantons.

En 1!)23 , le Dr Knoll publia sa pre-
mière brochure, int i tulée « Der Ski-
wet t lnufer  ». Plus tard il organisa le
service médico-sportif au sein de
l 'ANEP et, dès 1925, apporta sa col-
laboration à la commission fédérale de
gymnastique et de sport. Son œuvre la
plus marquante  parut en 1948, sous le
ti tre . Leis tung und Beanspruchung » ;
elle consti tuait  le résumé de ses trente
années d'expérience en matière spor-
tive. Il part ici pa , depuis 1932, à des
dizaines de conférences t r a i t an t  des
divers problèmes de la médecine spor-
tive , qu 'il étudia également par écrit ,
et ce n 'est qu 'à un âge très avancé
que sa plume s'arrêta.

S
i 1. Chiasso - Bellinzone x 1 1 1

2. Granges - Young Boys . . . .  2 2 x 2
InSDÎrBZ-VOUS 3. Lucerne - Lausanne 1 x 1 x

D 4. Servette - Grasshoppers . . .  1 1 1 1
fto POÇ nrnnrrctir Ç 5- Young Fellows - Urania . . .  x x 1 1_ BE CBb lllUIIUilll -4 6 Zurlch . Chaux-de-Fonds . . .  1 x i 2

T

Bt VOUS GAGNEREZ 8. Cantonal - Yverdon . . . . .  1 1 1 1
9. Concordia - Soleure 1 1 1 1

noilt-PtrP 10. Fribourg - Aarau 1 1 1 1« m n ... peui Bue u wlntertnour . slon i i i i
Il * W J 12. vevey - Schaffhouse . . . .  1 x 2 1

O Un sprint très serré opposa Poblet à
Sabbadinl et le rapide Espagnol triom-
pha d' une roue, hier après-midi , dans le
Grand Prix cycliste de Vayrac. Les deux
hommes s'étalent échappés en fin de
course.

Classement : 1. Miguel Poblet , les 105
kilomètres en 2 h. 44' ; 2. Sabbadinl,
même temps ; 3. Van Steenbergen, à 35" ;
4. Graczyk ; 5. Sabathler ; 6. Cazala ;
7. Vasquez ; 8. L. Bobet ; 9. Prat ; 10.
Picot, etc.
(D Poursuivant sa ronde sur la piste de
vitesse de l'autodrome de Monza, la pe-
tite voiture « Flat-Abarth », équipée d'un
moteur de 500 cmc. vient de s'approprier
deux nouveaux records . Internationaux
de la classe I :

48 heures : 6334 km. 985 (moyenne
131 km. 978). Ancien record : « Lloyd»;
6028 km. 618 (moyenne 125 km. 600).

5000 milles : 61 h. 32' 37" (moyenne
130 km. 752). Ancien record : « Lloyd» ;
62 h . 53' 29" 7/ 10 ( moyenne 127 km. 950).



Le Moulin des Loups
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de la « Feuille, d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 8

Claude MOIN'TORGE

Jamais il n 'avait  rencontré une
seule diff ic ul té  dans sa vie.

Jusque-là , toutes les choses du
monde lui avaient paru simp les,
claires.

Il n 'avait  j'amais eu d'obstacles à
vaincre , d'épreuves à traverser.

Ses parents lui  ava ient  laissé une
fortune qui l'avait mis pour tou-
jours à l'abri de toutes les compli-
cations matérielles.

ïl avait  rencontré,  à l'âge de fon-
der un foyer, une jeune fill e qui lui
avait paru d i f f é ren te  de ses com-
pagnes , supérieure en méri tes , en
grâce et en charmes à toutes les
autres , et, comme s'ils avaient  été
marqués l'un et l' au t re  d' un signe
du destin pour qu'ils plissent se
reconn aître , ils s'étaient tout de
suite sentis attirés l' un vers l' autre.

Il n 'avai t  a imé réellement ,  pro-
fondément , que sa Jacqueline.

Elle avait  été, depuis le jour
où il l'avait rencontrée pour la
première fois , tout son espoir, toute
sa j oie , toute sa vie. Tout , absolu-
ment tout pour lui.

Il lui devait tout ce qu 'il avait eu
de bon et de beau.

Sans elle, il n 'eût rien connu de
ce qui lui laissait croire qu 'un des-
tin privilégié lui avait été réservé.

Sa tendresse, sa douceur , ses pré-
venances , les attentions qu 'elle avait
perp étuellement pour lui , avaient
toujours suffi a lui démontrer
qu 'elle s'était donnée avec bonheur ,
corps et âme , tout entière à lui.

Bien des fois, son cœur avai t
suspendu ses battements à la pensée
que Jacqueline pourrait tomber ma-
lade , lui être ravie , et il avait
tremblé d'épouvante en se repré-
sentant  ce «pie serait alors sa vie :
un trou noir , un gouffre vertigineux.

U songeait à toutes ces choses
et à toutes les ruses, à toutes les
combinaisons que la vie misérable
et trompeuse sait emp loyer pour
dérouter les confiances les plus so-
lides et déconcerter les espérances
les plus enracinées.

Il avait  essayé de combattre tous
les doutes qui s'étaient élevés brus-
quement contre la droi ture  nat ive
et la scrupuleuse netteté d'âme de
sa femme.

Il essayait encore de se persuader
qu 'un franc regard de Jacque line ,
un mot d'elle , un geste , allait l'é-
clairer , le délivrer comme par mi-
racle , des brumes qui l'envelop-
paient de la tristesse et de la
détresse qui l'accablaient.

Mais aussi , à mesure qu 'il appro-
chait , de la minute décisive où le

secret de son émotion poignante
allait s'élucider, une peur sourde
et terrible le faisait tressaillir.

Il se sentait en détresse comme
l'inculpé qui attend le résultat de
la délibération du jury, qui peut
se traduire pour lui , d'un mot , par
un arrêt de mort.

Il enviait la chance du malade
à qui un chirurgien va ouvrir la
poitrine et , d'un scalpel acéré , fouil-
ler les chairs , parce que, sous l'in-
fluence du chloroforme, sa sensi-
bil ité est engourdie.

Quelle vérité allait-il apprendre ?
Allait-il être obligé de reconnaître

que, dans le passé, son malheur
avait port é le masque du bonheur ?

A mesure qu 'il approchait du but ,
son impatience de savoir était moins
agitée.

Il appuyait de moins en moins
sur l'accélérateur. Il eût voulu pou-
voir remettre au lendemain la con-
frontation qu 'il allait avoir avec sa
femme.

Puis , à la pensée qu 'elle était
dans une situation cri t i que , qu 'elle
l'attendait , son irrésolution dispa-
raissait et il redonnait  de la vitesse
à son moteur.

Il essayait même, pour calmer
ses nerfs, pour apaiser l'émoi qui
lui serrait le cœur si douloureuse-
ment , d' imagnier ce qui avait pu
arriver à sa femme : une aventure
logi que , toute naturelle sans doute ,
dont il n 'aurait qu 'à sourire aus-
sitôt qu 'il la connaîtrait.

Elle avait reçu la visite d'une
«mie d'enfance, peut-être, qui avait
voulu profiter de l'absence du mari
pour lui proposer une escapade ; le
cheva l s'était emballé , ou l'automo-
bile les avait mises dans l'embarras.

Après ces suppositions très sim-
ples, il s'accrochait à d'autres, plus
invraisemblables.

Il se disait :
« C'est peut-être une mystification

que l'on m'a faite, on m'a envoyé
cette dépêche par plaisanterie. Jac-
queline est tranquillement au Mou-
lin des Loups, où elle attend mon
retour... »

Mais aussitôt , il s'effarait :
« Si l'on avait abusé de ma

naïveté pour m'éloigner de ma de-
meure , retarder mon retour ? Si
une bande de malfaiteurs avait ré-
solu de m'écarter pour avoir lé
temps de commettre chez moi les
pires méfaits, un crime... ? »

Et des transes l'empoignaient.
Puis, la certitude que la catas-

trop he à laquell e il touchait était
d'ordre moral s'imposait aussitôt ,
et il essayait de prévoir les inévi-
tables perturbations qu 'elle allait
déterminer.

La nu i t  commençait à épaissir
son ombre au fond des vallées.

Dans le doux crépuscule qui ac-
centuait la paix des choses, le bruit
du moteur se faisait p lus discret.

La voiture quitta la crête d'une
colline pour descendre une pente
assez rapide.

A gauche, un bois formait une
tache foncée et , à sa lisière, au
creux d'une combe étroite, un petit
tacot traînait péniblement , en s'é-
poumonant , deux vagonnets chargés
de bois et un fourgon.

La minuscule locomotive soufflait ,
geignait , crachait sa fumée , avançait
lentement avec un bruit de ferraille.

Chavance glissait sur la pente ,
sans se laisser fasciner par le spec-
tacle empreint d'une si douce paix ,
qui l'eût captivé en tout e autre
circonstance , sans pouvoir s'arra-
cher aux suggestions contradictoires
que lui prése ntait sa pensée.

Devant lui , les toits de lave noirs
qui laissaient monter dans l'air
calme de minces filets de fumée
bleue , lui annoncèrent la présence
du village d'un peu plus de cent
habitants , où le télégramme l'avait
prié de se rendre.

Il eut un sursaut de surprise, son
angoisse se fit p lus profonde , et
le silence des arbres , des maisons,
l'effraya.

Il n 'avait plus que quelques cen-
taines de mètres à parcourir , pour
arriver à la première maison , quand
un homme, qu'il n 'avait pas vu
et qui se tenait assis sur le bord
du chemin , surgit , se campa au
milieu de la chaussée, leva les bras.

Chavance actionna son avertis-
seur.

Un brusque et hargneux coup de
klaxon déchira l'air.

L'homme agita les bras, ne bougea
pas.

Le conducteur de l'automobile dut
avoir recours à ses deux freins pour
bloquer sa voiture, en même temps
que , d'un coup de volant , il la jetait
contre le talus pour éviter l'im-
prudent.

Une exclamation de colère s'é-
chappa :

— Ah ça ! le faites-vous exprès ?
Etes-vous fou ? Avez-vous donc pré-
médité de vous faire écraser ?

Il songeait : « Deux accidents le
même jour, ce serait trop, vrai-
ment . »

Et il revoyait , avec un tressaille-
ment du cœur , la genti lle silhouette
du pauvre petit être qui , en tout e
innocence , était accouru vers la
mort , comme un adorab le chevreau
se rend , en gambadant , vers la
main qui lui tend une touffe
d'herbe.

L'homme ne répondit pas ; il
attendit  que le moteur fût plus
silencieux , l'accrochement des pneus
sur le sable arrêté , et, d'une voix
rauque. il demanda :

—¦ Vous êtes bien M. Chavance ?
L'étonnement d'entendre pronon-

cer son nom , à cette heure , en cet
endroit , par un inconnu , stupéfia le
conducteur , dont l'irritation fit aus-
sitôt place à la stupeur.

— Vous me connaissez ?
— Non.

(A suivre)
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Grâce au VAMPIR
davantage de chaleur —
commodité totale!

Fr . 495.- Fr.580.- ''''̂ WK^^-^^^^^iS^^î ^^^S^^-̂ '''

Ĵhn  ̂ Calorifères
^̂ 1̂̂ T̂| à mazout

Toujours en tête par leur efficacité,
leur économie et leur élégance!

a 

Deux caractéristiques essentielles:
Cylindre de chauffe à paroi mince en fonte
spéciale, donnant rapidement une
bonne chaleur; nervures, exclusivité

| VAMPIR, augmentant la surface de chauffe.
H Brûleur à faible tirage en acier au
I nickel-chrome, fonctionnant sûr. insensible

aux variations de tirage.
Incombustible et inoxidable.

Conseils et vente par le commerce
spécialisé, au comptant ou système avan-
tageux de vente-location.

Mensualités dès Fr. 18.-
Notro grande succès Prix à partir de Fr. 345.-
ModèleSSF , ' • . . ,
è flamme visible Informations et prospectus par la représentation générale
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 ̂0 tire à la corde

®

Tirer la corde, c'est un sport
que l'on pratique dans la vie:
pour y gagner , faut être fort,
car on n'a rien sans énergie.

®
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Voici des enfants qui, malgré
tous leurs efforts , n'avancent guère ;
ils manquen t, non de volonté,
mais d'un sang fort dans les artèreS.

® 77^
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Alors Nagolet, calmement,
leur dit: «Mes amis, je parie
que je m'en vais, en un instant,
contre vous, gagner la partie.»

Arbitrant les deux camps rivaux
Nagolet, de loin , les surclasse;
sa force, grâce au Banago,
en fait le vainqueur de sa classe.

BANAGO f f̂eBase solide pour la vie / **ftlA r»n iil
L'aliment diététique / "̂ ^^g^: I s

pour petits et grands M*§>^ '" m n
Fr. 1.90 les 250 gr.

^^fj
Pj fW Z

4  ̂ Samedi (après-demain)
'JE ouverture à Neuchâtel
¦r d'un nouveau grand magasin• sur 7 étages.



Au restaurant «City» à Neuchâtel
Le célèbre orchestre « Les Vinitzki »
présente, depuis le ler octobre, son
nouveau programme de danses et
d'a t t rac t ions  au « City »

VAUD

De notre correspondant de Lausanne
par intérim :

Il y a une année, était fondée,
à Lausanne, l ' ins t i tu t ion  « Ver t -Au-
tomne », dont le but est de venir
en aide aux vieillards en leur pro-
curan t  des loisirs rémunérés. Or, cette
œuvre connaît  actuel lement  des dif-
f icul tés, ce qui fai t  courir les rumeurs
les p lus diverses à Lausanne.

« Vert-Automne » avait eu pour ini-
t i a t eu r  Radio-Lausanne, et avait été
créé avec l'appui , no tamment, de Pro
Senectute et de la Société suisse de
gérontologie. Un sénat , présidé par le
docteur Repond , de Malévoz , en est
l'organe directeur.

Or, on a appris récemment que
M. Fernand-Louis Blanc , qui  fu t , mais
n 'est plus col laborateur ,  de Radio-
Lausanne, secrétaire de l ' ins t i tu t ion, et
son frère , qui en était le comptable,
ont été démis de leurs fonctions. On
a constaté,  en effet , un découvert de
quel que 38.000 francs dans la caisse,
représentant , croyons-nous savoir, des
fra is  engagés sans que leur couverture
ai t  été prévue. Il est prématuré  de
v o u l o i r , au jourd 'hu i  déjà , dégager des
responsabilités.

R é u n i  récemment , le sénat de « Vert-
A u t o m n e  » a décidé de ne pas porter
p l a i n t e , mais  de laisser l'a f f a i r e  suivre
son cours. Il estime i n u t i l e  de mettre
en mouvement  l'apparei l  jud ic ia i re  s'il
devai t  se révéler qu 'un dél i t  poursul-
vable d' off ice  a été commis. Il laisse
donc à l'au to r i t é  d'enquête , alertée par
les créanciers, le soin de prendre les
mesures nécessaires.

Difficultés
à « Vert-Automne »

TESSIN

Les hôtes de' Lugano , venus en ce
dernier  d imanche  de septembre assis-
ter à la Fête des vendanges, levaient
vers le ciel , chargé de nuages, un re-
gard interrogateur. Phœbus, toujours
f idèle  aux fêtes luganaises, allait-il ,
cette fois , faire  faux bond ? Seuls les
Lugana is  optimistes savaient qu 'un ba-
lai magi que ne tarderait  pas à balayer
le ciel et présenter aux visi teurs la
plus  radieuse des journées automnales
sur les rives du Ceresio, entre le
Monte-Brè et le Salvatore.

Dès le mat in ,  dans un Lugano en
liesse , la foule  des grands jours déam-
bula  sous les arcades garnies  de mille
et une tentat ions et de raisin , le héros
du jour.  Cette année , les organisateurs
du cortège des vendanges , qui d'année
en année  le s o u h a i t e n t  toujours  plus
beau , plus somptueux et o r ig ina l , ont
mis une note spéciale — si l'on peut
dire — avec les corps de musi que. Et
ce furent  donc pas moins de douze
corps de musique parmi une quaran-
t a i n e  de chars et groupes fo lk lor iques
qui  déf i lèrent  ent re  des t r ibunes  bon-
dées et deux haies de spectateurs  en-
thousiasmés.  Ces musiciens, venus de
Neuchâte l  ( « L a  B a g u e t t e» ) ,  de Genève
( « O n d i n e » ) ,  Lausanne  ( « M e r u l a» ) ,
Fribourg ( « L a  Lj ' re»)  et de Suisse
a lémanique, apportèrent  beaucoup d'éclat
au cortège, déj à si r u t i l a n t .  De même
que» les groupes de la Fédération suisse
des costumes na t ionaux  de Zoug, Argo-
vie , Claris, Grisons, Appenzel l , Sa in t -
Gall  et ceux des val lées tessinoises.
L ' I t a l i e , t o u j o u r s  f idè le  aux  fêtes luga-
naises , appor ta i t  avec ses « musiques
endiablées », sa gaie té , ses pittoresques
costumes et i n s t r u m e n t s  et ses belles
voix ce charme « p i quant » et bien mé-
r id ional .

Lugano et les cités des rives du lac
de Corne au Ceresio s'é ta ien t  réservées
la par t ie  belle en présen tan t  des chars
élégants, montés par des essaims de
jolies filles. Citons quel ques-uns par-
mi tant  d'autres  : « Fleurs  parmi les
f leurs », « Louanges aux vendanges »,
« Télévision » avec ses bal ler ines, « Sa-
lu ta t ions  du lac de Côme », « Caprice
floral », « Songe d'au tomne », « Souve-
nir de vacances », « Rêve de lumière et
de f leurs  ». E n f i n ,  une cascade de
f leurs  et de couleurs qui t ransportèrent
pendan t  deux heures les spectateurs
au pavs des merveilles.

Y. G.

Le cortège
de la Fête des vendanges

de Lugano a remporté
un beau succès

MORTEAU
Arrestation de deux Suisses

voleurs de vélos
(sp) La brigade de gendarmerie de
Morteau a arrêté un cyclomotoriste et
un cycliste qui roulaient de front. Il
s'agissai t  des deux frères Corminbœuf ,
de Sa in t - Imie r , Claude et Will y. L'un
d'ent re  eux , Claude , étai t  démuni do
papiers d' ident i té .  Les deux hommes
furent  invités à suivre les gendarme»
vers la brigade. En chemin , Will y pro-
f i ta  d'un moment  d ' ina t tent ion de ses
gard iens  pour f i ler  à t ravers  bois, mais
f u t  appréhendé sans d i f f i cu l té .

Au cours de leur in terrogatoi re, les
frères Corminbœuf avouèrent avoir
f ranchi  c landes t inement  la frontière et
reconnurent le vol d'un vélo et d'un
vélomoteur.

FONTAINEMELON
Vente paroissiale

(c) La vente annuelle de paroisse, dont
le bénéfice est destiné à la Mission d'une
part et . d'autre part , doit permettre que
se déroule normalement l'activité des
divers groupements paroissiaux, a rem-
porté samedi passé un franc succès.
Dés le matin , sur la place du village,
un marché de fruits, légumes et fleurs
a attiré beaucoup de monde. L'après-
midi , les comptoirs de lingerie , lainages ,
fleurs, pâtisserie ont fait de bonnes
affaires. Les enfants se sont précipités
à la pèche miraculeuse et aux séances
de cinéma organisées à leur intention
après • avoir participé à un lâcher de
ballons doté de nombreux prix.
. Le souper eut aussi lieu au Foyer
où se déroula la soirée récréative qui
attira un très grand nombre de parois-
siens. La société de musique « L'Ou-
vrière » prêta comme chaque année son
concours ; le Chœur mixte et les Ca-
dets se produisirent pour le plus grand
plaisir de chacun , de même que la pe-
tite Marie-Claire avec son harmonica et
MM. Luthy, père et fils, dont le talent
de trompettistes est bleu connu.

Un film, tourné et présenté par le
pasteur H. Bauer. mit le point final
à la vente paroissiale ; il fi t  revivre les
beaux instants qui ont marqué la course
des deux dernières volées de catéchumè-
nes, la traditionnelle course d'été des
personnes âgées du village et la course
à Rondchamp du Collège des anciens.
Et chacun maintenant se réjouit de
connaître le résultat exact de l'effort
qu 'il a été demandé aux paroissiens
de fournir avec Joie.

Inauguration du collège
(c) L ' inaugurat ion du collège aura lieu
le samedi 11 octobre, comme'déjà an-
noncé off ic ie l lement  il y a quelque
temps , les longs travaux de rénovation
ar r ivan t  à leur terme après avoir dé-
buté  il y a près de 15 mots. Les invi-
tés seront , reçus à la ha l l e  de gymnas-
tique au début de l'après-midi ; après
la visi te détai l lée et commentée du
collège, les élèves présenteront  une  sé-
rie de productions à la salle de spec-
tacles et la journée se terminera  par
un d îner  à l 'hôtel de Fontainemelon.

ASSEMBLÉE DE COMMUNE A VILLIERS
(c) Le législatif communal a tenu une
séance extraordinaire, lundi soir, au
collège, sous la présidence de M. Numa
Oppliger, vice-président.

Le dernier procès-verbal est adopté
sans modification et avec remerciements
à M. Ad. Amez-Droz, dévoué secrétaire
depuis de nombreuses années.

Limitation de vitesse. — L'assemblée
prend un arrêté limitant désormais la
vitesse à l'Intérieur de la localité, entre
les deux signaux d'entrée, à 60 km, h.
Contact sera pris avec la commune de
Dombresson pour ne poser qu 'un seul
écriteau entre Villlers et Dombresson.

Demandes de crédits. — Un premier
crédit de 11.000 francs est ratifié par
l'assemblée pour réfection de la route
vers « Les Chalets » et le rhabillage et
surf açage de « La Rue » .

Un second crédit est ensuite accor-
dé au Conseil communal pour travaux
d'adduction d'eau Sous-le-Mont. créd it
de 7000 francs, montant représentant la
part de la commune soit le 18 %.

Enfin , -le Conseil communal est autori-
sé à acheter à M. René Matthey 25 mè-
tres carrés de terrain & 6 fr. le mètre ,
ceci afin de redresser la propriété com-
munale aux alentours de la fontaine du
centre du village.

Relevons que ces trois crédits ont été
votés sans opposition.

Achat d'une forêt. — Le Conseil com.
munal demande ensuite l'autorisation
d'acquérir la forêt Perrin de Clémesln,
de 38.850 mètres carrés, pour la somme
totale de 25.000 francs. M. R. Dessaule»,
chef du dlcastére des forêts, donne des
précisions au sujet de cette forêt et dee
transactions préliminaires qui qui ont
été entreprises avec le propriétaire. Bien
qu'en général l'assemblée trouve le prix
un peu élevé, le crédit est voté et cette
forêt sera payée par le fonds des excé-
dents forestiers.

Divers. — Un citoyen se pose la ques-
tion de savoir si la commune ne va pas
au-devant d'un déficit d'exercice, compte
tenu des Importants crédits extra-budge*
talres votés en cours d'année. L'adml.
nlstrateur tranquillise ce contribuable
soucieux.

Le délégué communal à la commis-
sion de Landeyeux remercie chacun da
l'accueil réserve chaque année aux col.
lecteurs. Il recommande tout partlcu.
llèrement la grande collecte de cette
année destinée & venir couvrir les grandi
frais occasionnés par les transformations
à l'hôpital de Landeyeux.

Le président lève alors la séance t
21 h. 30.

La j ournée
de M'ame Muche

— I l g a décidément quelque
chose en ma femme qui attire la
f u m é e  !

~—««w MOÎtfVAGNCS ' I
LA CIIAUX-DU-MILIEU

A la commission scolaire
(c) Dans sa dernière séance, la commis-
sion, scolaire a noté la réjouissante aug-
mentation des trois classes communales,
augmentation constante qui fait bien
augurer de l'avenir, de sorte qu 'il fau-
dra ajouter un banc dans la grande
classe du Centre. Lee vacances d'autom-
ne ont été fixées comme suit : Grande
classe du Centre et Cachot : du lundi
6 octobre au lundi 20 octobre ; petite
classe du Centre, exceptionnellement : du
lundi 13 octobre au lundi 20 octobre ;
cette classe aura donc droit à une se-
maine supplémentaire lors des vacan-
ces de Noël. Le programme d'hiver com-
mencera comme de coutume à la re-
prise des classes du 20 octobre.

EA CÔTE-AUX-FÉES
La course des aînés

(c) La course des aines a eu lieu par
un temps splendlde. Les participants, au
nombre d'une cinquantaine environ,
répartis dans onze voitures, firent une
randonnée des plus réussies, l'itinéraire
les conduisant Jusque dans la région des
Clées avec retour par Grandson et Mau-
borget.

A Grandson, une collation fut servie ,
au cours de laquelle des remerciements
ont été adressés aux organisateurs et
aux chauffeurs bénévoles qui ont eu
cet aimable geste envers nos aînés.

BETTES
Dons pour le home

(sp) Au cours de la cérémonie inau-
gurale  du home des viei l lards, Mme
Jeanne Steudler .  présidente de la fon-
dat ion  cantonale  des asiles de vieil-
lard s pour femmes, a fait  don d'une
pe in tu r e  de Janebé à la nouvel le
maison  de Possena , qui a également
reçu un appareil  de télévision.

MARIN
Tir au petit calibre

(c) La société de tir au petit calibre
a clôturé la saison 1958 par un tir
fête qui a réuni une quinzaine  de ti-
reurs ainsi qu 'une dizaine de jeunes
garçons invités à concourir à la cible
Jeunesse, innova t ion  qui a pour but
d'intéresser les jeunes à notre sport
national.

Voici les meilleurs résul ta ts  au tir
fête et aux cibles annuel les  :

Cible Société. — 1. Emile Amstutz,
55 ; 2. Jean Gaberell , 55 ; 3. Rodolphe
Schafroth, 55 ; 4. Paul-André Ryser, 53 ;
5. Jean-Pierre Longhl , 53 ; 6. Rémy
Thévenaz, 53 ; 7. Walter Berner , 52 ;
tous ces tireurs obtiennent la distinc-
tion.

Cible Marin . — 1. Rodolphe Schafroth ,
112 ; 2. Maurice Luder , 110 ; 3. Jean-
Pierre Longhl , 110 ; 4. Rémy Thévenaz ,
110 ; 5. Emile Amstutz, 110 ; 6. Jean-
Louis Berthoud, 108 ; 7. Jean Gaberell,
106 ; 8. Etienne Veluzat , 103.

Cible honorifique. — Obtiennent la
distinction : Louis Glanzmann , 55 ;
Etienne Veluzat, 53 ; Willy André , 51.

Cible Jeunesse. — Jacques Bichsel, 44 ;
Bernard Reidy, 43 ; Daniel André , 42 ;
Jean-Louis Droz , 40 ; Roger Mugell, 39.

CIBLES ANNUELLES
Cible Mannequin . — Etienne Veluzat,

39 ; Jean-Pierre Longhl , Rodolphe Scha-
froth , 38 ; Jean-Louis Berthoud , Marcel
Gugg, Rémy Thévenaz , 37 ; Emile Am-
stutz, Hans Béer , Maurice Luder, 36 ;
Paul-André Ryser, 35.

Cible Section . — Rémy Thévenaz , 58 ;
Maurice Luder , Emile Amstutz, 57 ;
Jean-Pierre Longhl, Rodolphe Schafroth,
55 ; Jean-Louis Berthoud , Marcel Gugg,
53 ; Paul-André Ryser, Etienne Veluzat ,
52 : Hans Béer , 51.

Cible à genou. — Rodolphe Schafroth,
Maurice Luder , 55 ; Jean-Louis Berthoud ,
64 ; Jean-Pierre Longhl , Marcel Gugg, 50.

Cible Stand. — Jean-Pierre Longhl ,
92 ; Marcel Gugg, 89 ; Willy André , 88 ;
Jean Gaberell . 87 ; Emile Amstutz, 86 ;
Etienne Veluzat , 85 : Paul-André Ryser ,
84 ; Rodolphe Schafroth, 84 ; Hans Béer ,
Maurice Luder , 83.

Cible Campag ne. — Jean-Louis Ber-
thoud, 92 ; Emile Amstutz, 91 ; Jean-
Pierre Longhl , 91 ; Alfred Relnhard, Ro-
dolphe Schafroth, 88 ; Marcel Gugg, 87 ;
Etienne Veluzat , 86 ; Jean Gaberell , 85 ;
Hans Béer , 82 ; Rémy Thévenaz , 81.

Challenge Jean Gaberell. — Ce chal-
lenge est attribué à Jean-Pierre Longhl
qui totalise 414 points à différentes
cibles. Viennent ensuite : Emile Amstutz,
401 ; Jean Gaberell, 389 ; Jean-Louis
Berthoud, 382 ; Wllly André, 376 ; Mau-
rice Luder, 375, etc.

BOLE
Course de l'« Union chorale

(c) Notre société de chant « L'Union
chorale » a fait , samedi et dimanche,
sa course annuelle au Gornergrat.

Un arrêt était prévu à Saint-Léonard
où nos chanteurs visitèrent le lac sou-
terrain. A Zermatt, fut retrouvée la
joyeuse cohorte des contemporains 1907
de la Chaux-de-Fonds et un contingent
Important du Jura bernois. Après le
souper , une soirée familière fut  orga-
nisée avec chants du Chœur d'hommes,
danses polonaise» et productions qui
créèrent une très belle ambiance, jus-
qu'à une heure assez tardive.

Dimanche matin, départ pour le Gor-
nergrat . Quelle beauté, quel émerveil-
lement au milieu de ce cirque de
« quatre mille ».

Cette course restera gravée dans le
cœur de tous les choraliens.

B O U R S E
( O O O E S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 30 sept. ler oct.

B Vii % Péd. 1945 déo. . 103.50 103.40
S !4 % Péd. 1946 avril 102.50 102.60
S % Péd . 1949 . . . .  100.50 100.25
2 % % Péd. 1954 mars 96.60 d ' 96.60
8 % Péd. 1955 juin 99.65 99.60
8 % CFF. 1938 . . 100.30 ,100.15 d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 795.— d 800.— d
Union Bques Suisses 1625.— 16G5.—
Société Banque Suisse 1360.— 1365.—
Crédit Suisse 1395.— 1420.—
Electro-Watt . . . . .  1252.— 1255.—
Interhandel 2140 .— 2O90.—
Motor-Columbua . . . 1187.— 1190.—
6.A.E.G., série 1 . . . . 88.— 88.—
Indeleo 728.— 735.—
Italo-Sulsse 388.— 400.—
Réassurances Zurich . 2250.— 2240.—
Winterthour Accld. . 850.— 855.—
Zurich Assurance . . 4320.— 4375.—
Aar et Tessln 1170.— 1180.—
Baurer 1130.— d 1160.—
Aluminium 3500.— 3590.—
Bally 1115.— d 1120.—
Brown Boveri 2180.— 2175.—
Fischer 1400.— 1425.—
Lonza 995.— 1012.—
Nestlé Allmentana . . 2992.— 2895 .—
Sulzer 2200.— 2210.—
Baltimore 189.— 187.—
Canadlan Pacific . . . 129 — 129.—
Pennsylvanla 74.50 72.—
Aluminium Montréal 139.50 138.50
Italo-Argentlna . . . .  34.— 35.—
Philips 394.— 393.—
Royal Dutch Cy . . . 192.— 196.o0
Sodeo 58.— 55.—
Stand , OU Nwe-Jersey 247.— 249.50
Union Carbide . . . .  480.— 482.—
American Tel. & Tl. 823.— 826.—
Du Pont de Nemours 851.— 851.—
Eastman Kodak . . . 544.— 545.—
General Electric . . . 285.— 282.50
General Foods . . . .  290.— 284.— d
General Motors . . . . 205.— 205.—
International Nickel . 363.— 364.—
Internation . Paper Oo 480.— 48o.—
Kennecott 413.— 414.—
Montgomery Ward . . 170.— 170.o0
National Distillera . . 115.50 115.—
Allumettes B 75.50 75.50
V. States Steel . . . .  341.— 342.—
F.W. Woolworth Co . 205.— 204.— d

BALE
ACTIONS

Clba 4900.— 4930.—
Schappe 860.— d 865.—
Sandoz 4450.— 4465.—
Geigy nom 4420.— 4445.—
Hoffm.-La Roche (b.J .) 13350 — 13490.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 805.— 810.—
Crédit P. Vaudois . . 768.— 770.—
Romande d'électricité 510.— 505.— d
Ateliers constr. Vevey 570.— 575.—
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4750.— d 4800.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 185.50 184.50
Aramayo 31-50 o 3>1.— d
Chartered 41.50 d 42.— d
Charmilles (Atel. de) 930.— 935.—
Physique porteur . . . 820.— 805.—
Sécheron porteur . . . 525.— 525.— d
S-KF 197.— 197 —

Cours communiqués sans engagement
par la Banque cantonale neuchàteloise

Télévision Electronic 13.35
Tranche canadienne 3 can. 104.50

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 30 sept. ler oct.

Banque Nationale . . 675.— d 675.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 630.— d 630.— d
La Neuchàtelolse as.g. 1410.— d 1410.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 230.— d 230.— d
Cabl. élec. Cortaillod 14800.— d 15000.— d
Oâbl. etTréf.Cossonay 4100.— d 4175.—
Chaux et clm Suis r . 2300.— d 2300.— d
Ed. Dubled & Ole S.A. 1710.— d 1720.—
Ciment Portland . . . 5100.— 5100.— o
Etablissent. Perrenoud 480.— d - 480.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 400.— d 400.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 2025.— d 2050.— ri
Tramways Neuchâtel . 525.— d 525.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat , priv . . 70.— d  70.—. d

OBLIGATIONS »
Etat Neuchât . 2<* 1932 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 3V4 1945 101.50 d 101,50 d
Etat Neuchât . 3Vi 1949 101.— 101.— d
Com. Neuch . SV4 1947 98.— d 98.— d
Com. Neuch. 3% 1951 94.50 d 95.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 3Vi 1947 98.50 d 98.50 d
Foro. m. Chat. 3>4 1951 96.— d 96.— d
Elec, Neuch. 3% 1951 92.— 92.— d
Tram. Neuch . 3V2 1946 97.50 d 97.50 d
Chocol. Klaus 3Vi 1938 98.— d 98.— d
Paillard S.A. 3V4 1948 100.— d 100.75
Suchard Hold 3V4 1953 95.— d 95.— d
Tabacs N .Ser 3'-4 195(1 98.— d 98.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 y,  %

Billets de banque étrangers
du ler octobre 1958

Achat Vente
France —.92 —.97
U.S A 4-26 4.30
Angleterre . . . .  H-75 12.10
Belgique 8.45 8.70
Hollande 111.— 114.—
Italie — .67 —.70
Allemagne . . . .  100.50 103.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne . . . . .  7.40 7.90

Marché libre de l'or
Pièces suisses 29.50,32.50
françaises 31.50/33.50
anglaises . : 39.— 41.50
américaines 7.75 8.25
lingots . . .. . . . . .  4820.—,4870.—
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchàtelolse

iil! , rNouvelles économiques et financières
Wyyy. iy.yyyyyyyyy.yyy .•:•„ .?:*¦•,..->:ï::&ï.ï:v. ¦yy :Myyy0.tyy'.y ¦ ¦ yyy .yyy .-,¦ .- . .:i::j:. y- .y M.-.-.-yy y- .yy y- .^y- .y: .. ;¦:¦ ¦:ïïiKvii¦."

: y^y y y y yyyy yyyyyyy yy y^yy yyyy :  : y;y,yyyyyyyy:,yyyy .

S? f *  m m m* m V O m* I A V f  1» IJ fTi '  ITfl-^ *£ ¦• il
«% mm Bt wv mm m m» mmW im L JMk w m §L§ mmr %mw wT ¦ÀWm. M m\w ¦- :?M

L'Abbaye
(c) La fête de l'Abbaye s'est déroulée
dans notre village les 27 et 28 septem-
bre et a connu son succès habituel.
Comme chaque année, elle était orga-
nisée par la Compagnie des mousque-
taires et l' « Union ins t rumenta le  » . Le
bal des samedi et dimanche soirs con-
nuren t  également un grand succès. La
dis t r ibu t ion  des prix aux tireurs eut
lieu le d imanche  soir.

Voici les résultats :
Cible Cortaillod. — Charles Fauguel,

Areuse, 47 points ; Charles Baumann,
Cortaillod; Edouard Hofer , Cortaillod ;
Jacques Baehler , Boudry, 45 ; Erwin
Inglin , Cortaillod ; Louis Scnleucher,
44 ; Alexandre Reuge, Cortaillod ; Jean-
Claude Klàfiger , Cortaillod , 43.

Cible Militaire. — Bruno Mascanzoni ,
Cortaillod , 356 ; Jacques Baehler , Bou-
dry, 338 ; Jean-Pierre Gagnaux , Cor-
taillod , 335 : Georges Barbey, Cortaillod,
333 ; Romain Kohler . Boudry, 328 ;
Charles Fauguel, Areuse, 324 ; André
Cornu. Cortaillod, 321 ; Alexandre Reuge.
Cortaillod , 319.

Cible .Junior. — Claude Meisterhans,
36 ; Hermann Gerber , 29 ; Georges-André
Barbey, 25 ; Roger Saam , 23.

Cible Tombola. — Maurice Haefele.
100 ; William Berger , 99 ; Georges Bar-
bey, 98,435 ; William Niklaus. 98 383 ;
J.-P. Niklaus , 97(474 ; Charles Baumann,
96 ; Louis Schleucher, 95/520 ; J.-P. Ga-
gnaux , 95.510 ; Raymond Pellet , 95/417;
Arthur Schreyer, 95/281.

Challenges. — Quatre challenges ont
été gagnés par Henri Schreyer , Bruno
Mascanzoni , Louis Schleucher et Claude
Meisterhans.

CORTAILLOD

Au collège
(c) Le corps enseignant a pris congé,
le 30 septembre, avec regret, de Mme
May Aubert, ins t i tu t r ice  à Corcelles
depuis 1950. Après lui avoir remis un
petit  souvenir , ses collègues lui ont
présenté leurs mei l leurs  vœux de santé
et de bonheur.  Par la même occasion ,
ils ont f a i t  connaissance de sa rempla-
çante, Mlle Verdon , de Fribourg, à
laquelle ils ont souhaité une cordiale
bienvenue.

COBCELLES-COIOH»IDRÈCHE

ALLEMAGNE

Le ministre de l'économie allemande,
M. Erhard, a déclaré devant des jour-
nalistes que le gouvernement de Bonn
voulait encourager par un nouveau
système de cautionnement les entreprises
privées à Investir dans les pays sur-
développés. M. Erhard a affirmé qu 'en-
viron 1 milliard de marks serait mis à
disposition par l'Etat pour ces caution-
nements.

Selon M. Erhard, les propositions sui-
vantes ont encore été faites pour per-
mettre Une aide efficace de l'Allema-
gne occidentale :

a) une participation allemande à une
augmentation des fonds de la Banque
mondiale ;

b) une aide pour assurer la participa-
tion de crédits privés ;

c) l'accord de crédits à long terme de
gouvernement à gouvernement pour des
projets nécessaires, mais qui ne donnent
pas de bénéfices commerciaux.

Les efforts entrepris par M. Erhard en
vue d'accords avec d'autres pays euro-
péens, les Etats-Unis et le Canada , pour
assurer un écoulement stable et pro-
gressif des matières premières des pays
sous-développés, sont d'une importance
particulière pour ces territoires. M.
Erhard a souligné que l'aide allemande

I n'avait pas de portée politique.

Aide économique
aux pays sous-développés

FLEURIER

(c) Lundi soir, s'est terminée, à la
Maison de paroisse, une exposition des
œuvres du peintre Lambert Jansen,
artiste hollandait venu travailler ces
derniers mois dans nos régions.

Tirons un grand coup de chapeau
à ce peintre qui possède son métier
sur le bout des brosses et de la palette.
Ses gammes de verts , par exemple,
sont celles d'un véritable magicien a
la sensibilité à fleur de peau.

M. Lambert Jansen a exprimé le
Jura avec une luminosi té  extraordi-
naire , et ses toiles témoignent toutes
de la probité sp i r i t u e l l e  de cet a r t i s t e-
ayan t  une longue carrière derrière lui
et qui , pour rester soi-même, a su se
préserver des modes picturales — sou-
vent plus abracadabrantes que la mode
fémin ine  ! —¦ et n'a voulu être que le
serviteur d'une beauté permanente.

M. Lambert Jeansen est aussi passé
maître dans le portrait .  En ce genre,
il a présenté quelques spécimens qui
peuvent être considérés comme des
réussites de tout premier ordre.

Décès du professeur Scholder
(c) Lundi  soir est décédé, à l'hôpital
de Fleurier où il avait été admis il y
a environ dix jours, le professeur
Jean-Charles Scholder, né en 1891.

Docteur en médecine, ancien méde-
cin-chef de l'hospice orthopédique de
Lausanne, le professeur Scholder s'était
acquis, dans toute la Suisse et même
à l'étranger, une grande réputation
pour ses éminenies qualités de prati-
cien. Les derniers honneurs lui seront
rendus jeudi  à Lausanne.

Une belle exposition

TRAVERS

(c) Tel est le titre de la séance de
rentrée du « Groupe d'hommes » parois-
sial qui s'est tenue devant un public
Intéressé à la salle de la cure. « Retour
de Suède », relation de voyage, vivante,
appuyée par de nombreuses vues en
couleurs par le pasteur Roulet, amena
l'assistance à un entretien animé sur
les réalisations sociales, scolaires, spor-
tives de la Suède.

Ce fut une bonne séance, augurant
bien du programme d'hiver au groupe
d'hommes dont la place est maintenant
bien marquée au village.

MM. E. Triponez et Charles Devenoges
remercièrent au nom de tous l'orateur
du jour.

« Retour de Suède »

LES BAYARDS

(c) Organisée par la direction de
rétablissement avec le concours de
trois automobilistes, nos amis de l'hos-
pice des vieillards ont fa i t  leur course
annue l l e  jeudi après-midi. Bien que le
temps fû t  pluvieux au départ , la course
se déroula dans d'excellentes conditions.

Le Val-de-ltuz ensoleillé fut  traversé
l e n t e m e n t , la montée  à Chassera i ravit
chacun par ses paysages variés et , au
sommet, les par t ic ipants  admirèrent le
paysage. Le retour par le plateau de
Diesse et la Neuveville fut pour tous
un enchantement.  Durant  les longues
veillées d'hiver, chacun évoquera sou-
vent  le souvenir de cette randonnée.

La course de nos âmes
de l'hospice

MOTIERS

(c) Samedi a eu lieu à Môtiers l' assem-
blée annuelle des services du feu des
communes du district du Val-de-Travers
et l'inspection du corps des sapeurs-
pompiers du chef-lieu, par le capitaine
de Régis et les représentants de la
Chambre cantonale d'assurance. Cette
Inspection a permis au représentant de
l'Etat de constater que le corps possè-
de un matériel en bon état et adéquat.
L'exercice qui suivit, s'il révéla quelques
lacunes, démontra néanmoins que cha-
cun travaille avec réflexion et bonne
volonté.

Nouveaux anciens d'Eglise
et activité paroissiale

(c) Au cours d'une assemblée de pa-
roisse qui s'est tenue à l'Issue du culte
du jour du Jeûne fédéral , les parois-
siens ont élu deux nouveaux anciens
d'Eglise soit MM. Robert Demarchl et
Jean Ruffieux. Leur installation aura
lieu au culte du dimanche 28 septembre.

En outre le groupe d'hommes qui a
connu ces dernières années une belle
activité a repris ses séances mensuelles
lundi passé. Pour cette séance inaugu-
rale de l'année, il avait été fait appel
au pasteur Javet , lequel a entretenu
son auditoire de la Grèce. Cette cause-
rie , qui a fort Intéressé les auditeurs,
était accompagnée de projections lumi-
neuses fort suggestives.

Inspection du corps
des sapeurs-pompiers

GRANDCOUR
Au Conseil communal :

les impôts à venir
(c) Réuni récemment , sous la présidence
de M. Max Ruchat , le Conseil communal
a voté l'arrêté d'imposition pour les an-
nées 1959 et 1960. L'impôt sur le revenu
sera de 100 % de l'impôt cantonal de
base (anciennement 80%) .  Le même
taux sera appliqué à l'impôt complé-
mentaire sur la fortune, l'impôt sur le
bénéfice net et l'impôt sur le capital.

L'Impôt foncier passe de 1 fr . à
1 fr. 20 par 1000 fr. de l'estimation fis-
cale.

L'Impôt personnel reste fixé à 10 fr.
par contribuable.

PAYERNE
Ceux qui s'en vont

(sp) A Payerne est décédé , à l'âge de
62 ans, M. Ernest Bûcher, qui , pendant
de nombreuses années , dirigea l'impor-
tant  domaine de « Belle-Ferme •, appar-
tenant  à la commune de Payerne, mais
exploité pour le compte de la Sucrerie
d'Aarberg. Le dé fun t  f i t  partie pendant
un certain temps du Conseil communal.

Le départ du directeur
du chœur d'hommes

(c) Dernièrement, en son loca l de
l'hôtel de la Gare, le chœur d'hom-
mes « L'Harmonie > a pris congé de
son directeur, M. Fred Reymond, du
Landeron , au cours d'une petite fête ,
à laquelle les dames du Chœur mixte
avaient été conviées.

M. Reymond, qui laisse d'unan imes
regrets, fut  nommé membre d 'honneur
de la société et reçut un cadeau et
des fleurs.

Fermeture de la pèche
(sp) La saison de la pêche vient de
se terminer dans les cours d'eau et
pendant cinq mois , jusqu 'à f in  février ,
les truites pourront  remonter nos ri-
vières et opérer leur fraie en toute
tranquillité.

D'une manière générale , la pèche
fu t  bonne cette saison , surtout dans
la Broyé et ses a f f luen t s  où des mil-
liers de truites, dont  plusieurs de
grosse taille, ont été prises. Mais si
nos cours d'eau sont encore si pois-
sonneux , c'est grâce aux.  sociétés de
pêcheurs de notre canton , qui , chaque
année, déversent dans  nos rivières des
dizaines de milliers d'alevins, élevés
dans les piscicultures ou achetés à
l'étranger.

Assemblée générale
de l'« Orphéon »

Lors de son assemblée générale ordi-
naire du 23 septembre, la Société de
chant l'« Orphéon » a, après adoption
des rapports habituels, procédé au re-
nouvellement de son comité. Elle a en-
registré avec satisfaction les résultats
moral et financier de son voyage en
Belgique où elle eut l'occasion de donner
des concerts à Malmedy et à l'Exposi-
tion universelle de Bruxelles.

Le comité réélu se compose de MM.
Pierre Verron, président; Charles Marte-
net et Pierre Sauvin , vice-présidents ;
Maurice Jacob et Fritz Seller , secrétai-
res ; Jean-Paul Vaucher , caissier ; Jean
Kunzli et Willy Audergon , archivistes;
Georges Sandoz et Albert Mollet .' rédac-
teur et administrateur de l'« Orphéonis-
te»;  Frédéric Velllon , Paul Sauvant ,
René Borel et Armin Wirz, membres.

La société a décidé de participer à la
Fête fédérale de chant qui aura lieu à
Genève en 1960 où , comme jusqu 'ici ,
elle s'Inscrira en IVme catégorie. Au
cours de cet hiver , elle mettra à l'étude
des chœurs d'opéras de Mozart , Schu-
bert , Gounod . Berlioz et Wagner , qu 'elle
exécutera avec accompagnement d'or-
chestre à son concert fixé à l'automne
1959.

La journée des boulangers
romands à Lausanne

A Lausanne, les patrons boulangers-
pâtissiers de la Suisse romande se sont
réunis récemment, sous la présidence de
M. Jean Brand, de Villeneuve.

Après avoir fait un tour d'horizon
sur des questions intéressant la boulan-
gerie , M. Brand donna la parole à
M. Mlouton, chef du service de la for-
mation professionnelle, qui fit une inté-
ressante causerie sur les problèmes de
la formation professionnelle, dont tous
les patrons présents auront pu faire leur
profit.

Un film documentaire, Inti tulé : « Fro-
mage-paln-vln », clôtura cet Intéressant
programme qui fut complété par le
banquet . traditionnel.

Avec les maîtres cordonniers
de la Suisse romande

Les maîtres cordonniers de la Suisse
romande, groupés en plus de vingt sec-
tions, représentant les cantons de Vaud ,
Genève, Valais, Fribourg, Neuchâtel et le
Jura bernois, affiliées à la Société suisse
des maîtres cordonniers, se sont réunis
en nombre Imposant sous la présidence
de M. Fritz Boss (Lausanne, membre du
comité central de cette association), ré-
cemment à Lausanne.

Us ont entendu une conférence très
intéressante et Instructive de M. Abel
Desoche, maître cordonnier diplômé, Ge-
nève, Intitulée « Evolution et situation
du cordonnier depuis 50 ans ».

Journée zofingienne
Pour renouveler une vieille tradition,

les Zoflngiens, Jeunes et vieux, ont orga-
nisé, le dimanche 28 septembre , une
sortie des familles qui s'est déroulée
dans les conditions les meilleures et par
un temps splendlde.

Cette manifestation, qui a réuni de
nombreux Zoflngiens, a eu Heu au pâ-
turage des Grattereules, sur Lignières,
ou des Jeux et des concours variés ont
apporté à tous une agréable Journée,
qui a passé trop vite.

GENEVEYS-SUR-COFFRANE

(c) Les musiciens de la fa n fare
« L'Harmonie municipale  » ont  appris le
décès de leur camarade Marcel Baer,
de Coffrane, malade depuis de longs
mois.

M. Bear avait obtenu l'année der-
nière sa médaille de vétéran fédéral,
pour avoir  passé 36 ans  au sein de la
f a n f a r e  de notre vil lage.  Chacun re-
grette sincèrement ce musicien , qui i
toujours défendu avec honneur l'idéal
de la musique ; ses camarades se sont
rendus en fan fa re, mercredi après-
midi , pour lui rendre les derniers hoj .
neurs, au champs de repos.

Décès d'un vétéran fédéral

DOMBRESSON

(c) Sous la direction du sergent
Troyon , les enfants  du collège ont
été ini t iés  à tour de rôle, par classe,
aux règles de la circulat ion.

Ces excellentes leçons pratiques et
théoriques ont été suivies avec une
a t t en t ion  soutenue par nos écoliers qui,
espérons-le, sauront les mettre en
pratique.

Les écoliers apprennent
les règles de la circulation
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Au pied du Vanil-Noir
En Gruyère, au pied du Vanil-Nolr ,

des Dents de Brenlalre et de Follléran ,
dans une plaine verdoyante, voici Grand-
villard, beau village bien bâti et déli-
cieusement situé, nous apprend le Dic-
tionnaire géographique de la Suisse !
Mais ce qu 'il ne nous dit pas, c'est que
ce village heureux procurera le bonheui
à autrui ce samedi 4 octobre. Dans son
site se déroulera , en effet , le tirage de
la Loterie romande. Et ce que les sphè-
res peuvent vous apporter , vous le savez,
ce sera un gros lot de 50.000 , un plus
gros de 100.000 francs, sans compter tous
les autres. Souvenez-vous qu 'elles tour-
nent aussi pour les œuvres d'utilité pu-
blique et de bienfaisance auxquelles no-
tre grande Institution romande accorde
si généreusement ses subsides.
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Communiqués

20, rue de Bourg, Lausanne
et la Chaux-de-Fonds



4^ Samedi (après-demain)
jk ouverture à Neuchâtel
¦r d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.
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Par suite de déménagement ,

A VENDRE D'OCCASION
nne cuisinière électrique , 4 plaques , en par-
fait état A visiter au magasin DUCOMMUN,
Électricité , rue de l'Oran gerie.

FMONTRES ^ÇS WÊ

Pour cause de départ , à vendre

«Fiat» 1200 g vue
modèle 1958, 4 vitesses , chauffa ge , dégivreur ,
radio , couleur deux tons. Fort rabais. Ecrire
à case 17, Neuchâtel 7.

OCCASIONS !
« Citroen 11., 600 fr.
Modèle 1948, limousine
grise.
« Renault Frégate »
2400 fr. Limousine noire,
moteur revisé, radio.
« Chevrolet • 18 CV,
5000 fr . Modèle 1951, li-
mousine grise , radio.
Paiement par acomptes ,
éventuellement échange.
Cirage Seeland. Bienne.
Tel. (033) 2 75 35.

A VENDEE
« OPEL RECORD »

Modèle 1957-195S, couleur crème et bleue ,
avec radio. 20.00(1 km. Garantie 3 mois.

« PEUGEOT » 203
Modèle 1956, 4 portes , couleur grise , inté-
rieur similicuir , avec radio , 35.000 km.

« ALFA ROMEO »
Juliette Sprint , modèle 1955, coirleur grise ,
intérieur similicuir , 4 pneus neufs.

« FIAT »
Multip laces ! Modèle 1956, couleur grise et
verte , 24.000 km., 4 pneus neufs.

« DAUPHINS »
Modèle 195fi , couleur verte , 4 portes , inté-
rieur similicuir beige.

« ROVER »
Modèle 1951, couleur noire , intér ieur  simili-
fuir vert , 4 portes , prix intéressant.

Garages Apollo et de FEvole S. A.
Agences DKW et CITROEN

NEUCHA TEL Tél . 5 4S tfi

A vendre

« Porsche»
1300

normale, couleur bleue,
contrôlée officiellement
en 1958, très bon état.
Prix très avantageux.
AMAG BIENNE 4-8 , rue
des Artisans.  Tél. (032)
3 84 44 (Baehler) .
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*̂Z ŜBÉÊ T\!^̂ M̂TO\\\\\\wî\\\m ^
ne ^émonstr-ation sans aucun engagement vous

\ ̂ ^S^̂ ^̂ ^^^^  ̂ ^  ̂ D Ml A. f* E I ' N E U C H Â T E L
^̂ S0Ê®B^̂  1%. llAUEkl Tél. 5 33 32

Il est chez l'une jlfi ^ /̂ I
-etpas C H PT l' autre? Den? t'apparie^ ~ ~̂| Z^̂ S
ment de l'une, l'air est trop sectes
muqueuses irritées s 'infectent pour
un rien. L'autre a pris ses précau-

Çasana H
Dan. toutes le* quincailleries et crjmmer-

feutlle d'évaporation da vos C A SA N A I  j V̂
Les Fils d'Alfred Stade" • Netstal/Qt ^B

A vendre un

lit-couch
à. une place, en bon état.
Bas prix. Tél. 5 92 05.

Fumez à propos -

Le cigare léger au fume-cigare si pratique ^^B mm  ̂ Cigarillos Fr. -.70

REVOLUTION
D A N S  L E
R A S A G E

Le petit meuble
qui vous manque...
... vous le trouverez

chez

Meubles G. MEYER
faubourg

de l'Hôpital 11
NEUCHATEL

Visitez notre grand
rayon spécial, un choix
unique en son genre I
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SAUVETAGE DU PATRIMOINE NATIONAL
« HEIMATSCHUTZ »

Vente de médailles en chocolat
Prix Fr. L-
Vendredi 3 octobre 1958
Samedi 4 octobre 1958

Réservez bon accueil aux vendeurs et vendeuses

D'avance merci I

Plus de 400 vestons Jmm? ^^^^¦̂ ^̂^ ¦:

Plus de 1000 pantalons ' ^iîft&§É& «S^M
pour faire votre f j mfÊm»\ S Â%

CHOIX ! .; ¦. WmJ&S: %. '.M^%

n s no A4 t̂y M̂ ¦ ¦
¦ ¦

ml H^k 
:¦ 

^̂ ^K '̂- «^^"r̂<«BMaHi

¦ ¦ ¦ I B̂i L̂M »KKwm&£%cîuxix&:F3Sr2>Jff i ftwvs .̂ .̂i. Xï^̂ ^̂ ^E
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A vendre un

fourgon
« Bedford »

1952, cabine avancée,
pariait état de marche
et d'entretien. Télépho-
ner au 8 12 87.

A vendre

« Dauphine »
1957, rouge, toit ouvrant ,
Perlée, en excellent état.
Occasion unique. Prix :
5100 fr. Tél. (039) 2 10 41
de 13 h. à 13 h. 30 et
de 19 h. à 20 h.

AUTO
On cherche à vendre pour
cause < imprévue « Opel
Record «• 2 teintes, de
première main, modèle
1956. roulé 43.000 km.
Tél. (038) 7 93 35.

« Goliath
commerciale »

6 CV, porte arrière. Peu
roulé. Modèle 1957.

« Rover »
1950, 11 CV, limousine
verte, 4 portes. Intérieur
cuir.

« Peugeot 203 »
1956, 7 CV, limousine
bleue , 4 portes.

Demander la liste com-
plète de nos voitures
avec prix et conditions
de paiement.

J.-L. SEGESREMANN
Garage du Littoral
Plerre-à-Mazel 51

Tél . 5 99 91

350 fr.
« Lambretta > luxe, mo-
dèle 1951. révisée, facture
k l'appui. — Case 17,
Neuchâtel 7.

« Ford » 1954
19 CV, limousine, occa-
sion Impeccable, à prix
avantageux.  Tél. 5 64 02.

« Fiat » 1100
6 CV, 4 places, 4 por-
tes, à vendre d'occa-
sion, échange, crédit.

Tél. 5 50 53.



La première collection de la mode et de la montre
présentée à l'Exposition de Bruxelles

De notre correspondant de Bruxelles :
Le profane  pouvai t  trouver para-

doxal qu 'on organisât dans les pa-
villons de la participation suisse, à
Bruxelles , qui  semb lent si exigus ,
un d é f i l é  conjugué de la mode et de
la montre . Et pourtant, c'est dans la
section du texti le et de l'horlogerie
cuisses, à l 'Expo 58, qu 'eut lieu , le
21 septembre une  première présen-
ta t ion  d' une  collection assortie de
ces deux industries.

C'est en présence de l'ambassadeur
et de Mme 'Jaccard , du h a u t  per-
sonnel de l'ambassade et de nom-
breux Suisses et des invites de la
presse écrite, f i lmée et parlée bel-
ge que les m a n n e q u i n s  défilèrent.

En me t t an t  sur pied , dans le ca-
dre de la m a n i f e s t a t i o n  universelle
bruxelloise , un  défilé de ce genre,
emïan t  n e t t e m e n t  de l'o rd ina i r e  et
d i f f é r e n t  de ce qu 'on voit  d 'habi -
tude , presque journellement, au pa-
vi l lon  amér i ca in  ou ai l leurs, les créa-
teurs suisses de tissus et d'horlogerie
ont montré  à un public sélect et
intéressé leurs dernières  nouveautés
en ces matières.
La montre, partie intégrante

de la toilette
Il n est pas questio n ici de reporter

par le menu les quelque soixante
modèles f i g u r a n t  au programme. Les
couturiers suisses se sont net temen t
inspirés de la ligne imposant la tail -

le h a u t e  suivant  ainsi leurs confrères
parisiens. Ils ont décidé également ,
innovan t  avant ceux-ci , que la mon-
tre sera partie intégrante de la toi-
lette tant féminine que masculine. A
tel vêtement de sport, d'après-midi
ou de soirée correspondra désormais
un bijou d'horlogerie de circons-
tance. La tendance des vêtements de
sport d'hiver insiste surtout sur
l' é lément  pratiqué, le bon sens et le
bon goilt. Nous avons vu. entre au-
tres , des pullovers et des anoraks
vér i t ab lement  sensa t ionnels .  -Les te-
nues de ski sont généralement d' une
seule pièce. Les tissus de la ine ,
unis  ou de fanta is ie , dominen t .  Ils
d o n n e n t  l ' impression d'être très lé-
gers et , pou r t an t , la sensation de
préserver, ceux et celles qui les
portent , des rigueurs de l 'hiver.

Le complément  de ces vêlements
destinés à des sports re la t ivement
violents , la montre, est choisie en
fonct ion  de l' e f for t  d e m a n d é  à ceux
qui  se livrent à telles épreuves. Les
solides chronomètres, mis à l'épreu-
ve au cours d'expériences antérieu-
res, seront "portés comme montre de
spoi'ts d'hiver. Ce r t a ines  rie ces mon-
t res ont  même des boussoles au dos
des boîtiers réversibles !

une large jup e d après-ski en gros
tissu agrémenté d'impressions faites
à la m a i n  en plusieurs couleurs, avec
un pul lover  assorti , réclame le port

d' une montre plaque or en sautoir , le
tout donnant  une si lhouette très jeu-
ne à la ravissante jeune femme qui
présentait ce modèle. Un ensemble
mi-saison, robe et manteau en tricot
Jacquar d relief beige, porté avec un
bijou d'horlogeri e de dame en or ro-
se dans un  anneau ovale , obt int
un grand succès. Les costumes de
ski. d'après-ski, les toilettes d'après-
midi  ou de cocktail ont des mon-
tres qu 'il a fa l lu  adapter  à ces der-
nières toilettes qui ont des manches
plus courtes que les tenues.sportives.

Les jolies ambassadrices
venues de Suisse

Les applaudissements a l la ient
crescendo au fu r ' et à mesure que
s'avangaient  sur l' avant-scène fleu-
rie dressée devant la grande fres-
que d'Erni, les jolies ambassadrices
fie la mode venues tout spécialement
de Suisse pour cette collection - ex-
ceptionnelle. Le clou- du défilé fut
certainement la grande robe en riou-
pion pure soie, couleur azalée, cour-
te devant , longue derrière, qui se
complétait  par une  parure en dia-
m a n t  et b r i l l an t s  d'une valeur de
plus de trois  millions de francs
belges. La montre , à elle seule, est
sertie de LIS bri l lants  ronds et ba-
guettes , mouvement de haute préci-
sion dissimulé.

Les tissus cons t i tua ient  aussi une

nouveauté  et nous avons vu , à cet te
occasion , les dernières créations
des maîtres tisseurs de notre pays.
La broderie de Saint-Gall , la soierie
de Zurich éta ient  aussi à l 'honneur
dans ce fest ival  de la vêture fémi-
n ine .  De l'avis des experts , on peut
dire que rarement  une  collection de
robes et de bijoux offr i t  aux ama-
teurs  autant  de beauté et de ri-
chesse.

On peut chercher à celte présen-
tation une  s igni f ica t ion .  C'est le fa i t
que l ' indust r ie  suisse des montres
et celle des textiles et de la mode
— cette dernière occupe près de
153.000 personnes — donnent  le ton ,
sans contredit , au goût internatio-
nal.

Félicitons ici deux de nos prin-
cipales industries nationales d'avoir
su montrer, dans ce rendez-vous
in te rna t iona l  réuni actuellement à
Bruxelles, qu 'elles étaient bien pla-
cées pour adapter , dans une formule
originale, les d i f f é ren tes  tendances
des styles qui président aux atours
de nos compagnes. Remercions la
part icipat ion suisse à l'Expo 58, les
organisateurs, de nous avoir donné
ce régal des yeux. C'est un événe-
ment monda in  rie premier plan que
cet essai rie coor r i ina t ion  rie la mon-
tre et de la robe. Il fallait lui don-
ner le cadre grandiose qui lui  con-
vena i t .  Charles-A. POKRET.

Au premier plan , une très belle joaillerie , bracelet ruban mailles d'or,
dissimulée sous une rosace or et brillants. A l'arr ièro-plan , une robe de
cocktail  en damassé pure soie avec lamé or. La montre  comme la robe

ont été présentées au pavi l lon  suisse de l'Exposition universelle.

Sommelière
parlant le français et
l'allemand cherche place
à Neuchâtel. Adresser of-
fres écrites à M. G. 4035
au bureau de la Feuille
d'avis.

DROGUISTE
parlant l'allemand et le
fra nçais cherche place
dans droguerie ou phar -
macie pour entrée Im-
médiate ou pour date à
convenir. Certifica ts k
disposition. :— Adresser
offres écrites à B.W. 4050
au bureau de la Feuille
d'avis.

EMPLOYÉE
DE BUREAU

a c t i v e ,  consciencieuse,
possédant pratique de
tous les travaux de bu-
reau , sténodactylo , cher-
che place stable.

Adresser offres sous
chiffres O. H. 4016 au
bureau de la Feuille
d'avis.

(SUITE DE LA DEUXIÈME PAGE)

Entreprise importante engagerait tout de
suite

PASSEUR
AUX BAINS

qualifié et très sérieux connaissant le nicke-
lage, l'argenterie et le dorage.

Adresser offres écrites à K. D. 4011 au
bureau de la Feuille d'avis avec indication
d'âge, références et prétentions de salaire.

CHAUFFEUR
cherche place de c h a u f f e u r  de taxi privé ou
l ivreur , du 15 octobre au 15 décembre 1958.

Adresser offres écrites à A. W. 4052 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille de 22 ans, Allemande, protestante,
de bonne famille , cherche place comme

EMPLOYÉE DE MÉNAGE
Vie de famille désirée, territoire bilingue préféré.

S'adresser à : M. Hinker , Heuchelbergstrasse là,
Brackenheim/Wtirtt.
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La mode masculine
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Au rez-de-chaussée

Demandez notre nouveau catalogue d' automne

Personne dams la qua-
rantaine cherche

heures de ménage
régulières. Adresser of-
fres 'écrites à N. H. 4037
au bureau de la Feuille
d'avis.

Couple solvable ohef-
che à reprendre com-
merce de

tabacs
ou kiosque

Ecrire sous chiffres O.
L. 4038 au bureau de la
Feuille d'avis.

*

Manufacture d'horlogerie

engagerait
i;

RÉGLEUSES
QUALIFIÉES
Faire offres sous chiffres P 10967 N
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

 ̂ I

Jeune Anglaise cher-
che

place au pair
dans famille avec en-
fante. S'adresser à Mme
Maurice Jeanneret, Ven-
nerweg 8, Berne, télépho-
ne (031) 4 51 20. Perdu , dimanche k Co-

lombier
bracelet or

Le rapporter contre bon-
ne récompense au bu-
ren u communal, àf Co-
lombier.

Jeune homme de 16
ans, robuste et très
consciencieux , désire fai-
re un apprentissage de

boulanger -
pâtissier

Vie de famille désirée.
Offres à B. X. 4053 au
bureau de la Feuille
d'avis.

PERDU
deux chiens

1 Bruno du Jura, 1
Beagle dans, les environ»
de Chaumont. Prière
d'informer La Chatelal-
nie , Sulnt-rtlalse. Télé-
phone 7 54 63.

Je cherche fournis-
seurs réguliers de

VENDANGE
Paiement comptant.

S'adresser sous chiffres
P. J. 4039 au bureau
de 1» Feuille d'avis.

Usine de la Béroche cherche

MÉCANICIEN-
OUTILLEUR

de première force , pour la con-
fection de gabarits et outils di-
vers. La préférence sera donnée
à un mécanicien ayant  plusieurs
années rie pratique.
Offres sous chiffres P 5746 N
à Publicita s, Neuchâtel.

H A 11 IT S : pardessus
chauds. 70 fr. ; gabardi-
ne, 25 fr. ; pantalon
rayé neuf, 20 fr. ; chaus-
sures Nos 40-41.

Tél . 5 26 79.

A vendre
habits

à bon marché. Télépho-
ner aux heures des re-
pas au 5 96 73.

J'achète

PIANO
Tél. (031) 66 23 51 ou
66 49 22.

A vendre

spirograf-
vibrograf

ave potence et table.
Tél. 5 45 71.

On demande à ache-
ter grand

fourneau
usagé, en bon état , gen-
re « Couvinoise », « Gra-
num ». etc. -»- Offres
avec prix sous chiffres
TJ. O. 4043 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre pour Jeune
homme

1 veston sport
sport avec 2 pantalons.
Tél. 5 56 76.

Nous cherchons pour entrée à convenir

JEUNE HOMME
débrouillard en qua l i t é  d'aide de bureau - et
pour travaux d'expédition. Place stable.

Adresser offres avec cur r icu lum vitae,
photographie et pré ten t ions  de salaire ' à
Edouard Dubied & Cie S. A., rue du Musée 1,
Neuchâtel. ¦ ¦ ;

^¦k Samedi (anrè.s-demnin)
JB ouverture à Neuehâle]
*¦ d' un  nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

Rincé avec SU , le linge est agréa-
blement parfumé et débarrassé *J1
des dernières bribes de lessive.
Plus de rougeurs ni d'irritations!

Rincé avec Sil,
le linge est si frais!

4Qk Samedi (après-demain)
^B ouverture à Neuchâtel

d' un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

;
Dame expértméh-tée fe-

rait la comptabilité, cor-
respondance, factures,
publicité , pour un.

commerçant
Offres à case postale 888.
Neuchâtel 1.

OCCASION
pour Suissesse romande
d'apprendre l'allemand .

Employée
de maison

est cherchée dans petlt
ménage avec 2 enfants,
pour le ler novembre, à
Bâle. Bon gain, milieu
de travail agréable. Offres
sous chiffres J. 56.760 Q.
à Publicitas . Baie.

Jeune fille
suisse allemande , 19 ans,
cherche emploi dans tëa-
room ou restaurant (buf-
fet) pour apprendre le
français. Entrée le 15
octobre. Faires offres k
Mlle Frieda Haas, Fisch-
bach (LU).

Monsieur affectueux ,
dans la. soixantaine,
ayant logement k la cam-
pagne (3 pièces, chauf-
fage général, bains),
cherche

OAWtE
de 48 k 55 ans de toute
confiance, disposée à te-
nir son ménage simple
en échange de son entre-
tien. Affaire très sérieuse.
Adresser offres avec ren-
seignements personnels
et références sous chif-
fres S. L. 4019 au bureau
de la Feuille d'avis.
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La cire qui, mélangée BiflRSHndlJ
en l'occurrence à Sfesi

un dissolvant, est giclée à l'état liquide^

et, partant, se laisse
étendre si facilement,

est de par nature d'une dureté de pierre.B

Cette cire dure sèche
ensuite en constituant un revêtement très résistant B

et confère un brillant extrêmement durable^

_—^ Baux parquets-M
Ce qui fait le secret du .—\ fm  ¦
succès de -—^l ,m m £

c 'est sa teneur particulièrement m*̂ WIËriÈS'Êm^MÊIÊ&&\
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1 2 boire Fr. 2.60 bidon No 5 Fr. 4 .20 l e 1. BW^SIlifl
1 1 boite Fr. 4.35 bidon No 10 Fr. 4 .— le 1. HÉS

A. Sutter. produits chim.-techn., Munchwilen/TG
• depuis 100 ans fabricant de produits d'entretien»

r 

Actuellement

Dégustation gratuite .1:: M
/ à  de nos délicieux . \

yf Pralinés |
à maison b
\ Grand assortiment 24 variétés r /

I 1-1^Ê 100 grammes H H

L'ARMAILLI, Neuchâtel
A U J O U R D ' H U I

Ouverture de notre succursale de

VAUSEYON il!
Produits laitiers - Al imentation générale

Service à domicile - Tél. 5 30 65
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'V Depuis bien longtemps !

Oi Maman vantait déjà le service aimable,

^  ̂
rapide et compétent que j'apprécie

^̂ kmm Wr¥m\*- aujourd'hui chez
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*""*" ' U/€£lAl&l**. Seyon 16. Neuchâtel , tél. 038/534 24
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OCCASIONS
A vendre : 3 lits com-
plets, 4 matelas refaits
à neuf , crin animal. 4
fauteuils Louis XV. 1
fauteui l Voltaire. 6 fau-
teuils modernes. 7 chai-
ses Louis XV recouver-
tes à neuf. 2 tables ron-
des à rallonges. 8 chaises
Henri II, extra-belles,
brodées. 2 secrétaires. 2
buffets à habits, 1 et 2
portes. 1 bureau ancien.
1 buffet de service mo-
derne, chaises, tabourets,
tables, tables de cuisine,
chaise de fumeur, com-
modes, réchaud k gaz,
glaces dorées. S'adresser
à Albert Vulllcumler,
la Neuveville, téléphone
7 91 13.

4ttt Samedi (après-demain)' J ouverture à Neuchâtel
¦" d'un nouveau grand magasin
9 sur 7 étages.

Les nouveautés
de la

nouvelle Capitaine
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Un pas en avant décisif a été franchi! La nouvelle Opel Caprtaîn© De plus> dix ïnnovatïona intéressantes:
a pris rang parmi les voitures de l'élite internationale. Et elle le prottVS COU, 1. Coffre à bagages à grande capacité avec roue de réserve logée verticalement de ce ta.
seulement par sa présentation d'ensemble, mais par les XU.oin.dxcs détails *̂  Nouvel essieu antérieur perfectionné; suspension avant et arrière à
de son remarquable équipement. action progressive.

3. Réservoir plus gros - 55 litres- rayon d'action plus étendu.
Le progrès le plus marquant: une Staoîïîté exemplaire 6t êtes freins % f

è&S f ™  brg? lwc"ouwa" type de rembourrage et réglage universel.
. -r __ . ._ o ¦ i i „  ^ J -..- T . - -  .—..*»- 5. Eclairage de croisement asymétrique : sécurité totale de nuit.

plus puissants. Sa voie plus large, son centre de gravite abaisse, sa nOOTSk & Essuie^ca électrique à deux vitesses.
suspension a action progressive et effet anti-tangage au moment du 7. Equipement de chauffage et climatisation plus efficace ; nouvelle admission d'air frais.
freinage, toutes ces innovations lui confèrent une tenue de route exceptionnelle; et S. Nouvelle serrure anti-vol sur la direction : protection plus sûre.
vous garantissent un sentiment de Sécurité pour ainsi dire inconnu jUSqtt'icL ®> Nouveau tableau de bord rembourré et garni de simili-cuir.

10. Indicateur de vitesse à échelle rectiligne horizontale ; compteur
Plus basse de six bons centimètres, la nouvelle Opel Capitaine a gardé> MLcmétrique journalier.
toute sa hauteur intérieure. Son empattement a été allongé. Elle est pTttS -» « . * . . ... ,. ... . , ,,
-, n - T i  i i T  • -  Deux nouveura ax-cvunares sont a votre aifrnosition pour un essai : la nouvelle
élancée, mieux profilée. Par ses nouvelles glaces panoramiques à ÎL , ir ." . ", * „ ,-. , Z  .7. * T ™ t - ,

• - T.-!- ^ -  • . - i n • - r-, /,,  ̂ . 'Opel Capitaine et la nouvelle Opel Capitaine «L» avec équipement spécial
visibilité intégrale, elle prouve son origine General Motors. Pour vous, ce qui de luxe. A côté de muitiples raffinements spéciaux, le modèle «L» possède deux
compte avant tout, ce sont les satisfactions nouvelles qu'elle vous offre : sièges avant individuels avec dossiers inclinables jusqu'à l'horizontale,
espace intérieur vaste et clair, vue parfaitement dégagée en tous sens; de sa place1,
le conducteur distingue nettement les quatre ailes. Par ailleurs, vous Prix : Opel Capitaine fr. 12950.-
pourrez apprécier le gain de puissance de son moteur de 96 CV quand, départ °Pel Capitaine «L», avec équipement de luxe fr. 13 950.»
arrêté, elle bondit littéralement en avant. Un produit de la General Motors - Montage suiscs

Une grr.nde routière idéale ! A quand dpnc un essai? Là nouvelle Opel Capitaine, la YoitUïe O.C COillIaJU.Ce

RAISIN
DE TABLE

10 kg. Fr. 6—
5 kg. Fr. 3.30

plus port , contre rem-boursement.
RAISINS-EXPORT

Gordevio (TI)
Tél. (063) a »i 5a

Pour fian cés...

une affaire \
mobilier neuf ,

10 ans de garantie,
comprenant :

chambre
à coucher

dernier modèle, en
bouleau poil, «J*
eocle, aveo grande
armoire 3 portes,
coûteuse dessus ver-
re et miroir en for-
me, lits avec entou-
rage et tables de
chevet,

salle à manger
ton noyer poil, se
composant d'un beau
buffet avec vitrine,
grande table à ral-
longes et 4 chaises
confortables,

les deux chambres
ensemble, seulement

Fr. 1950.-
Profitez d'une offre
aussi avantageuse et
venez voir ce magni-
fique ensemble sans
tarder 1 Sur désir,
facilités de paie-
ment, livraison fran-
co domicile.

Fbg de l'Hôpital 11
Tél. (038) 5 75 05

Ouvert de 8 h. k
12 h. et de 13 h. 30
à 18 h. 30, ou le
soir sur rendez-vous.
Pour visiter, auto-
mobile k disposition.

POÊLE
« GRANUM-OIL »

*tta.lUé castor, 9000 cal.,
*u«lsant pour chauffer
appartement de 200/225»»3. acheté neuf le 31octobre 1956, en parfait
*»t d'entretien, est àvendre, faute d'emploi ;
Prix a convenir. S'adres-«er a l'étude Roger Du-bol», notariat et géran-ces. Terreaux 3, tél5 14 41, ou. après 18 h.,» Mlles Dubois , avenueDuPeyrou 10, tél. 5 67 76

A vendre k bas prix

3 petits fourneaux
en catelles

«n parfait état. S'adres-ser à HTJG & CO, vis-a-vls de la poste, Neu-
châtel.
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construction d'appareik de

UUaiUt*" grandes cuisines.

Usines SURSEE S.A., Sursee/LU.
Fabrique d'appareils de chauffage el de cuisson modernes

Insfallalion comp lète de magasins,
bars, fea-rooms, restaurants , villas

RÉNOVATION D'APPARTEMENTS

Francis CARESTI A
ÉBÉNISTE - DÉCORATEUR M. F.

P R O J E T S  D E V I S

Lausanne 26 11 50
Avenue de Cou; 28 V l02,> 28 17 46

DECOPPET FRÈRE S
Menuiserie - Charpenterie

EVOLE 49 NEUCHATEL
Tél. 5 12 67

MAISON SPÉCIALE DE RIDEAUX

L Dutoit - Barbezat
Neuchâtel - Treille 9 - Tél. 5 2310

La tente » r̂
 ̂ ^^

a Ve" fou rnie ŜjÔàRVA F I LJ
par la maison fT i !¦¦ il '̂ * " ** M Me

AV. DE MILAN 26

F.GROSS & Fils
Ferblanterie - appareillage

Coq-d'Inde 24 Neuchâtel

AAf / BIANCHI
Menuiserie - Ebénisterie
Agencement de magasin

Tél. 5 15 52 Sarrières-Neuchêlal

M. K A U F M A N N
Vitrerie - Miroiterie

Chavannes 14 N E U C H A T E L

CALORIE S A
? Chauff age
? Ventilation
? Climatisation

Joseph Plâtrerie
Quadroni 'einture 

f ̂ Papiers peints
N E U C H A T E L  

Atelier el bureau : faubourg de l'Hôpital 19 Tél. 5 37 18
Domicile : Beaux-Arts 15 Tél. 5 37 19

PAR Q UE TER IE

Marcel PI AN A
Pourtalès 7 N E U C H A T E L  Tél. 54618

TOSALLI
a posé les fonds plastic et les stores

Tél. 6 3312 COLOMBIER

Buvez les excellentes

BIÈRES MULLER
BRUNE ET BLONDE

A BEAU-RIVAGE ET « QUICK »

Chaudronnerie la. ÏT^VLil̂ l
Ecluse 29 N E U C H A T E L  Tél. 5 29 34

Batterie de cuisine - Etamage

Machines à café EGRO & GAGGIA >

RESTAURANT

«„ m ,,„.. _.. „
restaurant I Beau-Rivage et Quick. En fait , il s'agit

d'une rénovation, mais l'amp leur des travaux accomp lis
dans les anciens locaux de Beaux-Rivage ne s'oppose pas
à ce que l'on dise que cet établissement est une nou-
veauté. Pendant longtemps, on aurait pu s'imaginer que
cet endroit sympathique et agréablement situé, allait

définitivement disparaître. BEAU-RIVAGE est maintenant
reconstruit, pour le plaisir de chacun !
Présentons donc ce nouvel établissement, conçu et réalisé
par MM. Calame et DuPasquier, architectes à Neuchâtel.
Nous avons demandé à M. Lehmann, le sympathique
propriétaire de Beau-Rivage ef Quick de nous guider
dans les différentes parties de son nouveau domaine.

LE RESTAURANT-GLACIER ^^sftE
RANT - GLACIER, le visiteur est conquis par l'harmonie
des couleurs qui amènent calme et fraîcheur. Le rose
du mobilier est particulièrement reposant. Les rideaux
blancs se confondent avec la large vue offerte sur la
baie de l'Evole. Dans le fond du restaurant, la rotonde
accueille les dîneurs et les amateurs de boissons fines.
Les petites tables, agréablement disposées, créent une
intimité propice aux confidences comme aux discussions
d'affaires. Au restaurant-glacier s 'adjoint encore la terrasse
couverte et ombragée. De là, le coup d'œil s'étend sur
la Trouée de Bourgogne, le paysage le plus célèbre
de foute la région neuchàteloise.

LE RESTAURANT FRANÇAIS '££,•.":'•£
conçu spécialement pour les gourmets. C'est la salle à
manger de Beau-Rivage. Le rouge vif des sièges joue
avec les fables nappées de rose. Au mur, des natures
mortes sculptées relèvent encore les lignes agréables

d'un plafond richement décoré. Le casier à bouteilles
est remarquable. C'est l'annonce des menus savamment
choisis et présentés dans le plus pur st y le français. Ne
vous éfonnez pas I Le choix est aussi grand... que les
prix sont petits. BEAU-RIVAGE se veut un restaurant
chic, mais ouvert à tous. Le chasseur garde sa munition
pour le gibier de nos forêts... et non pour « fusilier » la
clientèle. La terrasse sud sera une annexe au Restaurant
français. Dans le calme reposant des quais, les amateurs
de bons repas pourront, d'un seul coup d'œil, admirer
le lac et les Alpes.

LA SALLE DE CHÊNE SLTl.r3H*«î.rî
trouve dans la salle de chêne, célèbre par sa boiserie.
Elle se prêtera aux nécessités du moment : les nouveaux
mariés pourront y convier leurs amis de noces, les socié-
tés pourront y délibérer tranquillement. On y servira
également des menus sur assiette, fout comme au res-
taurant-glacier.

BEAU - RIVAGE...

Albîno TURUANI
Entreprise de bâtiment «
Maçonnerie
Carrelage

NEUCHATEL, Draizes 75 Téléphone 81913



...ET QUICK
S NA C K - B A R

ICC /"|||C|K|CC La visife d'un nouveau restaurant
LCJ LUIJÎ LJ serait bien incomplète sans un pas-
sage à travers les cuisines. D'un modernisme presque
révolutionnaire, les cuisines de Beau-Rivage et Quick
resp lendissent de propreté et de netteté. La brigade du
chef de cuisine , M, Horisberger , s'affaire à la prépara-
tion de mets succulents. Les marmites dégagent des
odeurs agréables et révélatrices. Qu'il ferait bon goûter
à foutes les spécialités qui mijotent doucement dans ces
lieux que n'eût pas désavoué Gargantua lui-même, En
annexe se trouve la « glacière », dans laquelle s'affaire
M. Berger , un maître pâtissier , spécialiste dans la confec-
tion des glaces les plus parfaites. Car BEAU-RIVAGE
veut soigner sa clientèle dans le plus petit détail. Ici,
l'on fabrique foute la pâtisserie , les vol-au-venf , les des-
serts fins ainsi que les délicieuses glaces maison. Il faut
dire que les installations les plus modernes sont à la dis-
position du maître pâtissier. Toujours au sous-sol sont
aménagés les garde-manger et les chambres frigorifiques
dans lesquelles sont emmagasinées des réserves impres-
sionnantes. Et la cave ? Une pure merveille que des mots

ne peuvent décrire. Toutes les bouteilles de choix , les
meilleurs crus du pays voisinent avec les grands vins
français, italiens ou espagnols. Mais ne nous attardons
pas trop...

I C D AD •• ¦ C'est au bar que l'on nous attend. Ici , les
 ̂ DHIX bleus et les rouges contribuent à l'ambiance

particulièrement sympathique. La barmaid nous reçoit
avec un sourire évocateur. Est-ce la joie de vivre, est-ce

plus simplement le décor ? Nous en sommes certain, fous
les clients du bar admireront le réel chef-d'oeuvre réalisé
par les décorateurs. Mais il convient également de féli-
citer ici fous les artisans , ouvriers et entrepreneurs, qui
ont contribué à cette rénovation. BEAU-RIVAGE a fait
peau neuve. L'ambiance a été revue et améliorée. Un
personnel st ylé ef parfaitement choisi attend le visiteur
pressé, le consommateur curieux comme le fin gourmet.
Pour tout le monde, BEAU-RIVAGE doit être la révéla-
tion qu'on attend depuis fort longtemps à Neuchâtel.

QUICK-SNACK-BAR &TJ%?Kïï*£
Neuchâtelois. C'est le restaurant des gens pressés. Situé
au sous-sol de Beau-Rivage, le QUICK-SNACK-BAR a
son entrée sur les quais. Le mobilier rusti que contraste
avec le bar moderne autour duquel sont fixés les sièges
pratiques et confortables. On pourra y manger sur le
pouce, fout en étant agréablement installé. Et encore
une fois , les prix des mets variés sont étudiés avec un
soin fout particulier. Les délicieux gâteaux au beurre,
spécialités de la maison, y sont particulièrement recom-
mandés.

Reportage : René JELMI. Dessins : Marcel NORTH.

SOLLBERGERJLIS. _.
¦̂"̂ ¦̂ **̂  ̂ spécialisée en

Verrerie - Porcelaine - Argenterie
Coutellerie - Acier inoxydable

8, place du Marché - Tél. 5 13 68 - NEUCHATEL

f  

Fournisseur

de l'insta llation

culinaire

\raM$tBiNlAND&CIE SA,ZURICH
INSTALLATIONS DE CUISINES

Nùschelerstrasse 44 , tél. (051) 25 37 40

r

CE N'EST PAS SANS RAISON

que la chaudière « Compass# »
fonctionnant aux sous-sols de
BEAU-RIVAGE a été équipée
du brûleur automatique à

mazout

SPITFIRP
ECONOMIQUE ET SILENCIEUX

Chez les bons Installateurs ou
chez les agents généraux en

Suisse

COCHARBO NEUCHATEL (038) 5 35 51

Les installations électriques
ont été exécutées p ar

 ̂ S NEUCHATEL S-Ai

Sainf-Honoré 5 Neuchâtel Seyon 10

Liqueur de Kirsch Kouge André

Produit de Viquor S. A.
NEUCHATEL

/ 'A«Hirarine
combustible épatant

SERRURERIE - FERRONNERIE

Marcel Caillot
ItHIIMIIIMlIMMMIIIIMIIUIIIIi milMIMIlllMllllllllllllllllMIHtHMIHIHIIIIIIimtimiimilll

Ecluse 21 Neuchâtel

Entreprise d'asphaltage

M. BERNASCONI
¦ :1 •¦ ¦•: - •  Neuchâtel, Gouftes-d'Or 78

Tél. (038) 5 17 56

BAUERMEISTER & CIE
ont exécuté

les installations sanitaires

Neuchâtel Place-d'Armes 8-10 Tél. 517 86

Le fabricant ^̂ _̂_^ ij« _ j!iiJ3famJ lJBĵ B^Br[des beiies jŜ ^̂ ^^P!f?iilSiinstallations ^̂ Ŝ wé ^̂^

"'fiHSËl̂ É
Agence pour le canton :

A. Maag, Comba-Borel 8, Neuchâtel - Tél. 5 29 02

MEYSTRE & CIE
Plâtrerie - Peinture

Saint-Maurice 2, Neuchâtel Tél. (038) 514  26

Pierre BARBIER
Entrepreneur diplômé

Bâtiments - Travaux publics

Maçonnerie - Béton armé - Carrelages

NEUCHATEL
SAARS 61 TÉL. 5 20 27

La réfection des corniches , moulurafions , frises et motifs
décoratifs des plafonds a été confiée à

S T A F F - D É C O R
André Huguenin

12, avenue DuPeyrou NEUCHATEL Tél. 5 36 53



Concours de bétail bovin aux Bayards
(c) Le 22 septembre, par un temps
p l u v i e u x  et plutôt froid s'est déroulé
aux Bayards le concours annuel  de bé-
tail  bovin organisé pair le Syndicat
d'élevage des Bayards et de la Mon-
tagne de Saint-Sulpice. Plus de 200 bê-
tes furent  sourftises à l'appréciation
des experts qui en primèrent 179. Nos
agriculteurs désirent posséder un beau
béta i l  de rente  et leur préoccupation
est l'amél iora t ion du cheptel bovin.

Nous donnons  ci-dessous les résul-
tats du concours.

TAUREAUX. — «Fels» k André Leuba ,
Combe-Germain, 90 ; «Otto» à Gustave
Buchs, les Grands-Prés , 88 ; «Clairon»
à Jean Erb , les Grands-Prés, 87 ; «Ju-
llus» à Robert Pipoz , les Bayards,
«Joggl» à Charles Jeannin , les Econduits ,
86 ; «Léo» à René Jeanneret , les Bayards ,
«Zola» à André Jeannin , les Bayards , 85 ;
«Troll» à J.-L. Huguenin, le Cernil ,
«Esquimau» à André Hainard , les
Bayards , «Bari» à Jean Chédel, la Sauge ,
84 ; «Sàmi» à Ami Currit , les Bayards,
«Res» à Jean Currit , les Bayards ,
«Alarm» à Adrien Patton , le Parc, «Flo-
rian» à Samuel Keller , les Bayards , 83.

I TAITRILLONS. — « Res » à Henri Erb .
I» Maison Neuve , 85 ; « Gamin » à An-
dré Hainard , les Bayards, « Hector » à
J.-J . Stahli , les Bayards, « Rainier » à
Edouard Gertsch, Montagne Giroud , 84.

VACHES ANCIENNES. — « Jasmina »
à André Leuba, Combe Germain, 94 ;
« Gazelle » à André Hainard , les Bayards ,
« Régina » k André Leuba, Combe Ger-
main, 93 ; « Bella » à Gustave Buchs ,
les Grands-Prés, « Sauvage » et « Mi-
gnonne » à André Hainard , les Bayards ,
92; « Eisa » à André Hainard , les Bayards,
91 ; « Mignonne » à famille G. Erb , le
Parc , « Bataille » et « Bergeronette » a
Gustave Buchs , les Grands-Prés, 90 ;
«Dorette », « Orange » et « Anita » à
Jean Erb , les Grands-Prés, « Gentiane »
à Constant Fatton , les Bayards, « Mi-
nette » , « Fauvette » et « Sonia » à -An-
dré Ducommun , les Bayard s, « Carmen »
à J.-J. Stahli . les Bayards, « Lunette »
à Asile d'enfants , les Bayards , « Picot-
te » à Charles Jeannin , le? Econduits ,
« Edelweiss » à famille G. Erb. le Parc ,
« Lulu»  et « Sibelle » à Gustave Buchs ,
les Grands-Prés , « Pâquerette » et « Ce-
risette » à.André Leuba , Combe Germain ,
« Trudie » , « Freude » , « Pierrette » et
« Noblesse » et « Lusti » à A. Hainard , les
Bayards , 89. «Marquise» à Adrien Fatton,
le Parc , « Anémone » à Constant Fatton ,
les Bayards , « Irlande » à André Du-
commun , les Bayards , « Jacqueline » à
Charles Jeannin , les Econduits , « Cha-
mois » à-J.-J. Stahli , les Bayards , « Fro-
mentine » à Pierre Sottaz, les Bayards.
« Marquise » et « Ruban » à Famille G.
Erb , le Parc, « Alpina » et « Alouette » à
Jean Erb. les Grands Prés , « Blanchette »
et « Lise » à Gustave Buchs. les Grands
Prés. « Alouette » et « Bergère » à Wllly
Jeannin. la Montagne Giroud. 88. « Cha-
mois » et « Pâquerette » à Famille G.
Erb , le Parc. « Ninette » à Jeanneret frè-
res, les Bayards , « Cocotte » à Jean Tùl-
ler. les Econduits. « Mlgnonette » à André
Léuba. Combe Germain. « Lisette » et
« Taquine » à André Hainard. les Bayards,
« Dora » à Jean Erb , les Grands Prés,
« Bourgeoise » à Gustave Buchs. les
Grands Prés . « Colombe » à Willy Millier ,
la Place Jeannin. « Colette » à Jean Ché-
del . la Sauge , 87. « Bergère » à Jeanneret
frères, les Bayards. « Jonquille » à Char-
les Jeannin , "les Econduits, « Eglantine »

et « Albine » k Gustave Buchs. les
Grands Prés, « Marquise » à J.-J. Stahli ,
les Bayards, « Etoile » à Adrien Fatton,
le Parc, « Astonla » , « Erlka » et « Ma-
delon » à Adrien Fatton, le Parc. « Plai-
sante » à André Leuba, Combe Germain,
« Ilanne » k Jean Chédel , la Sauge, 86.
« Olympiade » k Charles Jeannin, les
Econduits, « Charmante » à Asile d'en-
fants, les Bayards, « Fleurette », à André
Hainard , les Bayards, « Cabry » à Adrien
Huguenin. les Econduits, « Cerise » à
Adrien Fatton, le Parc , « Blondlne » à
F. von Allmen, le Parc , « Cerise » à Willy
Jeannin, Montagne Giroud, « Gracieuse »
k J .  .Currit, les Bayards, «Régina», «Flo-
rlne» et «Mirette» à A. Leuba , Combe Ger-
main , 85. « Noisette » k Jean Ttiller, les
Econduits, « Flori » à Henri Erb, la Mai-
son neuve, « Mésange » , à Famille G.
Erb, le Parc, « Coquette » à F. von
Allmen, le Parc, 84.

VACHES NOUVELLES. — « Ilona » à
R. Barbezat. les Bayards, 90. « Poupon-
ne » à Robert Pipoz , les Bayards. « Hen-
riette » à Constant Fatton , les Bayards,
« Parfaite » à Charles Jeannin, les Econ-
duits 89. « Blanchette » à J.-L. Huguenin,
le Cernil, « Coquette » à Willy Millier , la
Place Jeannin, « Léa » à Henri Erb. la
Maison neuve, « Madelon » k Jean Tiiller ,
les Econduits, « Freude » et « Blagueuse »
à Robert Pipoz , les Bayards. 88. « Sen-
cée » à Charles Jeannin , les Econduits,
« Bella » à Famille G. Erb. le Parc , « Pa-
pillon » . à Germain Huguenin, les
Bayards. 87. « Comtesse » à Gustave
Buchs. les Grands Prés , 86. « Goldl » et
« Tulipe » à Adrien Huguenin. les Econ-
duits. « Mouchette » et « Fauvette » à
Germain Huguenin, les Bayards , « Thé-
rèse » et « Flora » à Adrien Fatton le
Parc, « Chevreuil » à Willy Jeannin. Mon-
tagne Giroud, « Fûrt » à Samuel Keller ,
les Bayards, « Cerise » à Henri Erb. la
Maison neuve. « Pervenche ». à Jean Cur-
rit , les Bayards, 85. « Jolie » à Pierre
Sottaz, les Bayards, « Cerise » et « Clau-
dine » à Germain Huguenin, les Bayards ,
« Caprice » k Jean Chédel . la Sauge, 84.
« Pervenche » k Robert Pipoz . les
Bayards. « Duchesse » et « Argentine » à

Adrien Fatton, le Parc. « Minouche » à
Pierre Sottaz, les Bayards, 83.

GÉNISSES DE PLI S DE 2 ANS. —
« Flora » à Willy Millier , la Place Jean-
nin, « Pâquerette », « Duchesse », « Tuli-
pe » et « Ninette » à André Hainard,
les Bayards, 87. « Klàrli » à Jean-Louis
Huguenin, le Cernil , « Sauterelle »
à Henri Erb, la Maison neuve,
« Floquette » à Constant Fatton, les
Bayards. 86. « Coline » à Gustave Buchs,
les Grands Prés, « Tulipe » à Olivier Bar-
bezar , la Prise , « Colinette » à Ami Cur-
rit , les Bayards, 85. « Jeannette et « Fleu-
rette » à Famille G. Erb , le Parc ,
« Doly » à J.-J. Stahli , les Bayr^ds. « Ni-
nette » à Jean Ttiller , les Lconduits,
« Coquette » à Constant Fatton , les
Bayards, « Solitaire » à Daniel Rosselet,
la Place Jeannin, «Gamine», «Coquette»
et «Berna» à A. Hainard , les Bayards ,
« Coquette » et « Poupette » à Gustave
Buchs. les Grands Prés. 84. « Réveil »
à André Leuba. Combe Germain, « Trou-
die » à Jean Chédel, la Sauge, « Hiron-
delle » à Famille G. Erb , le Parc, « Nar-
cisse » à Adrien Huguenin, les Econ-
duits, « Stella » à Willy Jeannin, Monta-
gne Giroud, « Maya » à André Hainard,
les Bayards, 83. « Colette » et « Arosa » à
Gustave Buchs. les Grands Prés , « Ber-
gère » à Fritz von Allmen, le Parc , « Lu-
nette » â Ami Currit, les Bayards, « Pou-
pée » à Henri Erb, la Maison neuve,
« Pâquerette » , « Chevreuil » et « Bobine »
à Jean Chédel , la Sauge, 82.

GÉNISSES DE 20 à 21 MOIS. — « Fo-
rêt » à J.-L. Huguenin, le Cernil. « Fau-
vette » à Jean Erb. les Grands Prés , 86.
« Hirondelle » à Roger Barbezat . les
Bayards, « Lison » à André Leuba, Combe
Germain , « Josette » 'à J.-J. ' Stahli . les
Bayards. 85. « Mouchette » à Ami Currit,
les Bayards. « Lisette » à Adrien Hugue-
nin , les Econduits, « Nora » à Fritz von
Allmen, le Parc, « Marianne » â André
Leuba, Combe Germain, « Ecureuil » et
« Baronnette » à Willy Jeannin, Monta-
gne Giroud. 83. « Mésange » à Adrien
Fatton , le Parc , 82. « Saugette » à JëàiJ
Chédel , la Sauge, 81.

25 août. Caisse de crédit mutuel, so-
ciété coopérative, au Cerneux-Péquignot.
La signature d'Aimable Vermot est ra-
diée. Claude-Simon Vermot, au Cerneux-
Péquignot, a été désigné en qualité de
président.

Radiation des raisons sociales sui-
vantes :

Mode Kaenel , commerce de mode, k
la Chaux-de-Fonds, à la demande de la
titulaire, celle-ci n'étant plus assujettie
à l'inscription.

Gildo Siliprandi . entreprise générale
de maçonnerie, terrassement, travaux
d'étanchéité, à Marin , par suite de
cessation de commerce.

Lehnherr Frères, commerce de volaille
et de gibier , société en nom collectif ,
précédemment à Neuchâtel. Le siège so-
cial est transféré à Marln-Epagnler. Le
magasin reste comme précédemment »
Neuchâtel , rue du Trésor 4.

26. Willy Moser , entreprise de couver-
ture de bâtiments, ferblanterie, installa-
tions sanitaires, à la Chaux-de-Fonds.
Nouvelle adresse : rue du Grenier 31.

Radiation de la raison sociale Etablis-
sement Reflex , Albert Schafeitel , com-
merce d'aliments diététiques, à Marin,
à la demande du titulaire , par suite de
cessation de commerce.

Le chef de la maison Paul Rossl. re-
présentations Industrielles, en particu-
lier matières plastiques et meubles d'en-
fants, à Neuchâtel. est Paul-Roger-Fran-
çols Rossl . à Neuchâtel.

25. Radiation de la raison sociale Fer-
dinand Jakob « Trafica » , Importations,
exportations et représentations de tous
genres, au Locle. par suite de transfert
du siège de la maison à Lostorf.

Extrait de la Feuille officielle
suisse du commerce

8 septembre. Ouverture de la succes-
sion répudiée de Paul-Ulysse Choffet,
quand vivait galvanoplaste, à la Chaux-
de-Fonds. Date de l'ouverture de la
liquidation : 3 septembre 1958. Liquida,
tion sommaire. Délai pour les produc»
tlons : 30 septembre 1958, inclusive-
ment.

10. Les époux Louis-Auguste Nusbau-
mer et Lllian-Madeleine Allanfranchlnl
née Bura. ont conclu entre eux un con-
trat de mariage stipulant le régime i»
la séparation de biens.

11. L'autorité tutélaire du district du
Val-de-Travers a :

accepté en son for le transfert de II
tutelle de Marie-Gisèle Brillhart et dé-
signé M. le curé P. Vogt , k Travers, en
qualité de tuteur ;

désigné Mlle Juliette Aurol , assistante
sociale à l'office cantonal des mineurs,
à Neuchâtel , en qualité de tutrice de
Marlyse Guye, en remplacement de M.
Georges-Gustave Guye, décédé ;

prononcé la mainlevée de la tutelle
d'André-Pierre Guye, et relevé M. Louis
Fauguel, aux Verrières, de ses fonctions
de tuteur ;

relevé M. Pierre Thalmann, à Salnt-
Sulplce, de ses fonctions de tuteur
d'Emile-Edouard Perrenoud , ensuite de
décès du pupille ;

prononcé la mainlevée de l'Interdic-
tion de Robert Jacot. domicilié a
Sainte-Croix, et relevé M. Louis Evard,
à Fleurier , de ses fonctions de tuteur ;

accepté en son for le transfert de la
tutelle d'Erich Wlttmann. allié à Ida-
Maria née Costa, domiciliée à Buttes,
et désigné M. Samuel Juvet , à Buttes,
en qualité de tuteur.

12. Clôture de la faillite de Maro
Vullliomenet fils, actuellement k Neu-
châtel.

Clôture de la faillite de Llna Vull-
liomenet, épouse de Marc , actuellement
à Neuchâtel.

L'autorité tutélaire du district du
Val-de-Ruz a :

accepté le transfert dans son for de
la tutelle de Wllly-Léoncel Gex , à Bou-
dry, et désigné le citoyen Maurice
Dumont, agent du patronage des dé-
tenus libérés, en qualité de tuteur.

15. Failli : Francis Julllard, ferblan-
tier-apparellleur, à la Chaux-de-Fonds.
Date de l'ouverture de la faillite : ler
septembre 1958. Liquidation sommaire.
Délai pour les productions : 6 octobre
IflSR

Extrait de la Feuille officielle
du canton de Neuchâtel

La SAFFA a été visitée par 1.800.000 personnes
dont le tiers était des hommes

La SAFFA 1958 a pris fin le 15 sep-
tembre , à m i n u i t , après une modeste
cérémonie au théâtre de l'exposit ion et
sur sa place des fêtes. Les astres lui
furent  favorables. Achevée exactement
à l 'heure di te , elle fu t  pendan t  deux
mois un centre des préoccupations es-
tivales de la Suisse tout en n 'é tant  pas
— tan t  s'en faut ! — ignorée de l'é-
tranger. Pendant  sa durée , tous les l i t s
d'hôtel de Zurich et de ses environs
furen t  occupés et bien des chambres
fu ren t  louées chez des par t icu l ie rs , tan-
dis que les camps de touristes étaient
combles.

La presse suisse et étrangère a ac-
cordé à la SAFFA une place remarqua-
blement  grande. On es t ime  à 12.000 le
nombre des articles qui lui ont été
consacrés.

L'ordre et la présenta t ion  des hal les
d'exposition ont fait  l'objet d'un éloge
général , ainsi que les nombreuses pla-
ces de repos et les jardins . On a par-
fois crit iqué la trop abondante  repré-
senta t ion graphique dans  ce r t a in s  pavil-
lons, mais tous les visiteurs sérieux

ont admiré  l'élaboration consciencieuse
des thèmes donnés.

Avec 1.800.000 entrées payantes, le
nombre des v i s i t eu r s  a dépassé de 25 %
environ le nombre souhaité  dans les
prévis ions budgéta i res , de sorte qu 'il
n 'y a pas eu besoin de recourir aux
garan t ies  f inanc iè res  assurées par la
Confédérat ion , le canton et la ville de
Zurich.

Un t iers  environ des vis i teurs  de
l'exposi t ion furent  des hommes.

Le télésiège, qui fu t  mis en service
dès la f in  de mai , a transporté jus-
qu 'à la fin de l'exposi t ion  quelque
440 .000 passagers payants .  Le chemin
de fer de l' expos i t ion  a aussi fa i t  d'ex-
cel lentes  a f fa i res , avec 4R2.000 cl ients
envi ron .  Quan t  aux deux ascenseurs de
la tour  d 'hab i t a t ion , ils t ranspor tèrent
un peu plus de 800 ,000 vis i teurs , soit
300.000 de plus qu 'il n 'avait  été prévu
au budget.

La pouponnière  a été sans cesse com-
ble : on confia  aux aimables nurses
plus de 1000 nourrissons. Le « pays des
enfan t s  » ne tarda pas à être t rop pe-
t i t  pour les amateurs  : il f a l l u t  lui
donner une annex e au Schneelicut. Le

pavil lon des chiens hébergea un peu
plus de 2000 quadrupèdes.

La plupart  des conee/ts de midi et
les qua t re  que donna l'orchestre fé-
m i n i n , sous la baguet te  de Hedy Sal-
quin , eurent  le plus grand succès. Les
services divins  de toutes  les confes-
sions chrét iennes furen t  des plus fré-
quen té s .

Dix-sept journées can tona les , dont
ce r t a ines  accompagnées de fort  beaux
cortèges , eu ren t  grand succès. Le « Jour
des jeunes f i l l es  » , on v i t  à l'exposition
des mi l l i e r s  de j eunes  personnes à qui
les autor i tés  scolaires et les employeurs
a v a i e n t  a imab lement  donné  congé. Le
« Jour des in f i rmes  », nombre de ceux-
ci purent  vis i ter  l'expos i t ion  dans leurs
f a u t e u i l s  roulants. Le foyer de la presse
fut très f réquenté.  Son « Livre d'or >
c o n t i e n t  les s i g n a t ur e s  de journa l i s t e s
célèbres , de m i n i s t r e s , de stars  de ci-
néma , de reines , de chefs  d'Etat et
d ' éminen tes  représentan tes  d'organisa-
t ions  f é m i n i n e s  de nombreux pays.

Dès la clôture de l'exposi t ion , on a
ent repr i s  de la démolir. Le quai des
M y t h e n  doit en effet  être rendu le 27
septembre à la circulation.

S T U D IO  Dès aujourd'hui à 15 h. et POUR 4 JOURS SEULEMENT
7- 5 30 00
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Crédit Foncier Suisse
Zurich 1 - Werdmùhlep laiz 1

Capital social el réserves Fr. 31.500.000.—

Nous bonifions sur nos

Carnets d'épargne

J& /O pour tous les dépôts
Nos carnets d'épargne jouissent des garanties de la loi fédérale

sur les banques et de la loi zuricoise sur la garantie
des dépôts d'épargne

Domicile de paiement
\

C R É D I T  S U I S S E

PLANTS
DE FRAISIERS

« Mme Moutôt », et
< Merveilles de Bex > à
15 fr. le cent ; des qua-
tre-salsons, 18 fr. le cent.
J Challandes, Jardinier ,
Combes 7, Peseux. Tél.
8 20 96 OU t 10 80.

Par fil spécial et en exclusivité

- LE VERJUS
• Neuchâtel adopte sa nouvelle constitution
• Un comité de salut public aux Parcs

• Gustave Neuhaus à la Saffa

50 et le numéro

Meubles et sièges de style
par l'artisan qualifié

J. WOTTER Tr5
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Samedi dernier , dans la salle du
Consei l général de Neuchâtel , l'Asso-
cia t ion neuchàteloise  des maî t res  me-
nuis iers , charpentiers, ébénistes et par-
queteurs a tenu son assemblée générale
annuel le ,  • sous la présidence de M.
Claude Nagel , de notre  ville. Il s'a-
gissai t  d'une  assemblée except ionnel le,
puisque l'association fê ta i t  le 20me
anniversaire  de sa fonda t ion , et c'est
en présence de p lusieurs invités et de
nombreux membres que le président
ouvrit  la séance d'anniversaire.

M; Claude Nagel soul igna qu 'en 1938
les fondateurs  de l'association s'étaient
attelés à une tache diff ic i le  qui était
de réun i r  des artisans très indépendants
et représentant quatre  professions,
qua t re  métiers  comp lets.  Et pour tan t
il f u t  possible de réaliser une commu-
nau té  d'idées et de travail , dont  l'acti-
vité a p r o f i t é  par la suite non seulement
aux membres, mais aussi aux dissi-
dents , aux  fournisseurs  et à la clien-
tèle. Aujourd 'hui, avec la f in  de la
période de haute  conjoncture, le rôle
de l'association n 'en devient que plus
i m p o r t a n t .  L'a r t i s a n a t  doit  se défendre ,
mais  par ses propres forces. Nos ar-
t i s a n s  doivent  se teni r  au courant  de
l'évolut ion technique,  faire face à la
concurrence de m a t é r i a u x  nouveaux,
ra t iona l i se r  leurs méthodes  rie tra-
vail.  Mais  à cet effor t  doit correspon-
dre, de la part des pouvoirs publics et
des grandes entrepr ises, une revision
de leur  pol i t i que  concernant  les adju-
dica t ions , pol i t i que qui actuellement
pousse à un ravaudage auquel l' art i-
san doit se prêter malgré lu i .  Dans sa
conclusion , le président  dit sa convic-
tion que le fa i t  pour l'ar t isan d'être
indép e n d a n t  étai t  pour lui  une bonne
chose, m a i s  cela suppose des ob l iga t ions ,
notamment celle de prévoir  l'aveni r ,

auxquelles les maîtres menuisiers,
charpentiers, ébénistes et parqueteurs
neuchâte lo is  sauront faire face.

On entendit  ensuite un exposé his-
tori que de M. Julien Girard , notaire
et adminis t ra teur  de l'association. Ce
dernier souligna qu'en 1938 les fon-
dateurs et animateurs  de l'association
n'obéissaient pas seulement  à des
préoccupations d'ordre matériel , ma i s
aussi civi ques, car les partis de gau-
che ava ien t  encore à leur programme
la socialisation des moyens de pro-
duction et 3a lutte des classes. C'est
alors que naqu i t  l'idée et que f u r e n t
posés les premiers jalons de l'organi-
sation par i ta i re  de la profession. Le
26 mars 1938, a Chambrel ien,  ava i t
l ieu une  rencontre, présidée par M.
Paul  Bura , de Neuchâtel , d'où devai t
sort ir  l 'Association neuchàte lo ise  des
menu i s i e r s , charpent ie rs , ébénistes et
parqueteurs.  L'association a l l a i t  lu t te r
sur trois f r o n t s :,  la représentation
patronale face aux organisat ions ou-
vrières et la conclusion de contrats
collectifs ; la recherche de moyens
p e r m e t t a n t  d'établir une  concurrence
ra i sonnab le  ; la r ep résen ta t ion  devan t
les pouvoirs  publics pour les ad jud ica -
t i ons  et pour les mesures législatives.

M. Ju l i en  Girard montra e n s u i t e  à
quoi , v ingt  ans après, l'A.N.M.C.K.P.
é t a i t  parvenue.  Et ce b i l an  est très
n e t t e m e n t  ac t i f , t a n t  pour les pa t rons
que pour  leur  personnel .  Le premier
cont ra t  collectif  a été conclu avec la
F.O.B.B. en 1945. Le sa la i re  horaire  de
base a passé de 1 fr. 55 en 1945 à
3 fr. 10 en 1958. Les vacances ont passé
de 3 jours à 12 jours  ; il y a 6 jours
fériés ; la semaine est de 5 jours.
Malgré les sacrifices consentis par les
patrons, il f au t  se félici ter, di t  M.
Girard, de cette évolut ion  qui a f f e r m i t
la paix sociale, et il f a u t  espérer que
les rapports avec la F.O.B.B. cont inue-
ront à s'améliorer  au sein de la com-
mission paritaire.  Concernant  la po-
l i t i que économi que de l' associat ion , no-
tons que les t a r i f s  sont pour les pa-
t rons  ce que sont les con t ra t s  collec-
t i fs  pour les ouvriers. Les a r t i s a n s
sont des ouvriers  i ndépendan t s  qui ont
aussi  droit  à la sécurité.

Le dern ie r  ora teur  de cet te  assem-
blée é t a i t  M. Jaccard , secrétaire ro-
mand  de l 'Union  suisse des ar ts  et
mét iers , qui apporta  à l'A.N.M.C.E.P.
les fé l i c i t a t ions  de cet te  dernière  et
qui présenta un exposé fort complet
sur l'A.V.S. complémen ta i r e  dans  les
métiers.

En f in  de séance, l'assemblée vota
à l' u n a n i m i t é , sur propos i t ion  du pré-
s ident, une  résolution contre l' intro-
duction , par la voie c o n s t i t u t i o n n e l l e ,
de la semaine de 44 heures, objet de
la prochaine votat ion fédérale.

A l ' issue de l'assemblée, les mem-
bres de l' associa t ion  goûtèrent  dans
la sal le  de la Char te  au vin  d'honneu r
de la v i l l e  de Neuchâtel  et i ls  fu ren t
salués par M. Fernand M a r t i n , conseil-
ler communal .

Au déjeuner qui suivi t , fort bien
servi au res taurant  Beau-Bivage, des
a l l o c u t i o n s  fu rent prononcées par MM.
F e r n a n d  M a r t i n , conse i l l e r  c o m m u n a l ,
Huber t  Donne r , qui par la  au nom de
la Chambre  neuchàte lo ise  du commerce
et de l ' U n i o n  n e u c h à t e l o i s e  des a r t s
et mét iers ,  et Bytzmann, qui  exp r ima
les vœux de la Fédération romande  des
m a î t r e s  m e n u i s i e r s  et des associat ions
cantonales  affiliées.

D. Bo.

L'association neuchàteloise des maîtres menuisiers
charpentiers, ébénistes et parqueteurs

a célébré le vingtième anniversaire de sa fondation



4  ̂ Samedi (après-demain)
1 ouverture à Xeuchâtel
¦r d'an nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

WMM
EXCURSIONS L'ABEILLE

Dimanche, 10 h. : Lac Noir - Gurnigel , 14 fr,
Lundi , 13 h. 30 : Soliat , 7 fr. Mard i , 13 h. 30 :
Roche-Devant, 6 fr. — Tél. 5 47 54.

EXCURSIONS LA CAMPANULE
Jeudi , 13 h. 30. la Corniche, retour par Ouchy.
Vendredi , à 13 heures, tour du lac de Morat.

Courses de famille - Tél. 6 74 76
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avec

I David NIVEN CANTINFLAS
I Robert NEWTON Shirley Mac LAINE
1 et 44 vedettes internationales I

I ENFANTS ADMBS PARL é F R A N çAIS I
1 DÈS 8 ANS AUX MATINÉES TECHNICOLOR I

I

1 Vu l'importance du spectacle... attention au nouvel horaire ! 1
I Tous les jours matinées à 15 h. - Soirées à 20 h. précises I

Faveurs strictement suspendu es • 3 h. de spectacle

Prix imposés par le distributeur du film United Artists Location ouverte

1 Matinées Fr. 2.50, 4-, 5-, 6.- de „f« Vîs î— i
Soirées FL 3I-, 5I-, 6.-1 7.- :? 5 73 ?s

BHH^MEBBHHMi BHHBHn

f m — im mj ^ ^ m u ^ m t ^ m m m  Abris a bicyclettes
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ASSOCIATION
DES SOCIÉTÉS DE LA VILLE DE NEUCHATEL \

Dans les salles du CASINO DE LA ROTONDEH

! A  

l'occasion de la Fête des vendanges 1958 <
« En scène pour la parade » j

SAMEDI 4 OCTOBRE

, Grand bal officiel des Vendanges i
de 21 à 5 heures

Bans la grande salle : ORCHESTRE LÉO NORMAND j
Au dancing : LOU ANDRINI (4 musiciens)

Attractions dans les deux salles !
MtmMm „„„„,,„, „ „„ ,„„„.,•, „„JUU:"""" " ?*"" "' ' ""**"": j

: Le chanteur fantaisiste : Le manipulateur de Budapest j j
| I JOIVIVY SERT POTASSY j¦ : : IitiwwitwtHwiwi niinn.Mn, .w.,i. ., ,„««, n», mm 11111111 m»w, »»*,,., ,,i. n,i, j i».,L*,.w.. II . M ,

I Prix d'entrée : messieurs Pr. 6.— ; dames Fr. 4.— (
(danse, taxe et cotillons compris) i

Dimanche 5 octobre p

Grande soirée dansante I
de 20 h. 30 à 2 heures

I
Orchestre « PERDIDO » créole slompers j

et l'orchestre de la Rotonde j
ATTRACTIONS Prix d'entrée ! Fr. 2.50 (taxe comprise) i

| j
) Trams spéciaux dans toutes les directions j
i S

I

R̂  ̂ Samedi (après-demain)
'M  ouverture à Neuchâtel
•r d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.
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~. de notre grand choix

pour messieurs...

Fr. 29.80
cuir graine noir, semelle de cuir
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Seyon 3, NEUCHATEL;—?—'

LA TONNELLE
Montmollin

On y mange bien ,
chaud et froid en

permanence
Arrangements

pour banquets
Facilités

de transport
Tél. 8 16 8fi 

RÉVOLUTION
D A N S  L E
R A S A G E

MARIAGE
Dame ayant de bonnes

relations dans tous les
milieux , se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Sucrés, discrétion. Case
transit 1232 . Berne.

f AUTO-LOCATION 1
Téléphone (0.18) S 75 SIv s

f  Filets de palée >l en sauce au Pavillon I
i Beau choix
de cartes de visite
| au bureau du j ournal

I gffBg SOCIÉTÉ SUISSE DES EMPLOYÉS DE COMMERCE , NEUCHÂTEL I

IHcOURS DU SO IR )
I OUVERTURE lundi 13 octobre I

Inscriptions et renseignements i

au local, Treille 3. Neuchâtel , tous les soirs dès 18 heures,
du 23 septembre au 3 octobre ;

par téléphone au 5 22 45 pendant la journée



Pilote des glaciers
Un mét ie r superbe , mais qui demande des qualités innombra b le s

« Hermann Geiger a, hier , sauve
une colonne en détresse dans le
massif de la Bernina. »

« L'avion de Geiger a transporté
à l'hôpital un skieur victime d'une
grave chute. »

c L'hélicoptère de Geiger ravitail-
le un village isolé par une ava-
lanche. »

En hiver comme en été , les in-
formations relatent les exploits du
célèbre aviateur valaisan qui serait
bien emprunté , vu leur nombre , de
relever sur demande tous les cas
dont il s'est occup é.

Nos gosses et nos adolescents
rêvent de devenir un jour l'égal
de Geiger : partir dans un avion ou
un hélicoptère , se poser sur un gla-
cier, sauver des vies humaines. Mais
être p ilote des glaciers n 'est pas
une sinécure et , pour être admis à
porter ce titre , les échelons sont
nombreux à gravir.

C'e'st en même temps pour l'ho-
norer et pour faire  connaî t re  mieux

^au ^public ce qu 'est l'aviation des
glaciers que le Comptoir suisse lui
consacra une journée qui connut le
plus grand des succès. Les deux as
que sont ¦ Frédy Wissel, de Saint-

Heimann Geiger reçut un hommage
mérité lors de la première journée

de l'aviation des glaciers.

Moritz et Hermann Geiger du Valais ,
promoteurs et réalisateurs de l'at-
terrissage sur glaciers , présentèrent
deux merveilleux films en couleurs,
le premier sur les Grisons vus d'en
haut , le second sur les cours de
pilotage , d' alp inisme et de sauve-
tage en haute montagne.

Leurs commentaires comp létaient
admirablement  la conférence donnée
par le colonel Thiébaud , chef de la
section de la police aérienne , et
direct eur des-colirs d'apprentissage
en haute montagne, organisés par
l'Office fédéral de 1 air. Cet exposé ,
intitulé « L'aviation des glaciers , ses
débuts , son développement , son im-
portance , son avenir » était un tour
d'horizon si comp let , que nous en
donnons les principaux passages^ à
nos lecteurs.

En 1919, un appareil
se posait au Jungfraujoch
Jusqu 'en 1952, les atterrissages

en haute montagne n 'avaient revêtu ,
dans l' aviation civile suisse , que le
caractère d' exp loits sportifs isolés.

En 1919, le major Isler s'était fait
conduire sur les champs de neige
du Jungfraujoch à bord d'un avion
militaire piloté par le cap itaine
Ackermann. Le 30 juin 1921, Fran-
çois Durafour posait son appareil
au Dôme du Goûter , à 4331 mètres
d'altitude. En 1951, Zehr et Darm-
staetter ten ta ient  de répéter au
Mont-Blanc l'exp loit sensationnel de
Durafour.  A l'époque , cette entre-
prise avait soulev é d'assez vives
critiques. En effet , après avoir ef-
fectué un atterrissage dans des con-
ditions défavorables , Georges Zehr
avait fait réparer son avion sur
place. Avec la collaboration d'Her-
mann Geiger , il reprit l'air du
Dôme du Goûter pour ' atterrir à
Sion. De ce dépannage , Geiger rap-
porta une foule d' observations et
d'enseignements qui l'aidèrent in-
contestablement à éviter , plus tard ,
les écueils qu 'avaient rencontrés
Zehr et Darmstaetter.

Pendant , cette première phase de
développement de l'aviation des
glaciers , notre aviation mili taire
n 'était pas restée inactive. Dès le
début du service actif , elle avait
muni  de skis trois appareils , les
avait affectes a 1 exécution des
transports de personnes et de ma-
tériel entre un aérodrome du réduit
et une place de tir d' aviat ion ,
située à 2300 mètres d'al t i tude.
Pendant de longues années , ces
appareils , aux mains des colonels
Bloerzer , Bridel et des majors Hitz ,
Hug et Rappo accomplirent inlas-
sablement la navette entre la p la ine
et la montagne de sort e qu 'en 1946
les majors Hitz et Hug se trouvaient
magnif i quement préparés à entre-
prendre , avec un succès qui eut un
retentissement mondial , le sauvetage
de tous les occupants de l'avion
américain qui s'était échoué sur le
Gauligletscher.

En 1950 , les premiers atterrissa-
ges de Frédy Wissel , dans l'Enga-
dine puis en 1952, ceux d 'Hermann
Geiger au Kanderf i rn  furent  égale-
ment rang és dans la catégorie des
exploits sportifs. Mais lorsque la
presse et la radio commencèrent à
donner une publicité d'envergure à
l'activité de ces deux pilotes , l'in-
quiétude se manifesta  très vite de
voir d'autres aviateurs se livrer à
ces exp loits jugés téméraires et sans
utilité.

Risques des atterrissages
sur les glaciers

Par ciel clair , sans vent , par
neige p lane et bien por tante , l'at-
terrissage et le départ sur des gla-

ciers spacieux et présentant une
pente d'environ 10 % à 30 %, sont
d'une facilité presque déconcer-
tante.

En revanche , la mauvaise visibi-
lité, l'atmosp hère agitée , les neiges
trop dures ou trop tendres , aussi
bien l'utilisation de glaciers encais-
sés et de dimensions restreintes
exigent du pilote des qualités qui
dépassent la moyenne. Sur les aéro-
dromes glaciaires , le pilote est pri-
vé de l'assistance que lui prête ail-
leurs le personnel des aérodromes
surveillés , il doit lui-même, du bord
de son avion , apprécier la quali té
de la neige , la force et la direct ion
du vent et choisir ses axes d'atter-
rissage et de départ en fonct ion
des obstacles et des pentes.

On pouvait donc redouter que,
séduits par les succès de Geiger et
de Wissel , d'autres pilotes s'enga-
gent sur leurs traces sans l ' instruc-
tion spéciale nécessaire et ne soient
victimes d'accidents.

Geiger devient professeur
Pour parer à ce danger , pour

élargir la base exp érimentale et
pour permettre à l'Office de l'air
de se prononcer en parfaite con-
naissance de cause sur tous les
problèmes que posait l'aviation des
glaciers , le directeur actuel de cet
office , M. Markus Burkhard , deman-
da à Geiger , en 1954, d'ensei gner
sa méthode a une demi-douzaine
d' instructeurs de vol chevronnés
de l'avia t ion civile. Hermann Gei-
ger accepta d'enthousiasme.

A bord de deux avions , en 1954 ,
les sept partici pants d'un cours ac-
comp lirent 1000 atterrissages sur
cinq glaciers différents , sans le
moindre accident.

L'élan était donné. D'autres cours
de l 'Office de l'air  suivirent en
1955, 1956 et 1957 et permirent
d'instruire au total une cinquan-
taine de pilotes auxquels Geiger
transmit avec une générosité digne
de tous les éloges tous les trésors
de son exp érience.

Peu à peu , des magistrats et des
autorités perspicaces j ugèrent que
cette activité était  digne de leur
soutien. Aujourd 'hu i , le parc civil
suisse d'avions des glaciers com-
prend sept unités biplaces et deux
avions quadri p laces.

De son côté , Frédy Wissel , qui
avait acquis son titre d ' instructeur ,
avait aussi son école à Saint-Moritz.

Mais dans ce domaine , l'ac t iv i té
princi pale resta centrée au Valais
où , sous la haute direction d'Her-
mann Geiger , des cours d' aviation
des glaciers furent organisés par
la section du Valais de l'Air-Club
de Suisse, à l ' in ten t ion  d' avia teurs
autrichiens, anglais , f rançais  et ita-
liens que leurs gouvernements res-

L'atterrissage de l'hélicoptère est aussi précis dans les jardins
du Comptoir suisse qu 'en haute montagne.

(Press Photo Actualité)

pectifs avaient délé gués à Sion pour
s'y faire initier à une technique
suisse connue et admirée dans le
monde entier.

Il ne suffit pas d'être aviateur
pour devenir pilote des glaciers

Pour exercer avec succès l'acti-
vité de pilote de glacier s il ne suf-
fi t  pas de posséder de bonnes qua-
lités d'aviateur , mais il est indis-
pensable d'avoir de très ' bonnes
connaissances de la montagne en
général et mieux encore , de l' al p i-
nisme proprement dit. Aussi , dans
tous les cours d ' instruction les or-
ganisa teurs  firent-i ls appel à la col-
laborat ion de sp écialistes de l'Al pe
dont l ' in te rvent ion  était apparue
absolument nécessaire. Le p ilote
sauveteur doit souvent part i r  au
secours de per sonnes en .détresse
par mauvaises conditions atmo-
sphéri ques et d' enneigement.  Dans
de nombreux cas , il n 'est alerté
que peu de minu tes  avant la tombée
de la nuit ou d'arrivée d'une tem-
pête.

Pour faire face à de telles exigen-
ces, il faut  des hommes par t i cu l i è -
rement bien entra înés , capables de
prendre en toute indé pendance des
décisions courageuses et possédant
une force de caractère peu com-
mune.

La formation et l'en t ra înement
des pilotes sauveteurs occasionnent
des dé penses d' un montant  si élevé
même que personne ne trouverait
le moyen de les couvrir s'il n 'exis-
tait pas une possibil i té d' au to f inan-
cés consistant à permettre aux pi-
lotes des glaciers licenciés d'exé-

cuter a t i t re  commercial , pour le
compte d'entreprises autorisées , des
transports de marchandises et de
personnes en haute montagne.

Collaboration
et non pas concurrence

L'Office fédéral de l'air s'est
beaucoup intéressé à la création
de la Garde aér ienne suisse de sau-
vetage, association qui se propose
de porter les secours en montagne ,
non seulement à l'aide d'aéronefs ,
mais aussi en larguant du matériel
et des sauveteurs.

L'office suivit  également avec in-
térêt l ' i n i t i a t ive  du comité qui s'est
cons t i tué  en faveur de la création ,
à Zanfleuron , d'un aérodrome gla-
ciaire. Si ce projet se réalise , les
cand ida t s  à la licence de pilotes
des glaciers trouveront à Zanf leu-
ron un terra in  idéal pour l' exécu-
tion de leurs premiers  exercices.

En outre , le Conseil fédéral  est
invi té  à demander  à la commission
de défense na t iona le  et à l'état-
majo r de l'armée d'incorporer ra-
pidement dans chaque brigade de
montagne une escadri l le  d'avia teurs
al pins. II est clair que si l'armée
se procurait  un cer ta in  nombr e
d'avions munis  de skis , il en résul-
terait  une nouvelle imp uls ion  du
développement de l'aviation des gla-
ciers et que les moyens conjugués
de l' av ia t ion  civile et de l'aviat ion
mili taire permettraient  de faire face
à toutes les exigences en cas de
catastrop hes survenant  en haute
montagne.

Les mérites de l'hélicoptère
Il y a une d i za ine  d' années , la

plupart  des hélicoptères n 'étaient
pas capables d'emporter une charge
ut i le  appréciable  à p lus de 2000
mètres d' al t i tude.  Mais cette situa-
tion s'est assez rapidement  modi-
fiée et , depuis quel que temps , on
trouve sur le marché des hélicop-
tères dont le p la fond  dé passe 10 .000
mètres et qui peuvent  décoller à
pleine charge à la bailleur des som-
mets les plus élevés de nos Al pes.

On pourrait donc s'attendre à
voir de plus en p lus l 'hélicoptère
se substituer à l'avion si son prix
d'achat  et si les frai s de son entre-
tien s'abaissaient sensiblem ent.  Au-
jourd'hui,  un hél ico ptère revient
encore à plus de 400, 000 fr. tandis
qu 'un Supercub ne coûte qu 'envi-
ron 50 ,000 fr.

Pour ce motif , il parait  douteux
que , dans l' av i a t ion  c iv i l e  au moins ,
l'hélicoptère détrône l'avion dans
un avenir rapproché. De nombreux
sauvetages ont été effectués  à l'aide
d'hélicoptères. Une fois de p lus ,
prononçons le nom d 'Hermann
Geiger non pour relever ses- ex-
ploits de pilote d'hélicoptères, mais

pour bien mettre en évidence les
circonstances touchant au merveil-
leux dans lesquelles il a vu se réa-
liser son rêve de disposer d' un hé-
licoptère lui p ermettant d'exercer
son activité cha r i t ab le  en des en-
droits non accessibles par avion.

Aujourd'hui, les pilotes des gla-
ciers forment une cohorte déjà
nombreuse entre  les membres de
laquelle se sont établis des l iens
d'une merveilleuse camaraderie , née
de la poursui te  d' un même idéal ,
renforcée par l' esprit d' e n t r a i d e  et
cons tamment  v iv i f iée  par la certi-
tude d'accomp lir une œuvre utile
au prochain et au pays.

Dans cet esprit et sous la con-
d u i t e  de leurs maî t res , Geiger et
Wissel . les pi lotes  des glaciers ,
conscients  des grandes responsabi-
l i tés  qui leur incombent , poursui-
vront in lassablement  la grande tâ-
che qu 'ils se sont donnée , en choi-
sissant le mot d' ordre « Servir ».

Des démonstrations
spectaculaires

Un m i n u s c u l e  héliport avait été
aménagé dans les j a rd ins  du Comp-
toir suisse. C'est là que Francis
Liardon et Hermann  Geiger enthou-
s iasmèrent  une fois de plus la foule
qui était accourue. Dé parts à la
vert icale , virages sur p lace , atter-
rissages sur le gazon large de quel-
ques mètres en touran t  une pièce
d'eau , immobi l i sa t ion  devant  la sta-
tue d' un cygne , les démonstrat ions
montrèrent  que ces deux pilotes
font corps avec leur appareil .  Le
spectacle étai t  d' au tan t  p lus gran-
diose que, dans  le ciel d'un bleu
éblouissant , passait  une escadr i l le
de « Piper » des glaciers m u n i s  de
skis.

Puis , après un dernier  salut , nos
« a s  » s'envolèrent  en d i rec t ion  des
mon tagnes  qu 'ils connaissen t  et ai-
ment  mieux  que personne.
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Vente au comptant j &

flfe. Samedi (après-demain)
M ouverture à Xeuchâtel

d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

ÎL EST SI SIMPLE... ^

S  ̂m ¦"''•''• IW' ¦ Lm SH

HL m̂m 9'• '¦ l''- '̂ H rafl
' 'y"̂ ; ' ¦•'- r "". I 9UJHJ

m p"- /PftSi jjt 1"*
mmmW- F ' Sjfe ¦ M m\ M m

JjffiK r̂, * pr. n T

...L 'HORAIRE

JêBSS  ̂ MM\WM * m̂mis àtWw m̂ \̂ &

qu'en un clin d'œil vous aurez trouvé,
grâce à sa seule table d'orientation^

la ligne que vous cherchez.

L'horaire « Eclair » est en vente partout au prixv Jc 
'

OCCASION, A VENDUE:

300 poussines
perdrix , ayan t quelques
défauts de plumage ,
4 mois et demi, Fr. 11.—
pièce.

Jolies ' poussines croi-
sées Leghorn - Sussex, à
Fr. 8.— et Fr. 9.— pièce.
Tél . 6 30 67, élevage avi-
cole, Robert Thévenaz,
Bôle .
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/ & »&' ï *>. /̂  *\*̂ 5

Confortable décollté. chaussant ^̂
parfait. Combiné en Box et daim bran.

. ou Box noir et vernis. Ce ravissant mo-
dèle est obtenable dans 3 hauteurs de
talon différentes. nt. 5g

f Usines ^W

V Moehlin (Arg.) J

Faubourg du Lac 2 Neuchâtel

A vendre d'occasion
1 divan-lit métallique avec matelas ; 1 lit
métalliqu e avec matelas ; 1 armoire 2 portes ;
1 tapis moquette ; -2 miroirs ; 2 grands fau-
teuils , couverture velours rose.

Miorini , tapissier , Chavannes 12, Neuchâtel .
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SUNOL ajoute l'éclat à la blancheur !
Contre lumbagos, sciatlqut, rhumatismes, refroidissements
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in vente dans les pharmacies , drogueries ef chez les bandagiste s

Productions SPORFLEX S. A., GENÈVE -. Tél. (022) 32 46 15

Helena Rubinstein

T o cnrvi'û k Skin Life |
I -Ifl oULl VlC •"«motive C«ttuter ?*«S**t:

cellulaire r  ̂ "1
avec . . x-̂ _^^^r
__ 

Des tests scientif iques ont pro uvé
C* 1 • —^ 

¦ • C qu'un fragment d 'ép ithélium cilié

^^ K
* 

il X f ^  prélevé sur un "animal venant d 'être
k/lVLU J__JiXV^ abattu peut survivre quelques ins-

tants à peine , tandis qu 'un autre pré-
lèvement p longé dans une ampoule
contenant les extraits biolog iques de
SKIN LIFE vit jusqu 'à 1S mois.

. . 
' ¦ ¦

Helena Rubinstein a réussi , pour la première fois dans l'histoire des produits
de beauté , d'équilibrer au départ les éléments de nutrition spécifiques aux
cellules épithéliales et de leur adjoind re des facteurs de diffusion naturels.

SKIN LIFE agit directement sur les cellules épithéliales et provoque ainsi une
véritable renaissance épidermique. En quelques semaines, SKIN LIFE engendre
une métamorphose spectaculaire du visage. Son action éminemment régulatrice
compense les insuffisances des peaux sèches et les excès de peaux grasses. Il
convient donc à toutes les peaux et à tous les âges.

Conseils et vente chez le spécialiste

vis-à-vis CHHB  ̂ Ê " J rf m Tél -
de la poste W m̂ ^̂  ̂W^J\JÊ~ 5 40 4 '

coiffure beauté parfumerie

A vendre

ANTIQUITÉS :
1 cafetière en étain mar-
quée « Morlgl-Neuchà-
tel » ; 1 paravent de che-
minée, empire, en aca-
jou ; 1 console sculptée
et dorée avec marbre
blanc, empire ; 1 panneau
décoratif du 18me siècle.
Tél. 7 52 27.

« CONFETTI OFFICIELS »
gros cornet 75 et.

chez Willy Maire
Salon de coiffure - Seyon 19

A vendre
1 table à rallonges en
noyer ; 1 vélo d'homme,
sport , 3 vitesses ; 1 ten-
te 3/4 places, 2 matelas
pneumatiques transfor-
mables en fauteuils ; 1
carburateur « Solex » 32
PB 1 C. Tél. 5 21 84.

^^ 
Samedi 

(après-demain)
JE ouverture à Neuchâtel

™ d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

A vendre 1 magnifique

robe
de cocktail

modèle, taille 38. Tél.
5 56 76.

%7aTvfr
Âm HT Moins de nicotine , ^H
H ES arôme naturel intégral, ¦ WJ jft
¦ NT d'un incomparable B

agrément. H
Fumer... positivement
une jouissance !
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¦ Cigarettes Sullana ... ft-î W
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I BAS CJé&ztOn la 13me paire est gratuite ! J

« RECORD »

grand meuble
combiné noyer

Intérieur très soigné,
ne coûte que

Fr 495.-
Immense choix

d'autres modèles I

Sur désir, facilités
de paiement.

Livraisons rapides,
franco domicile

mf̂ tîLTf ?̂
Fbg de l'Hôpital 11

Tél. 5 75 05

Fr. 485.-
Nouvelles machines à

laver aveo chauffage.
3 kg. de linge sec. Petits
défaute de teinte ; exa-
minées par la AHE ; fa-
brication suisse ; direc-
tement de la fabrique ;
en outre, quelques ma-
chines seml - automati-
ques, & des prix très ré-
duits. Demandes écrites
& F. Btlrker , Mattenweg
9, Wabern/BE.

A vendre d'occasion,
2 poussettes

en bon état . Tél. 5 95 06.
A la même adresse on

loue un
joli piano

« Burger & Jacobl », éga-
lement en bon état,
15 fr. par mois.

A vendre

trancheuse
électrique et 1 coffre-
fort. — Tél. 5 48 07.

OCCASION
A vendre, faute d'em-

ploi, machine à coudre
« Phcenlx » , canapé, lava-
bo avec garniture, table
de nuit , pupitre, chaises,
canadienne, baquets, ra-
soir électrique « Rabal-
do », le tout en bon
état. — S'adresser à J.
Vogel, chemin des Ri-
baudes 26 , Neuchâtel.
Tél. 5 89 45 , entre 12
et 20 heures.



Une journée dans un village typique du Liban
Révolution vécue au Moy en - Orient

(Suite. — Voir « Feuille d'avis de Neuchâtel » du 29 août , 3 et 18 septembre)

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Dans la Montagne maronite, qui s'appelle elle-même
« catholique », j'ai vécu une journée dans un village typique
du vrai Liban : loin des intrigues de Beyrouth, j'ai senti la
grandeur d'un peuple industrieux et fidèle à sa foi, bon vivant
et individualiste, étonnamment cultivé (grâce aux prêtres fran-
çais) et remarquablement aisé.

A moins de cinq kilomètres de Bey-
routh , la route , toutes les routes qui
conduisent hors de la ville se mettent
à grimper : c'est « la Montagile », avec
un M majuscule. Elle a une valeur
mythique. Là, dit-on , se trouve le véri-
table Liban, le refuge des chrétiens
contre les persécutions musulmanes, le
« réduit national », le Liban historique.

— Quant à Beyrouth lui-même,
m'affirmait un maronite, il n est pas
véritablement au Liban (entendez le
Liban par excellence) . Ce fut une ville
turque , française, arabe, ce n'est point
tout à fait une ville libanaise. Car le
Liban véritable, c'est là où réside une
population en majorité chrétienne, les
autres régions étant « des morceaux de
Syrie » à l'intérieur de nos frontières...

J'ai demandé à mon interlocuteur :
— Quels sont donc ces « morceaux

de Syrie » ?
— Le nord et le sud, m'a-t-il répon-

du : la région de Sidon et celle de
Tripoli.

— Et, lui ai-je dit, précisément,
dans ces deux extrémités nord et sud
du pays, deux pipe-lines aboutissent à
la Méditerranée, l'un en provenance de
l'Irak : le pipe ( de l'I.P.C. (Irak
Petroleum Cie), l'autre en X en prove-
nance de l'Arabie Saoudite, le pipe
de l'ARAMCO (compagnie américai-
ne) ... Est-ce bien vrai ?

— C'est vrai, et si, pour obtenir un
Liban viable , nous devions céder le
nord et le sud : Sidon et Tripoli à nos
voisins syriens, nous perdrions le béné-
fice immense que nous retirons du pas-
sage de « l'or noir ». Vous le savez : on
nous paye pour laisser écouler le pé-
trole. Nous n'avons strictement rien à
faire que d'encaisser l'argent que les
compagnies nous donnent !

— Alors pourquoi acceptez-vous
l'idée, car vous semblez bien l'admet-
tre, d'amputer le territoire national de
votre pays ?

— Parce que, à ce moment-là, nous
serons tranquilles : une majorité chré-
tienne se trouvera incontestablement à
la tête du pays et la plus grande partie
de nos problèmes seront résolus...

J'ai déjà vu pas mal de pays en ré-
volution et en guerre. J'avoue ne ja-
mais en avoir vu qui préconisent la
cession de provinces entières pour résou-
dre les conflits en cours-

Cette conception est souvent large-
ment répandue dans les masses chré-
tiennes. Et pour la comprendre, il faut
gravir les routes en lacets qui condui-
sent à « la Montagne ».

Emerveillement
De cette montagne, j 'ai eu une im-

pression d'émerveillement. C'est vrai que
tous les problèmes libanais y prennent
une autre allure que vus de Beyrouth !
Beyrouth est une ville du Levant. On
y trafique, on y marchande, on y fi-
nasse, dans tous les domaines de la
vie... économique et politique. « La
Montagne », elle, a une apparence plus
saine. Ce sont , à quelques kilomètres
d'une côte orientale, des paysans et
artisans d'Europe : une enclave de
l'Occident dans cette mer arabo-musul-
mane.

En arrivant dans le petit village de
Psouss (je retranscris de l'arabe le son
syncopé que j 'ai entendu : quand on
écrit l'arabe en français, on peut l'écri-
re comme on l'entend, car la langue
de Mahomet n'a aucune voyelle), en
arrivant dans ce nid d'aigle accroché
au flanc de la montagne, j 'ai laissé
mon taxi au haut du village. Un poli-
cier, aussitôt, m'est tombé dessus.

« Allons bon, me suis-je dit , une

histoire avec les autorités ! » En ¦ temps
de troubles publics, on ne sait jamais
très bien comment on sera reçu. Il n 'en
était rien : le représentant de l'ordre
public était las d'attendre un autobus
qui ne venait point et voulait emprun-
ter un instant ma voiture pour descen-
dre sur la côte. Il faut dire que, ici , les
moyens de transports publics passent
quand cela leur chante. Il vaut mieux,
si l'on désire arriver avant la nuit , pos-
séder sa propre voiture !

Je dis au policier qu 'il pouvait em-
ployer ma voiture, à la condition qu 'il
paie le chauffeu r, car ma sympathie
pour son pays n'allait pas jusqu 'à
financer le transport de ses fonction-
naires. Il rit de ma remarque. Il affir-
ma qu 'il paierait , mais on n'est jamais
trop prudent en Orient, et mieux vaut
mettre les points sur les « i »...

Des gens simples

J'allais voir une famille que j 'avais
connue à Beyrouth. Des gens simples,
besogneux. Je pense qu 'ils sont tou-
jours plus intéressants que les autres,

Scène de sabotage. Le feu a été mis dans un des entrepôts du port de
Beyrouth abri tant  des caisses de munitions.

car ils donnent une vue réelle des con-
ditions d'existence du pays, ce que ne
procurent pas les gens aisés, d'où qu 'ils
soient.

Tout le village étant parent, comme
il arrive parfois chez nous, je n'eus
aucunes difficultés à trouver la mai-
son ; c'était une villa et une ferme tout
à la fois. Une imposante grille verte en
marquait l'entrée. Une ficelle en atta-
chait les barreaux , dans l'attente d'une
fermeture plus adéquate...

On restaurait la maison, la partie su-
périeure était recouverte d'échafauda-
ges. Le toit plat des demeures bibli-
ques, servant en même temps de ter-
rasse, un jardinet ombragé d'arbres
fruitiers, un potager. Pour la demeure
d'un humble, elle m'apparaissait pros-
père ! Une vieille , édentée et courbée ,
traînant la jambe vint m'aider à défaire
la ficelle pleine de nœuds de la grille :
il devait y avoir des enfants dans cette
façon d'attacher les portes. L'ancêtre
me fit un grand sourire et commença
un grand discours en arabe oriental ,
mais je ne saisis un peu que l'arabe
maghrébin , l'arabe d'Afrique du Nord.
Je le lui fis comprendre. Elle redou-
bla aussitôt de paroles et d'histoires,
alla me chercher à boire , appela sa
fille , dit à un bambin qui venait d'ap-
paraître d'aller chercher son père parce
qu'il avait une visite. Je devinais les
paroles de la vieille, je ne les compre-
nais pas. Mais, sachant dire oui ,

j  acquiesçais à chaque fin de période...
cela la comblait d'aise.

La fille de la vieille, une jeune fem-
me dans la trentaine, vint me saluer.
Elle parlait un excellent français. Elle
l'avait appris chez les frères de la mon-
tagne voisine :

— Ils ont un hospice pour enfants
orphelins, et ils prennent d'autres en-
fants qui viennent chez eux comme à
l'école. On paye un peu , mais ils sont
très sérieux. Ma petite fille ira aussi
chez eux. Ici, nous avons presque l'em-
barras du choix entre les divers ordres
et confréries, mais généralement, nous
sommes attachés à un vieux père, ,et
lorsqu 'il meurt , nous donnons nos en-
fants à son successeur.

Cependant, la vieille femme conti-
nuait de glapir dans la langue de
Mahomet. J'approuvais pour ne pas
demeurer en reste.

— Ah ! vous subissez les discours de
ma belle-mère, me dit en français un
homme d'une trentaine d'années, pansu ,
large d'épaules, rayonnant de joie et de
soleil, « elle parle comme cela toute la
journée, c'est un peu fatigant... »

Il arrivait de chez son oncle où se
trouvait son père. Il passait la journée
dans sa famille. Ce jour-là , il avait
congé. Les affaires périclitaient et le
congé ressemblait singulièrement à du
chômage. D'autant que son patron était
très occupé ces derniers temps, vrai-
ment très occupé. Il résidait pour l'heu-
re dans le cœur de la ville, sans qu 'il
fût question qu 'il en sortît. Et néan-
moins, il dirigeait les affaires de sa
maison sise au bord de la mer, dans
les quartiers « sûrs ». Mon homme fai-
sait le va-et-vient entre la résidence
privée du patron et son bureau en
ville.

— Pensez, me dit-il : j 'ai dû payer
les employés : l'ennui, c'est qu 'ils fai-
saient tous le coup de feu sur les bar-
ricades I Heureusement qu 'ils me con-
naissaient, sans cela j 'aurais attrapé
« u n  pruneau dans la figure ». J'avais
ma sacoche bourrée d'argent pour faire
« les quinzaines ». Et je vous jure que
c'était dangereux, car avec tous les élé-
ments troubles, on ne sait jamais. Les
insurgés, ce sont mes camarades de bu-
reau , des copains, mais les « privés »
ceux « à leur compte » ils compliquent
tout.

— Mais vous êtes pour Chamoun,
vous ?

La maison de 1 employeur musulman de mon ami chrétien
—' Comment s'appelle-t-il ? lui ai-je demandé.
— Saib Salam.

— Ah ! bien sûr, on est tous pour
Chamoun ici mais le travail , c'est le
travail. Politiquement, je ne suis pas
d'accord avec le patron , mais sur le
plan personnel , il a beau être musul-
man, c'est un chic type.

— Pourriez-vous, je vous prie, me
rappeler le nom de votre employeur ?

— Oh ! oui , c'est un nom assez con-
nu : il s'appelle Saib Salam... (!)

On me présenta le vieu x papa , dans
la soixantaine, mais il n'en savait rien
au juste.

— Papa , lui, quand tout le monde
va à la messe, car nous sommes tous
catholiques et nous allons très régu-
lièrement à la messe, papa, il a sa
messe à lui : c'est l'arak (le pastis
libanais).

Le vieux était l'un des rares au vil-
lage à ignorer le français , mais il savait
cependant une cinquantaine de mots :

— Voilà ma nouvelle maison , dit-il.
Vous venez boire un verre d'arak ?

Elle était belle sa maison , huit  piè-
ces. Elle avait coûté une trentaine de
milliers de francs suisses. Tout le vil-
lage construisait, restaurait, peignait sa

demeure. Les jeunes descendaient cha-
que jour à Beyrouth par l'autobus fan-
tôme que conduisait le vieux à travers
les lacets de la montagne.

— Et on lui défend de boire du
pastis avant de conduire , m'affirma son
fils. Quand vous aurez circulé sur no$
routes, vous comprendrez pourquoi.. .

La montagne s'empourprait. Les ma-
quis de chênes verts, les oliviers en
terrasses, les pins parasols s'embra-
saient sous ce soleil d'Orient. Il faisait
bon. Le vieil oncle sirotait son café «à
la turque » devant son garage rempli
de carcasses d'autos. Il avait le fez sur
la tête , ce qui m'étonna...

— Votre oncle est-il musulman, dis-
je à mon camarade ?

— Musulman ? jamais nous sommes
tous catholiques, mais nous sommes
arabes, alors nous avons les coiffures
des arabes, même musulmans...

En descendant , à chaque carrefour ,
à chaque tournant , il y avait un autel
dédié à la Vierge. Ce n 'était pas un
luxe , vu les précipices profonds et
l' allure diabolique de mon chauffeur.. ,

Pierre OROS.

Ce que sera la nouvelle marine allemande
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

La composition de la nouvelle
marine allemande a été adaptée , en
accord avec les autorités de l'OTAN,
aux buts qui l'attendent en cas de
conflit Est-Ouest : protection des
côtes , convoyage, liaison avec les
flottes alliées et surtout premières
mesures de verrouillage de la Bal-
tique. Cette dernière tâche est de
beaucoup la plus importante et
suffit à justifier le fait  que les
deux tiers des unités fédérales ont
leur port d'attache de l'autre côté
du canal de Kiel. Le cap itaine de
frégate Beischauer , de 1 état-major
naval , vient de donner à ce propos
les précisions suivantes à un grou-
pe de journalistes allemands . « En
cas de guerre contre l'UBSS, notre

flotte de la Baltique aurait pour
tâche de s'opposer au passage
d'unités russes à travers le Skager-
rak , de harceler les voies de com-
munication et de ravitaillement de
l'ennemi et de miner les endroits
stratégiques. Nous n 'avons pas be-
soin pour cela de cuirassés , de
croiseurs et de porte-avions. »

Ces menaces pourraient paraîtr e
présomptueuses , en regard de la
puissance actuelle de la flotte russe
de la Baltique (7 croiseurs, 73 tor-
pilleurs modernes et frégates , p lus
de 130 sous-marins , 345 dragueurs
de mines et chasseurs de sous-ma-
rins et 300 vedettes rap ides) , _ si
tous les plans d'action n 'étaient éta-
blis en fonction de l'OTAN et si

l'état-major allemand ne savait pou-
voir compter sur l'aide rapide des
Anglo-Saxons.

Regrets et espoirs
des marins allemands

Tous les marins du monde sont
fiers de leurs traditions et il se
trouve naturellement de vieux loups
de mer pour soupirer après les
belles unités de jadis... Mais ce sont
là des exceptions et la majorité des
jeunes officiers se rendent parfaite-
ment compte que ces temps sont
définit ivement révolus. L'esprit de
l'OTAN fait du chemin dans la
jeune génération et nous avons re-
cueilli récemment cette réponse as-
sez surprenante de la part d'un
fonctionnaire de la nouvelle organi-
sation militaire : « Pourquoi cons-
truirions-nous des unités coûteuses
dont nous n'aurions pas l'emploi ?
Les grandes opérations navales se-
ront l'affaire  de nos alliés et la Ré-
publique fédérale aura suffisam-
ment d'autres tâches importantes à
remplir en cas de conflit. »

Cela ne signifie d'ailleurs pas que
des accommodements ne seront pas
demandés un jour ou l'autre aux Al-
liés de l'OTAN en ce qui concerne
la limitation du tonnage. Il ne s'a-
gira toutefois que d'exceptions à
buts bien déterminés et non du
point de départ d'une « course au
tonnage » insensée avec les grandes
puissances anglo-saxonnes. Le cbef
suprême de la nouvelle flotte , l' ami-
ral Gerlach , ne cache d'ailleurs pas
son optimisme. « Avec la position
stratégique dont elle dispose , a-t-il
déclaré , notre petite flotte peut te-
nir en échec une escadre vingt fois
supérieure jusqu 'au moment où une
contre-offensive atomique sera dé-
clenchée. » La condition prélimi-
naire de cet optimisme est toute-
fois , pour l'amiral , que des armes
nucléaires soient immédiatement
disponibles et que toutes les cô-
tes allemandes soient munies d'un
réseau de radar  pour déceler
d'avance les mouvements d' une
flotte ennemie.

Léon LATOUR .

Quelques semaines au grand
air que passera un enfant de
chez nous, valent bien le des-
sert dont vous vous priverez à
l'occasion de la Journée de la
faim. Versez votre obole au
compte de chèques postaux
IV 959.

La République fédérale allemande
portera-t-elle de douze à quinze mois

la durée du service militaire ?
De notre correspondant pour les

a f fa i r e s  allemandes :
Il y a quelques jours, le mi-

nistre allemand de la défense ,
M. Strauss, causait une assez désa-
gréable surprise à ses concitoyens
en leur annonçant  subi tement  une
prolongation de la durée du service
militaire. Celle-ci, on le sait , est ac-
tuellement de douze mois consécu-
tifs voués à l'instruction. Le nou-
veau projet , qui a pris un caractère
officiel lundi  dernier, est d'ajouter
à cette année sous les armes un
supplément de trois mois. Cette
nouvelle , comme il fallait s'y atten-
dre, a provoqué des « mouvements
divers ».
Le point de vue dn général
Strauss, pour appuyer son init ia-

tive, fait  état des déclarations du
général Heusinger , l'actuel chef de
la « Bundeswehr ». « Un an de ser-
vice , a précisé le général , suff i t  en
principe à la préparat ion des jeu -
nes soldats aux tâches limitées qui
les attendent.  Le temps qu 'ils pas-
sent ensuite avec leurs unités est
malheureusement trop court pour
que les éléments acquis à l'instruc-
tion puissent être mis à profit. C'est
une lacune qui affa ibl i t  sensible-
ment la puissance combat tante  de
nos divisions et à laquelle il doit
être remédié sans tarder. »

Dans les partis
Les socialistes. bien entendu ,

sont immédia tement  partis en guer-
re contre l'initiative du ministre.

Ils reprochent notamment à M.
Strauss de chercher à prolonger
la durée du service mil i ta i re  par
des voies détournées et reviennent
à leur vieux projet de doter la
république d' une  armée de métier,
beaucoup plus apte — selon eux
— à assurer sa défense qu 'une ar-
mée de milices.

M. Strauss , qui  ne se laisse pas
faci lement  démonte r , a immédia-
tement rétorqué à la gauche que ,
son projet devant être soumis à
tous les feux parlementaires, il
était « absurde » de prétendre qu 'il
cherchait  à faire triomp her ses
vues par des voies détournées.
Quant à la supériorité d'une armée
de métier , le min i s t r e  la conteste.
Il relève n o t a m m e n t  que c'est
parmi les conscrits que se recru-
tent  les mei l leurs  candida ts  aux
écoles de sous-officiers et d' off i -
ciers de la « Bundeswehr ».

Le gouvernement  doit d' ailleurs
commencer par gagner à sa cause
son pr inc ipa l  soutien , le parti dé-
mo-chrétien , que la subite décision
du ministre Strauss a visiblement
surpris. Ses jou rnaux  se montrent
jusqu 'ici extrêmement  réservés, es-
t imant  toute prise de position im-
possible t an t  que le caractère d'ur-
gente nécessité du projet n 'aura
pas été démontré.

Comme l'adoption du plan
Strauss exigera une  modif ica t ion
de la législation en vigueur , cela
promet quel ques débats animés au
« Bundestag ».

Léon LATOUR.

En BIRMANIE , le premier min is t re
qui avait découvert un grave complot ,
a chargé l'armée de prendre en main
la sécurité de l'Etat. Un général devra
former un gouvernement de techniciens.

Au PORTUGAL , les élections munici -
pales qui  devaient avoir lieu cette an-
née ont été renvoyées car elles repré-
senteraient trop d'inconvénients pour
les services techniques qui ont déjà
dû organiser les élections présidentiel-
les en ju in  dernier.

On a inauguré la première étape
de l'électrification de la principale
lign e de chemin de fer du pays, celle
qui conduit de Lisbonne à Porto.

Le parti communiste  clandestin por-
tugais aurait l 'intention de mettre à
profit les cérémonies commémoratives
du 48me anniversaire de la proclama-
tion de la République , le 5 octobre .

pour provoquer des troubles dans le
pays.

En IRAK , le Conseil de la souve-
raineté a promulgué mardi  un décret
relevant de leurs fonctions trois mi-
nistres.

En FRANCE , un vaste coup de filet
réalisé par les forces de l'ordre *
permis l'arrestation de plusieurs res-
ponsables du K.L.N. et de spécialistes
en explosifs dont deux des auteurs  de
l'a t tenta t  manqué  contre la tour Eiffel-

Autour du monde en quelques lignes

BELGI QUE

BRIT.ES, 28 (Reute r ) .  — Un tableau
du lame siècle a été volé dans un an-
cien couvent de Bruges, transformé
en clini que privée. 11 s'agit d'un ta-
bleau intitule c L'a synagogue»  et fai-
sant partie d'un pol yp tyque  d'autel à
hui t  p a n n e a u x , connu sous le nom de
«La légende de sainte  Ursule». Le
chef-d' œuvre qui a été créé de 1475 à
l+.SI ) pur  le maître f l a m a n d  Pierre Ca-
sebrootest est estimé à quelque 2 mil-
l ions de francs suisses. On soupçonne
un homme , qui s'étai t  présenté samedi
et avai t  demandé  à voir le tableau !
la sœur, qui l'avait  in t rodui t  le laissa
seul un in s t an t  et lorsqu 'elle revint ,
l 'homme avai t  disparu , emportant le
tableau.

Un chef-d'œuvre de l'école
flamande se volatilise

Incidents à Gracovîe
dus à l'enlèvement

d'une relique

POLOGNE

VARSOVIE , 19. (Reuter ) .  — Le;
journaux de Cracovie rapportent que
la police est intervenue jeudi  derniei
au moyen de gaz lacrymogènes el
de matraques , contre des man i f e s t an t s
qui protestaient contre l 'é loignement
d'une relique de Czeslawa .lanusz
morte à l'âge de 48 ans, considérée
comme une sainte , témoin , à en croire
ses disciples , d'une  vision miraculeuse
de la Vierge Marie , sur la place Kos-
saka , à Cracovie. Les autorités de la
ville ont ordonné l' enlèvement  de la
relique , parce qu 'à leur avis , elle étai l
un obstacle à la c i rcula t ion.  La police
a opéré plusieurs arrestations.

Le plancton, aliment du XXI me siècle
Une même nourriture pour l 'homme et la baleine

— Que diriez-vous d'un pain de
plancton ? Je reconnais que je pré-
fère le beefsteak , mais où, sinon
dans la mer , trouvera-t-on de quoi
nourrir les quarante millions d'in-
dividus dont s'accroît chaque année
l'humanité ? a répondu le comman-
dant Houot à un journaliste qui
l'interrogeait sur les ressources
sous-marines.

Après trois mois d'exploration à
bord d'un bathyscaphe, le comman-
dant Houot vient de quitter Tokyo
pour regagner la France. Il détient
le record de profondeur (4070 mè-
tres) .

Le commandant Houot pense qu 'il
est possible d'utiliser le plancton
pour la nourriture humaine :

— On peut en extraire , dit-il, les
éléments nutritifs. Les baleines ne
mangent pas autre chose et ce sont
les plus grands mammifères qui
soient au monde.

Un danger :
les résidus radioactifs

Mais il faut se garder , à son avis,
d'utiliser les grands fonds pour y
déverser les résidus radio-actifs :

— Les courants profonds dissémi-
neraient la radio-activité et l'on
empoisonnerait la mer entière.

Quant aux possibilités du bathys-
caphe elles sont encore limitées :

— Ce que j' ai appris par une ou-
verture d'une dizaine de centimè-
tres , en voyant à moins de vingt
mètres à la lumière des projecteurs ,
n 'a pas ajouté grand-chose aux con-
naissances que l'on possède sur le
monde sous-marin.

— C'est comme si un habitant
d'une autre planète descendait en
ballon jusqu 'à notre sol et lançait
un petit filet à terre. Les connais-
sances qu 'il retirerait de sa prise
représenteraient à peu près ce que
nous savons de la mer.

[ ART I CLÉS 1T D ÔC UM E N T S P ' À C T U A LIT E '

'•/ GRAND ;|| n
If io

Dimanche S octobre, i 15 heures ¦ m O

PRIX DES PLACES: Î̂V.% | Q
Assises : Fr. 4.50 S.- 6.. --*% OO

6.50 7.- io.-12.- M m mmt
Debout: Fr. 3.- ¦¦

Location et renseignements : ^F
Bureau officiel

de renseignements , Neuchâtel >
Agence Strubln/ H

librairie Reymond. Neuchâtel
Hug & Cie. musique, Neuchâtel ¦

Mme Betty Fallet, cigares,
Neuchâtel

Librairie Berberat . derrière
l'hôtel de ville , Neuchâtel

La fête ne sera pas renvoyée



Cinéma de la Cote - Peseux Ta- 8 1919
SAINT-BLAISE - Tel. 7 51 66 

Cinéma « LUX » Colombier ,̂

A vendre une

paire de patins
de dame, vissés, No 40,
bruns. Tél . 7 52 27.

FÊTE DES VENDA NGES 1958

SERVICE DES TRAMWAYS SPÉCIAUX
DÉPARTS DE LA PLACE PURY :

."Vu ï t du samedi an dimanche s
23.00 pour Chaumont.
24^00 dans toutes les directions, sauf Chaumont. Correspon-

dance à Boudry pour la Béroche. Trolleybus ligne 4
Jusqu 'à Cernier.

01.00 et 02.00 pour Salnt-Blalse, Clos de Serrlèree, Corcelles, Cbrtalllod-
Boudry, la Coudre et lee Parcs.
En plus, à 02.00 pour Cernier . Autobus pour Chaumont.
Correspondance à Boudry pour la Béroche.

04,00 pour Salnt-Blalse, Corcelles, Oortalllod-Boudry, la Cou-
dre et les Parcs.

liée départs de 02.00 et de 04.00 correspondent aveo l'arrivée en ville
du trolleybus spécial venant de la Rotonde.

\ u i i  du dimanche an lundi t
23.00 pour Chaumont.
24.00 dans toutes les directions, sauf Chaumont et la Béroche.

Trolleybus ligne 4 Jusqu'à Cernier.
01.00 pour Salnt-Blalse, Corcelles, Oortalllod-Boudry, la Coudre

et les Parcs.
Le départ de 01.00 correspond avec l'arrivée en ville du trolleybus spécial
venant de la Rotonde.

LIGNE 1 Neuchâtel - Saint-Biaise :
Samedi soir dès 20.00 et dimanche dès 12.00, les trolleybus ne viennent
plus à la place Pury. Départs du collège de la Promenade (de Clos-
Brochet pendant le cortège). Reprise du service normal à 23.00 ou 28.30.

LIGNE 2 Neuchâtel  - Clos de Serrières :
Les arrivées et les départs des trolleybus ont lieu depuis la place Pury.

LIGNE 3 Neuchâtel  - Corcelles
Samedi soir de 20.00 à 23.00, dimanche avant et après le cortège, Jusqu'à
21.00 environ , les tramways ne passent plus dans le tour de ville.
DÉPARTS DE LA CROIX-DU-MARCHÉ.

LIGNE 5 Neuchâtel - C o r t a i l l o d - B o u d r y  :
Avant et après le cortège, les arrêts facultatifs ne sont plus desservis
entre Auvernier et Boudry.

LE BON
FROMAGE

POUR FONDUE
ches

H. MAIRE
Rus Pleury 16

Un grand film français d'André Hunebelle

« LES COLLÉGIENNES »
avec Gaby MORLAY - Estella BLALN

Agnès LAURENT - Henry GUISOL
Jeudi 2, vendredi 3, samedi 4 octobre, à 20 h. 15
Dimanche 6 octobre (Fête des vendanges),

pas de séance

Du Jeudi 2 au samedi 4 octobre, à 20 h. 15
Un grand film d'action , d'amour et d'aventures

« LES AMANTS DE TOLÈDE >
aveo Françoise ARNOUL - Pedro ARMEXDARIZ

Gérard LANDRY

Du vendredi 3 au dimanche 5 octobre
EDDIE CONSTANTINE

allas Lemmy CAUTION dans
« VOLS PIGEZ ? »
Séduisant et séduit par

Yorik ROYAN - Maria FRAU
Dimanche 5 et mercredi 8 octobre, à 20 h. 15

Un film plein de Jeunesse et de soleil
« LES AMOUREUX »

avec Gino CERVI - Antonella LUALDI

A vendre environ 15
mètres cubes de

FUMIER
de poules et moutons,
rendu ou pris sur place.

Offres à F. Burri, les
Hauts-Geneveys. — Tél.
7 12 46.

Dès mercredi 8 octobre, à 20 h. 15
« CRIME ET CHATIMENT »
avec Jean GABIN - Marina VLADY

Robert HOSSEIN

Mardi 7 et mercredi 8 octobre
« OPÉRATION NOCTURNE »

(OBERAZIONE NOTTE)
Parlato ltaliano - Sous-titré français et allemand

^~H_ _______ Bmm __§ mmat •VHI
nm^ E~̂i_^̂ __— .̂̂ ~RS™* jjjAjHu BBffiRl

Autorisée officiellement du 3 octobre 1958 au 2 février 1959

Le bail de notre magasin, rue de Nidau 64, ayant été résilié,
nous sommes dans l'obligation de liquider, à des prix sensationnels, la
totalité de notre stock en complets, vestons sport, pantalons, manteaux,

chemises, cravates, chapeaux, tricots et lingerie.

Prenez-en note : dès vendredi 3 octobre, à 9 heures, commencera

LA VENTE DE LIQUIDATION TOTALE
LA PLUS FORMIDABLE QU'ON AIT JAMAIS VUE A BIENNE

Une visite immédiate doublera vos chances de profiter de notre choix

Nous liquidons jusqu'au dernier bouton !

Jusqu'à 50% de rabais !
¦

Un saut à Bienne chez A D L E R en vaut la peine I

M A G A S I N  O U V E R T  T O U T E  LA J O U R N É E

Rue de Nidau 64 ET Rue de Nidau 64

STUDIO
Très bel ensemble mo-
derne, rembourrage
mousse de latex , bois
Irène clair , compre-
nant 1 canapé ar-
rondi et 2 fauteuils
confortables, beau
tissu moderne au
choix. L'ensemble,
seulement

Fr. 267.-!

>,'NiOCH*TiW k '̂

11, fog de l'Hôpital
Tél. 5 75 05

P

rCi/yy SOCIÉTÉ SUISSE
k X/ C K /  D'ASSURANCES SUR LA VIE

FONDÉE EN 1876

FAX vous offre l'assurance moderne sur la vie. Son caractère
mutuel ne peut que vous inspirer confiance.
Etudiez ses tarifs , ses conditions, vous verrez qu'il est de
votre initérê t d'en devenir membre.
L'agent général pour le canton de Neuchâtel vous conseillera
utilement :

F W %  ff Vf W W TEMPLE-NEUF 4, NEUCHATEL
¦ mr tm %J màm\ TÉLÉPHONE 5 21 51

A vendre d'occasion,
pour cause de départ :
brûleur à mazout
adaptable à toute chau-
dière, avec au sans ci-
terne ;

cuisinière
à bols et charbon « Le
Rêve » ;

boiler
et 2 plaques de

marbre
TéL 7 54 31.

Le Moulin Tissai
à Valangin

sera fermé
SAMEDI 4 OCTOBRE

R̂\ Samedi (après-demain)
Tï ouverture à Neuchâtel
Wr d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

CHIENS
A vendre 3 Jolis chiens

de 8 mois, noirs, taille
moyenne, prix avanta-
geux, mais bons soins
demandés. Tél. 6 49 40. ORCHESTRE

de 3 à 5 musiciens cher-
che un engagement
« Echo des montagnes »,
Travers. Tél. 038-9 22 65.4 plantes

médicinales
éprouvées

combattent
les troubles

circulatoires
L'aubép ine fortifie et calme le cœur,
dilate les petites artères. Le gui abaisse
la pression et régularise les fonctions
du cœur. L'ail active la circu lation du
sang, nettoie l'intestin et emp êche les
fermentations. La prèle • stimule les
fonctions rénales, favorise l'élimination
des déchets.

C'est à l'effet combiné de ces quatre
plantes que l'Artérosan doit de pré-
venir et de soigner l'artériosclérose
naissante - hypertension, crampes
vasculaires, vapeurs, vertiges.

Voilà pourquoi nombre d'hommes
et de femmes ayant dépassé la quaran-
taine entreprennent une ou deux cures
annuelles d'Artérosan pour sauve-
garder leur capacité de travail et leur
santé. Faites un essai ! Vous ressentirez
bientôt les effets curatifs et stimulants
de ce remède naturel.

L'Artérosan est agréable à prendre -
en granules chocolatés ou en dragées
sans goût. La boîte d'une semaine
Fr. 4.6;. La tri ple boîte de cure au
prix avantageux de Fr. 11.90. Dans les
pharmacies et drogueries.

A vendre 2 magnifiques

TABLEAUX
HOLLANDAIS

Prix avantageux. Télé-
phone 5 58 78.

Qui prêterait la som-
me de

Fr. 1000.—
à employé à salaire fixe,
remboursable selon en-
tente avec fort Intérêt ?
Adresser offres écrites à
C. X. 4054 au bureau de
la FeuUle d'avis.

A vendre
manteau, veston, panta-
lon, taliae moyenne ;
manteau, Jupes, blouses
pour Jeune fille, 1 fau-
teuil en osier, 1 tapis
200 x 300 cm. Tél. 5 37 13. PRÊT S

Service de prêts S.A.
Lucinge 8, Lausanne
Tél. (021) 22 52 77.

Superbe occasion,

pousse-pousse-
poussette

moderne, à l'état de
neuf , à vendre.

Tél. 5 73 50.

D̂k Samedi (après-demain)
Jiï ouverture à IVeuchâtel
™ d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

Entourages de divans, tous les modèles,
aveo et sans coffre à. literie f AR

depuis Fr. IHwi"

MMWSm^
Faubourg de l'HôpItaMI Tél. 5 75 05

4&k Samedi (après-demain)
*J ouverture à Ncnchâtel
¦ d'un nouveau grand magasin
0 sur 7 étages.

EQUITATION t panta-
lon de dame, taille 38,
60 fr. ; bottes noires,
No 38, 50 fr. Tél. 5 26 79.

ĵi  ̂ Jh Mascara-Matic I

,̂.̂ " \ • *• BIl ?

MENUISERIE-ÉBÉNISTERIE

AMI BIANCHI
Agencement de magasin
Menuiserie en bâtiment

Fabrication et vente de meubles
en tous genres

S E R R I È R E S  - Neuchâtel
Tél. 5 15 52

Nos exce llentes

BONDELLES g
fraîches à Fr. 2.40 le % kg.

filets Fr. 3.40 le H kg.

Bondelles fumées
Fr. 3.— le Y, kg.

LEHNHERR I
GROS FRÈRES MAGASIN
Marin POISSONNERIE Neuchâtel

Place des Halles - Tél. 5 30 92



| */ OUVERTURE !
j # du Mînï-5ar !
: *$>/  BAR À' CAFÉ :
S V/ Parcs 24 - Tél. 5 33 83 A. Moser S• m

ADOI I f m  DÈS AUJOURD 'HUI r.T.-.R
J^ ^^  ̂ ^B ^H I Samedi, à 14 h. 45 et 20 h. 30

Tél.  5 — 1 12 m̂mW Dimanche , matinée à 16 h. 30

APRÈS LE CORTÈGE
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d'après l'immortel chef-d'œuvre de Victor HUGO
Admis dès 16 ans Cinémascope-Eastmancolor H

F N S À 7 PROLONGATION - -«_ «_
B_a i 

~
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-
__

-_-_-__i d'amour et d'aventure»

SAMEDI ET LUNDI

àUh. 30 GIBRALTAR
Admis dès is ans avec Eric von STROHEIM - Viviane ROMANCE
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. 

¦
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Avec un

radiateur
«Jura »
vous aurez tout de suite une
chaleur agréable où vous
vous tenez debout ou assis.
Différents modèles. 1200 watts
Fr. 29.50 et 44.—, orientable
Fr. 54.-

r-2-3

0RL Samedi (après-demain)
M ouverture à Neuchâtel

™ d'un nouveau grand magasin
• sur 7 étages.

Grap hologie
LA CONNAISSANCE DE SOI ET DES AUTRES
EST NÉCESSAIRE A LA CONDUITE DE LA VIE
Si vous avez des décisions importantes à prendre,

consultez le graphologue

Mlle Suzanne Delachaux
Graphologue-conseil diplômée

Poudrières 99 - Neuchâtel - Tél. 519 57

RÉVOLUTION
D A N S  L E
R A S A G E

Etudes pratiques de grande utilité :

Physique - Visage - Main - Ecriture
Complément - Raccordement - Synthèse

Mme Lebet-Guillod Neuchâtel, Côte 51

9-V B̂ ___
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-
Renseignements et inscriptions t

dès le 23 septembre en nos locaux Coq-d'Inde 24, dès 18 h. 15
Tél. 5 32 39 - Pendant la journée : Tél. 5 46 85
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¦¦¦ Location : Théâtre municipal , tél. (021) 22 64 33 et Agence de ¦¦
concerts Strubln, librairie Reymond, tél. 5 44 66, Neuchâtel.
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LES DEUX FARCEURS... m^^M Ê̂È&T  ̂ m\Wmmmm\WSÊmmm\ ET °ANS UN DEUXIÈME FILM

1 LAUREL ET HARDY ^fF^IW ^^ ĵ «PERFECT 
DAY» 

I
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^
' HORAIRE DES SÉANCES : VENDREDI 3 OCTOBRE ,

^^pfrSj __B_̂
X 
t£Ê LUNDI 4, MARDI 5, MERCREDI 6, 14 H. 30 A 18 H. 30 Sj

AU PROGRAMME : LA SELECTION DES MEILLEURES 
^¦ ̂^^•̂ ™̂ *

|—|—|— 
¦__OmîK__ i ET 20 H. 30 à 22 H. 30 • SAMEDI 4 , 14 H. 30 A 22 H. 30.

ACTUALITÉS MONDIALES «PATHÉ» ET «FOX MOVIÉTONE» DIMANCHE 5, 18 H. A 22 H. 30. SÉANCE : DURÉE 1 H.

4  ̂ Samedi (après-demain)
JE ouverture à Neuchâtel¦» d'un nouveau grand magasin
0 sur 7 étages.

f / f^\[£ 23 octobre ^\
5 1958 cl

V13' 6 novembre y

29 OCTOBRE : EXPOSITION CULINAIRE

^ J
PENSION DU SEYON ^C H E Z  R O L A N D

Ses belles assiettes garnies
de Fr. 2 à 4.— M



Les footballeurs bernois
battus à Manchester

Plusieurs importants matches de foot-
ball se sont disputés hier soir.

A Paris, à l'issue du match aller
comptant pouir les huitièmes de finale
de la coupe d'Europe des nations la
France a battu la Grèce par 7 à 1 (mi-
temps 3-0). Le match retour aura lieu
à Athènes, le 3 décembre prochain.

A iManchester, où Young Boys dispu-
tait son match amical retour contre
Manchester United, les Bernois, qui
avaient gagné la semaine dernière au
Wankdorf par 2-0, ont été battus par
3-0 (mntemps 1-0). La rencontre a été
très dure à telle enseigne que l'arbitre
¦international anglais Bllis dut expulser
l'avanit-cemtre de Manchester Colin
Webster à la suite d'un incident avec
le demi bernois Schneiter et que deux
autres protagonistes de cette curieuse
confrontation, Wechselberger et Crow-
ther, furent avertis... Le public siffla
et manifesta son mécontentement tout
au long de cette partie.

Enfin voici les résultats de plusieurs
rencontres comptant pour la coupe
d'Europe des champions.

A Vienne (match retour) : Sport Club-
Juventus, 7-0 (3-0). Le S.C. Vienne est
qualifié pour les huitièmes de finale.

A Enschede (match de barrage) :
Schalke 04 bat Boldklub Copenhague,
3-1 (0-0). Schalke 04 est qualifie pour
les huitièmes de finale.

A Utrecht (match ailler) : D. O. S.
Utrecht-Sporting Lisbonne,, 3-4 (2-0).
Le match retour à Lisbonne est prévu
pour le 8 octobre.

Des armes atomiques pour notre armée ?
Une mise au point utile au Conseil national

M. CHAUDET COMPLÈTE ET PRÉCISE LA DÉCLARATION DU 11 JUILLET
( S U I T E  DE LA P R E M I È RE P A G E )

Mais cela slgnifie-t-ll que le Conseil
fédéral «e résigne d'avance à la guerre
atomique et l'accepte comme une fa-
talité 7 Non point.
ie tiens par ailleurs à répéter et à

souligner avec toute la clarté désira-
pie, déclare M. Chaudet , que le Con-
seil fédéral souhaite ardemment qu'un
accord International Intervienne sur
l'interdiction des armes atomiques, as-
sorti d'un contrôle garantissant que
cette Interdiction sera respectée. La
Suisse ne pourrait, 11 va de sol , que
souscrire à un tel accord. La conclu-
sion de celui-ci ne dépend cependant
pas de nous, mais avant tout des puis-
sances qui possèdent des armes atomi-
ques ou sont en mesure d'en fabri quer
actuellement, Une renonciation unila-
térale d'un pays comme la Suisse à
utiliser des armes atomiques serait
¦ans portée et ce n'est pas par ce
moyen qu'on peut espérer écarter le
risque d'une guerre atomique.

Aussi longtemps qu'un accord sur
llnterdlctlon des armes atomiques et
leur contrôle n'est pas conçu, la Suisse
doit étudier le problème de leur Intro-
duction dans l'armée.

Premières conclusions
S'arrêtant à quelquos-unes des ques-

tions que In déclaration du Conseil fé-
déral a soulevées , l'orateur poursuit :

Relevons en premier lieu que les étu-
des entreprises et suivies Jusqu'Ici par
les organes du département militaire,
bien qu 'Incomplètes sur beaucoup de
points, permettent néanmoins certaines
conclusions. Ces études ont montre que
non seulement le nombre des Etats qui
disposent aujourd'hui d'armes atomi-
ques pourrait s'accroître dans un pro-
che avenir, mais aussi que le dévelop-
pement de ces armes est l'objet de
constants perfectionnements. Dans un
délai relativement bref , des projectiles
atomiques pourront être tirés sur le
champ de bataille par des armes qui
ne se différencieront guère, quant au
poids et la mobilité, des armes clas-
siques actuelles. Les engins atomiques
risquent de devenir ainsi , outre leur
Importance en tant que moyen straté-
gique de combat, les armes standard
des forces armées tactiques de terre.

Nécessites militaires
Une politique militaire réaliste ne

saurait Ignorer cette situation. Comme
nous n'avons pas a envisager le cas le
pins favorable, mais le pire, nous de-
vons prévoir la possibilité que notre
pays soit attaqué au moyen d'armes nu-
cléaires.

L'apparition de telles armes sur le
champ de bataille, leur utilisation sur
le plan stratégique et tactique Influen-
ceront profondément la conduite des
opérations. En effet , l'emploi de l'arme
atomique permet d'obtenir une énor-
me concentration d'efficacité dans le
temps et dans l'espace, ce qui donne à
l'agresseur la possibilité de diriger son
attaque la plus violente sur le point
ou le défenseur est le plus fort. Un
agresseur qui n 'a pas à redouter du
défenseur une riposte atomique peut
grouper ees forces a. son gré et axer
son attaque de façon qu'elle offre
des chances de rapide succès. Le dé-
fenseur dépourvu d'armes nucléaires
doit répartir par contre très largement
«(s moyens pour éviter d'offrir des buts
rentables à l'arme atomique, sans être
pour autant en mesure d'Imposer à l'ad-
versaire un comportement semblable, n
«e trouvera toujours en état d'Infériorité,
même si l'adversaire devait renoncer au
dernier moment à faire usage de ses
armes atomiques, n est donc clair que
les chances d'un défenseur résolu sont
fortement améliorées, aussi bien au sol
que dans l'espace aérien, par l'emploi
d'armes atomiques. 81 — comme on a
raison de s'y attendre — la possession
de ces armes se généralise, nous ne
pourrons certainement pas nous en
passer.

La neutralité
Urne telle politique d'armement se-

rait-elle contraire à la neutralité ? M,
Chaudet fait bonne justice des objec-
tions élevées précisément au nom de
la neutralité :

La neutralité permanente ne peut être
qu'une neutralité armée. U appartient au
pays neutre de Juge r librement de la
manière dont U entend assurer l'intégrité
de son territoire, pourvu que les mesures
qu'il prend soient efficaces et aptes a.
atteindre le but poursuivi. La Suisse,
qui veut observer une politique de ferme
neutralité , a tout Intérêt à faire plus que
le minimum pour renforcer autant que
possible la garantie que sa neutralité
constitue pour les autres pays. SI l'arme-
ment atomique peut augmenter la puis-
sance défensive de notre armée, nous
avons par conséquent non seulement le
droit , mais encore le devoir de cher-
cher à l'en doter.

La neutralité nous laisse la liberté
complète soit de fabriquer les armes nu-
cléaires nous-mêmes, soit de les acquérir
à l'étranger. Il n'y a pas de différence
entre les chars blindés, les avions et
d'autre matériel de guerre d'un côté
et les armes nucléaires de l'autre. Il ne
pourrait être porté atteinte à la neutra-
lité par des achats à l'étranger que si
ceux-ci étalent soumis à des conditions
Incompatibles avec le respect de cette
neutralité. Il va de sol que nous n'ac-
cepterons Jamais de telles conditions.
Nous ne chercherons pas a obtenir des
armes atomiques nu prix de l'abandon
de nos positions de principe. SI nous
tnvlsnueons un Jour de nous procurer
des armes atomiques a l'étranger , ce
serait sur une base strictement com-
merciale. Nous veillerons a ne Jamais
être placés dans une situation de dépen-
dance politique vis-à-vis du pays four-
nisseur. La fabrication en Suisse ou l'ac-
lulsttlon d'armes atomiques n l'étranger
ne portera donc aucun préjudice à notre
neutralité . Au contraire , nous manque-
rions à nos devoirs de neutralité en ne
dotant pas l'armée des moyens qui lui
permettraient le mieux d'assurer une
défense efficace du pays.

Et l'argument moral ?
M. Chaudet ne l'ignore pas, on fait

valoir contre l'armement atomi que des
arguments d'ordre moral dont il re-
connaît toute la valeur. Mais , il sait
aussi que, pour l ' instant , dans l'ensem-
ble du monde, « ce sont les arguments
d'ordre militaire qui , pratiquement
l'emportent » .

Les considérations morales doivent
s'exprimer autrement que par des
vœux pies , si respectables soient-ils,
car ils ne suffiront pas à écarter la
menace atomi que.
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quel la Suisse est prête à souscrire —
et dont le respect sera garanti par un
contrôle international efficace.

Et à cet égard, le porte-parol e du
Conseil fédéral se félicite de l'accord
intervenu à Genève entre les experts
scientifiques, sur certains points de ce
contrôle. Il souhaite vivement que ce
ne soit qu'un commencement.

Mais en attendant, déclare M. Chau-
det, dans une situation Internationale
qui ne tend pas à s'améliorer, nous ne
pouvons pas oublier que nous portons
la responsabilité de la défense du pays.
Nous devons être prêts à toute éventua-
lité. Ce ne serait pas le cas, si nous re-
noncions unilatéralement a nous servir
d'armes qui pourraient être utilisées con-
tre nous.

Et après avoir demandé aux adver-
saires de tout armement atomique ce
qu'ils feraient à la place du gouverne-
ment « appel é à rendre compte de ses
actes devant un peuple placé sous une
menace directe », M. Chaudet conclut :

SI nous avons fait notre choix — et
un choix moralement douloureux — nous
l'avons fait dans la pleine conscience
des besoins d'une défense nationale qui
ne peut Ignorer l'état de préparation des
autres pays. Nous serions les premiers
à nous féliciter si les circonstances nous
permettaient un Jour de nous baser sur
d'autres constatations et d'admettre que
le risque atomique serait à tout Jamais
écarté. Nous n'en sommes malheureuse-
ment pas là. Trop de menaces assonr
brlssent l'horizon pour que nous puis-

sion nous laisser aller à une confiance
aveugle qui ne serait qu'Imprévoyance.

Cette attitude ne se heurte à aucune
objection d'ordre moral. La Suisse n'a
une armée que pour se défendre contre
un agresseur éventuel . Elle n'attaquera
personne. SI le peuple suisse fait des
sacrifices pour sa défense nationale, c'est
exclusivement pour assurer son Indé-
pendance. Nous devons à notre armée,
à nos soldats, de leur donner les moyens
propres à remplir le plus efficacement
possible la mission qui leur est confiée.
Face au problème de l'arme atomique,
le Conseil fédéral entend ne pas se dé-
partir d'une ligne de conduite dont la
force et la valeur ont été depuis long-
temps déjà largement éprouvées.

M. Gitermann n'est que partiellement
satisfait  et attend un complément d'in-
formations lorsque les études du dé-
partement militaire seront achevées.

Sans vouloir ouvrir uune discussion,
M. Giovantfli, socialiste bernois et par-
rain de l'initiative antiatomique, tient
à répondre aux criti ques dont il a été
l'objet dans la troupe. Il le fait en
lisant une attestation de haute valeur
militaire que lui a décerné son com-
mandant de compagnie, lorsqu'il a
quitté l'uniforme, après, son élection
au gouvernement bernois.

La fin de la séance est consacrée
aux habituels «postulats » .

minorités n'est parvenue à modifier
d'une virgule le texte proposé par la
majorité de la commission.

Même M. Max Weber, ancien conseil-
ler fédéral, qui , rentré dans le rang,
prend un malin plaisir à houspiller
son successeur, n'a pas fait dévier l'as-
semblée de la li gne médiane où elle
s'est fixée. M. Streuli d'ailleurs n'avait
pas la partie très difficile puisque, tex-
tes en mains, il pouvait démontrer
que M. Weber s'attaquait à des posi-
tions qu'il avait lui-même défendues
au temps où il siégeait dans l'équi pe
gouvernementale.

Pour l'essentiel , les rapporteurs de
la commission et Je chef du départe-
ment retrouvèrent toujours leur majo-
rité, même si , par moment, elle se
trouva fort amenuisée par la lassitude
qui conduisait un nombre croissant de
députés vers les couloirs, la buvette "et
autres lieux plus divertissants que
l'enceinte parlementaire.

« Péréquation des charges »
Ainsi, attentive aux conseils de pru-

dence, la Chambre vota, selon le texte
établi par la majorité de la commis-
sion, l'article 25 bis qui, à titre per-
manent, prévolt « les mesures nécessai-
res pour favoriser une répartition ju-
dicieuse des moulins à blé sur l'en-
semble du territoire, de manière i as-
surer, en temps de guerre, l'approvi-
sionnement en farine panlflable des di-
verses régions du pays ». Il est précisé
toutefois que ces mesures durables se
résument en une « péréquation des
charges >. Cela signifie que l'adminis-
tration versera aux petits moulins des
allocations graduées selon leur débit
de farine panlflable. Ainsi, elles pour-
ront travailler à des conditions analo-
gues à celles des grandes minoteries.
Les dépenses à la charge de la caisse
fédérale seront couvertes par une taxe
d'un franc au maximum par quintal de
farine débitée, à condition toutefois
que ce débit excède 500 tonnes par an.

La minorité socialiste revint à la
charge à trois reprises, mais sans suc-
cès. Ayant ainsi évité tous les écuells,
on arriva au dernier article. La loi fut
votée, dans son ensemble, par 80 voix
contre 2 (un suffrage socialiste et un
communiste), la déception des uns et
des autres se marqua par une notable
nhstentlon.

Enfin , l'assemblée renvoya au Con-
seil fédéral le « postulat » de la com-
mission qui demande de réduire de
3 fr. à 60 centimes les droits de doua-
nes perçus sur le quintal de blé dur
destine aux fabri ques de pâtes alimen-
taires. En vain , M. Dellherg, socialiste
valaisan , tenta-t-il de faire bénéficier
les céréales panifiables de la même
bienveillance. Le Conseil national fui ,
en cette affaire, gouvernemental jus-
qu'au bout.H O.P.

Vers une présidence neuchàteloise
uu Conseil nationul

représentant le groupe libéral , pourrait accéder à cette charge,
les agrariens ne disposant pas d'un candidat romand

De notre correspondan t de Berne:
Depuis l'introduction de la représen-

tation proportionnelle en 1919, une
coutume règle l'élection du président
du Conseil national qui , rappelons-le,
ne dirige les débats que pendant un
an. A tour de rôle, chacun des quatre
grands groupes — socialiste , radical ,
conservateur-catholique et agrarlen —
présente un candidat. M. Klôti fut , en
1921-1922 le premier président socia-
liste et l'année suivante le fauteuil re-
vint à M. Jenny, le Nestor du mouve-
ment agrarlen dans le canton de Ber
ne. Il est d'usage aussi qu'à deux pré-
sidents alémaniques succède un prési-
dent romand ou tessinois.

Une fois déjà, la rotation établie
ne fut pas observée. En décembre 1947 ,
le groupe des paysans artisans et bour-
geois devait présenter un candidat et
un candidat romand. Mais le parti n'a
jamais pris pied en Suisse romande,
sauf dans le canton de Vaud où il a
un élu dans la députation de 16 mem-
bres et, plus tard dans le canton de
Fribourg où il obtint un siège égale-
ment.

Or, le président qu'il fallait élire
en décembre 1947 devait , au cours de
1948, assumer différentes charges re-
présentatives, puisque cette année ,
l'Etat fédératif célébrait le centenaire
de sa constitution. Les stratèges par-
lementaires parvinrent à convaincre
le groupe agrairien de céder son tour
et le président fut choisi en la per-
sonne de M. Albert Pico t , député libé-
ral de Genève.

S o l u t i o n  analogue
Une situation analogue se dessine

déjà. M. Bratschi , socialiste , arrive au
terme de sa charge. En décembre pro-
chain, M. Dietschi , radical, accédera
au fauteuil suprême. Il s'agira donc
de désigner le vice-président. Incontes-
tablement, ce sera le tour de la Suisse
romande dont le dernier représentant
fut M. Henri Perret , socialiste neuchâ-
telois, qui diri gea les débats en 1953-
1954. Sans doute, 11 y a deux ans , le
siège présidenti el était-il revenu à M.
Condrnu, catholique grison et rédac-
teur d'un journal en langue romanche
publié à Disentis. Mais M. Condrau,
sauf pour son allocution inaugurale,
usa de l'allemand dans ses débats, de
sorte que la Suisse latine ne peut guère
estimer qu'elle a eu son tour alors.

Le groupe agrarlen ne dispose pas,
dans sa députation romande, d'un bien
large choix , puisqu'elle se réduit à
deux députés. Aussi , a-t-on examiné
l'éventualité de donner une fols en-
core, une chance à l'un des petits grou-
pes du Conseil national. En même
temps, radicaux et conservateurs ont
admis que le prochain vice-président
devait être un Romand, ce qui élimine
de la compétition le» indépendants et
les démocrates, groupes uniquement

alémaniques. II reste donc le groupe
libéral et comme la tradition recom-
mande que le président ait eu, pendant
deux législatures au moins, l'occasion
de suivre les travaux , seul M. Clottu,
député neuchâtelois, répondrait à cette
condition.

Certes, une surprise n'est pas abso-
lument exclue, mais la probabilité en
faveur de M. Clottu peut être poussée
jusqu'aux abords Immédiats de la cer-
titude. a. P.

Stupeur à Formose
{ S U I T E  D E  I. A P R E M I È R E  P A G E ;

Or, ces négociations, affirme-t-on une
fois de plus, sont • futiles » , et n'abou-
tiront pas.

Les réactions officieuses
sont moins catégoriques

Quant aux réactions officieuses re-
cueillies à Taïpeh, elles sont nettement
moins catégoriques : dans l'esprit de
nombreux Chinois nationalistes, les dé-
clarations de M. Dulles ne viennent
que confirmer l'impression d'extrême
inquiétude latente qu'on éprouve à Taï-
peh depuis des semaines, et apportent
une nouvelle preuve de la volonté des
Etats-Unis de trouver une solution pa-
cifique à la crise du détroit de For-
mose, et de consentir à certains sacri-
fices plutôt que de risquer le déclen-
chement d'un conflit plus important.

M. Eisenhower rectifie le tir
WASHINGTON, ler (A.F.P.). — Le

président Eisenhower a déclaré mer-
credi à sa conférence de presse qu'un
changement de politique de la part des
Etats-Unis à l'égard du problème de
Formose tel que le secrétaire d'Etat
Dulles avait paru le laisser prévoir
mardi, ne devait pas être Interprété
comme une intention américaine d'en-
trer dans la voie d'un « apaisement »
à l'égard de la Chine populaire.

Se référant au discours de M. Paul-
Henri Spaak, cité la veille par M. Dul-
les, M. Eisenhower a souligné lui aussi
que le conflit actuel en Extrême-Orient
n'était qu'un des aspects de la partie
qui se joue entre le monde libre et
l'ensemble du monde communiste. La
politique américaine, a souligné le chef
de la Maison-Blanche demeure donc
inspirée par les trois principes sui-
vants :

0 Pas de retraite devant la force.
0 Condamnation du recours à la

force de part et d'autre.
O Efforts pour trouver une solution

pacifique aux problèmes en suspens.
Insistant par ailleurs sur l'existence

actuelle d'une manœuvre d'agres'< on in-

directe du communisme dans 72 régions
différentes du monde, M. Eisenhower
a rappelle les événements semblables
qui ont précédé la seconde guerre mon-
diale. Il a estimé que ce serait une
dangereuse illusion de la part des pays
libres de penser qu'en cédant à l'agres-
sion sur des points apparemment se-
condaires, il sera possible le cas
échéant de contenir cette agression
dans certaines limites;

Tchang Kaï-chek a eu tort
Le chef de la Maison-Blanche a re-

connu mercredi, comme M. Dulles
l'avait fait la veille, que la décision
prise avant le conflit actuel par le
général Tchang Kaï-chek de renforcer
massivement les garnisons de Quemoy
et de Matsu n'avait pas été sage. Il a
néanmoins insisté sur le fait qu'elle
avait été prise en toute souveraineté
par le gouvernement de Taïpeh. Même
s'il existe à ce point de vue une diver-
gence de vues entre les Etats-Unis et
la Chine nationaliste, cette divergence
ne saurait compromettre en rien la
lutte commune en faveur de l'idéal que
défend l'ensemble du monde libre, a
ajouté le président.

Démilitarisation possible
Prié de préciser si les Etats-Unis en-

visageraient le cas échéant une démili-
tarisation de Quemoy et de Matsu si
un cessez-le-feu était obtenu sur une
base € de facto » , M. Eisenhower a af-
firmé qu'une telle solution demeurait
encore hypothétique.

LES INONDATIONS DU GARD
( S U I T E  D E  L A

L'eau à la hauteur
du premier étage des maisons

C'est mardi après-midi, après d'abon-
dantes pluies dans la matinée, que la
situation a brusquement empiré dans
toutes les vallées descendant au sud
et à l'est de la chaîne Cévenolle. La
ville d'Alès (40 ,000 habitants) et le po-
puleux bassin minier qui l'entoure, ont
en peu de temps été envahis par les
eaux du Gardon et de ses affluents.
Un pont de six mètres au-dessus de la
rivière a été submergé. A Besseges
seul ; plusieurs centaines de maisons ont
dû être évacuées précipitamment, l'eau,
dans certains cas, a atteint le pre-
mier étage . Les cultures fruitières du
Vigan , plus à l'ouest , et les récoltes
de fruits sont gravement atteintes.

Les vendanges étaient en cours en
plusieurs points, notamment dans les
vignobles de Pont-Saint-Esprit, près du
Rhône, et d'Aramon. Elles sont grave-
ment compromises.

Les agriculteurs ont été surpris aux
champs. Sur les rives du Gardon, hier
après-midi, on a vu engloutir par les
eaux un agriculteur qui labourait avec
un tracteur, sans pouvoir lui porter
secours.

Tempête, pluie
et inondations en Italie

MILAN, 1er (A.N.S.A.). — D'importan-
tes précipitations sont signalées dans
le nord de l'Italie. L'autoroute Milan-
Bergame se trouvait inondée à certains
endroits , mercredi matin, perturbant le
trafic. Les colonnes interminables de
voitures étaient à l'arrêt entre Sesto
san Giovanni et Aggrate. Le vent souf-
flait en tempête sur le lac Majeur. La
neige est tombée sur les hauteurs du

R E M I Ë R E  P A G E )

nord du lac. Dans le Piémont, la tem-
pête et la pluie ont causé d'importants
dégâts aux vignobles , où les vendan-
ges battent leur plein. Des inondations
sont signalées sur la côte Ligure, à
Chiavari , Camogli et dans d'autres lo-
calités.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE, le
Bundestag, réuni à Berlin, a manifesté
son Inquiétude devant l'exode des Al-
lemands de l'Est et voté une résolu-
tion dans laquelle il réaffirme que la
question allemande doit être résolue
par des élections libres.

En JORDANIE, le roi Hussein a
annoncé mercredi que le retrait des
300 soldats britanniques si llonnés en
Jordanie commencera le 20 octobre.

Regroupement
des organisations

gaullistes

FRANCE

PARIS, 2 (A.F.P.). — «L'union pour
la nouvelle Républi que » a pris nais-
sance, mercredi après-midi, au cours
d'une réunion qui s'est tenue au minis-
tère de l'information.

L'union groupe les plus importantes
organisations gaullistes, notamment le
parti des républicains sociaux de M.
Chaban-Delmas, la Convention républi-
caine dont le leader est M. Delbecque,
l'U.R.F. (Union pour le renouveau
français) que dirige M. Jacques Sous-
telle, plusieurs groupements patrioti-
ques métropolitains et algériens, le
tout représentant plus de 280,000 mi-
litants et adhérents.

LA VIE NATIONALE

La séance du matin

Durant plus de quatre heures, le
Conseil national a poursuivi , mercredi
matin le débat sur les articles les plus
controversés de la loi sur le blé. Et
pour quel résultat ? Absolument nul ,
puisque ni l'une ni l'autre des deux

Meuniers et minotiers
renvoyés dos à dos BERNE, ler. — Mercredi matin, le

Conseil des Etats vote le subventionne-
ment de l'autoroute Genève-Lausanne.

D'autre part, le projet de revision
de la loi sur les fonctionnaires (traite-
ments) est, après élimination d'une
dernière divergence, adopté dans son
ensemble sans opposition.

Au Conseil des Etats
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Attaquée jusque sur son sol, la France se défend

• Répression touchant les rebelles et leurs complices
• Possibilité d'assigner à résidence les personnes apportant une aide au F.L.N.
• Aggravation des peines encourues par les détenteurs d'armes de guerre, muni-

tions et explosifs

Le parti communiste pourrait être appelé à rendre des comptes
De notre correspondant de Paris pa r té léphone :
D'importantes décisions ont été prises hier au Conseil des

ministres. Préparées la veille en Conseil de cabinet , elles don-
nent au gouvernement les moyens d'action nécessaires dans sa
lutte contre le terrorisme du F.L.N.

Conformément à l'article. 92 de» la
constitution qui donne au gouver-
nement le droit de prendre toutes
les dispositions propres à assurer
la sécurité des citoyens, elles en-
treront en vigueur dès lundi pro-
chain, c'est-à-dire au lendemain de
la promulgation de la nouvelle
charte institutionnelle.

Ordonnances à la fois
préventives et répressives

Au moins autant préventives que
répressives, les trois ordonnances anti-
terroristes adoptées par le conseil des
ministres visent non seulement la ré-
pression de l'activité terroriste elle-
même, mais l'aide directe ou indirecte
(de quelque nature quelle soit) qui
pourrait être apportée aux rebelles
algériens agissant aussi bien en Afri-
que du Nord qu'en métropole.

C'est dire que désormais toute per-
sonne ou tout groupement, parti, as-
sociation ou organisation, peut être
déféré à la justice. SI l'on veut bien
lire à travers les lignes, cela signifie
par exemple que le parti communiste
dont la presse ne dissimule pas la sym-
pathie tendre qu'il éprouve à l'égard
de I Indépendance algérienne, pourrait
le cas échéant, être appelé à rendre
des comptes.

De même un avertissement analogue
est ainsi également donné à certains
pêcheurs en eaux troubles qui croyaient
pouvoir considérer la guerre d'Algérie
comme un phénomène purement poli-
tique, laissant à chacun le droit de
juger et de prendre parti. Attaquée
jusque sur son sol, la France se dé-
fend. Il y a longtemps qu'el le aurait
dû le faire, mais 11 est juste de dire
que si elle ne l'a pas fait , c'est parce
que la constitution de 1946 limitait
étroitement les moyens du pouvoir ci-
vil ou militaire en matière répressive.
L'audace croissante des terroristes al-
gériens, les sympathies scandaleuses
qu'ils rencontraient dans certains sec-
teurs de l'intelligentia progressiste ont
contraint le gouvernement à prendre
des mesures d'une exceptionnelle ri-

"guenr. Mais ce que ne pouvaient envi-
sager de faire des gouvernements fai-
bles comme ceux de la quatrième Ré-
publique (pairce qu'ils étaien t le reflet
d'urne opinion divisée), celui présidé
par le général de Gaulle pouvait au

contraire le réaliser, et cela pour cette
simple et bonne raison qu'il avait der-
rière lui 80 % du suffrage universel.
Rappelons à ce sujet les résultats du
référendum qui sont éloquents.

Les simples complices
visés également

Venons-en au texte. La première or-
donnance énumère • les mesures rela-
tives à la répression des infractions
commises en vue d'apporter une aide
aux rebelles des départements al-
gériens ».

A partir de lundi, les responsables
des crimes et délits seront passibles
des rigueurs de la loi et déférés aux
tribunaux militaires si ces derniers en
font la demande. Cette dernière dispo-
sition (renvoi du prévenu devant la
justice militaire) demande une explica-
tion . Disons pour simplifier que cer-
tains actes, tels le sabotage des instal-
lations ferroviaires et des P.T.T. sont
de droit du domaine de juges mili-
taires. Il est donc normal que dans
la nouvelle réglementation, ils en
conservent la juridiction. Ce qui est
nouveau, répétons-le, c'est que le texte
en question ne vise pas les coupables
seuls, mais le complice qui lui permet
de mettre ses projets à exécution.

La seconde ordonnance va plus loin.
Elle Intéresse, dit le texte officiel , « les
mesures à prendre à l'égard des per-
sonnes dangereuses pour la sécurité
publique en raison de l'aide matérielle
directe ou indirecte qu'elles apportent
aux rebelles des départements al-
gériens. »

On trouvera là encore la notion
de complicité déjà mise en avant dans
la précédente ordonnance . Dans la pra-
tique, l'ordonnance No 2 donne aux

pouvoirs publics la possibilité d'as-
signer à résidence, surveillée ou non,
les personnes apportant une aide aux
rebelles. Ce texte est important, et on
lui reprochera « d'ouvrir des camps
d'internement « . C'est aller un peu
loin , car l'autorité responsable sera
elle-même contrôlée par une € commis-
sion de vérification » composée en ma-
jorité de magistrats de carrière. Cha-
que dossier de personne assignée à ré-
sidence sera soumis, et c'est cette com-
mission en définitive qui sera juge de
la mesure décidée par le ministre de
l'intérieur. Tout cela dans le délai
d'un mois. De la même façon , elle
aura tout pouvoir pour visiter les
centres de surveillance qui pourront
être ultérieurement créés.

Les détenteurs
et fabricants d'explosifs

durement frappés
La troisième ordonnance enfin ag'

grave les peines encourues par les
détenteurs d'armes de guerre, de muni-
tions et d'explosifs. Les sanctions, fort
légères jusqu'ici, deviendront terrible-
ment lourdes : 1 à 3 ans de prison.
Quant aux fabricants d'explosifs clan-
destins, ils sont menacés de cinq ans
de prison et d'une amende de 36.000
à 1 million 820.000 fr. Dernier détail ,
tout porteur d'armes prohibées sans
autorisation sera passible d'une peine
de 10 ans d'emprisonnement.

S'agissant des délits dont on peut
être certain que les coupables seront
réclamés par la justice militaire, on
peut tenir pour assuré qu'il y aura
désormais moins de volontaires pour
aider les commandos du F.L.N. Il était
d'ailleurs temps d'agir. Si rigoureu-
ses que paraissent ces mesures, elles
sont parfaitement justifiées pour peu
que l'on se réfère aux statistiques d'as-
sassinats et de sabotages imputables
aux terroristes algériens dans la mé-
tropole.

Il est bon de faire appel, et on le
fera, aux grands principes du respect
du droit de la personne humaine.
C'eût été mieux encore que les natio-
nalistes algériens ne fassent pas de
leur côté appel au terrorisme, c'est-à-
dire au meurtre, à l'assassinat. On
pourrait leur faire d'ailleurs la ré-
ponse d'un célèbre avocat à qui on
parlait de supprimer la peine de
mort : « Que messieurs les assassins
commencent. »

M.-G. G.

Des mesures d'une exceptionnelle rigueur
prises contre les terroristes algériens

E S C A L E
Jeudi, vendredi

ouvert jusqu'à 1 heure
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En HOLLANDE, le train direct
Gronlngue-Amsterdam est entré en col-
lision avec un autobus à un passage
à niveau ouvert. L'accident aurait fait
au moins dix morts.

A CHYPRE, à l'occasion de la mise
en application du plan britannique d'as-
sociation, les Cypriotes turcs ont pa-
voisé, tandis que les Cypriotes grecs
ont manifesté leur mécontentement en
faisant la grève. Divers incidents ont
eu lieu.

A l'OJî.U., M. Hammarskjoeld, se-
crétaire général a proposé que la ques-
tion du désarmement soit inscrite à
l'ordre du jour de la session actuelle.

Le groupe d'observateurs des Na-
tions Unies au Liban déclare dans son
quatrième rapport adressé an Conseil
de _ sécurité qu'aucun cas d'infiltration
illégale dans le pays n'a pu être dé-
couvert et que même s'il y en a eu,
leur importance peut être considérée
« comme insignifiante ».

En GUINÉE, M. Sekou Touré, chef
du gouvernement, a déclaré : « Le meil-
leur processus est que la France re-
connaisse la première le nouvel Etat
guinéen et qu'elle fasse les démarches
pour cette reconnaissance auprès des
autres Etats du monde, et notamment
pour l'entrée de la Guinée à 1'O.N.U. »

LE CONSEIL DE LA LIGUE ARABE
a admis à l'unanimité le Maroc et la
Tunisie en qualité de nouveaux mem-
bres de l'organisation.



Coups de marteaux, pinceaux, dahlias, etc.
VOUS ÊTES DE LA FÊ TE

Le comité d' org anisation de la Fête
des vendanges a tenu hier soir sa der-
nière séance avant les grandes jour-
nées du i et du 5 octobre. Les rapports
de diverses commissions ont été brefs ,
car tout est au point.

Le cortège sera vraisemblablement
un des p lus beaux qu 'on ait jamais
vus à Neuchâtel. Le corso f leuri , no-
tamment , présentera des créations ex-
ceptionnelles . Un des chars — a-t-on
appris — sera décoré avec tO.OOO
dahlias. Ce gui laisse supposer que
nos horticulteurs vont travailler jour
et nuit jusqu 'à dimanche.

Les mesures prises par la police lo-
cale pour canaliser la circulation ont
pris une amp leur telle que l' on peut
assurer aux automobilistes qu 'ils pour-
ront arriver en ville et en repartir
dans le minimum de temps. La police a
mobilisé 240 agents (18i l' année der-
nière).

La bannière o f f i c i e l l e  de la f ê t e  de
195S est l' œuvre de M. Louis Tintu-
rier, grap histe. Elle est exposée dans
la vitrine d' un magasin du centre.

Les demandes de billets continuent
à a f f l u e r .  L' avance sur l'année der-
nière , que nous avons signalée , se
maintient . Plusieurs cars d' entreprises
lausannoises et genevoises de transport
viennent d'être annoncés . Les specta -
teurs vaudois viennent . app laudir dans
le cortège le groupe des vendangeurs
et moissonneurs de la Fête des vigne-
rons de Vevey et la f a n f a r e  de l'Ecole
de musi que de Nyon.  Les Genevois , qui
seront représentés au banquet o f f i c i e l
p ar te conseiller d 'Etat Duchemin et
le maire de leur ville , auront comme
ambassadeur dans le cortè ge le char
« Mag ie des roses » des Fêtes de Ge-
nève.

La musique officielle :
«The  USAFE Band »

La musique des f orces  aériennes
américaines , stationnée à Wiesbaden
en Allemagne , sera , comme l' on sait ,
la musique o f f i c i e l l e  de la f ê t e  et du
cortège. Il s 'ag it d' une musique de
marche , mais qui comprend en son
sein un groupe de musique de danse
de 11 instrumentistes. La musi que
comp te au total p lus de 60 exécutants.
Vn grand nombre d' entre eux j ouaient
avant leur enrôlement par {'armée
dans les prem iers orchestres des Etats-
Unis .

Le commandant de l' « USAFE Band »
est le premier- lieutenant Arnal d-D.
Gabriel , un vétéran de la deuxième

Le premier - l ieutenant Arnald - D.
Gabriel , commandant  et directeur

de l'« USAFE Band ».

guerre mondiale. I l combattit en Eu-
rope dans les rangs de la 29me divi-
sion d ' infanterie  et il est titulaire
de plusieurs décorations. Il a f a i t  ses
études à l' « Ithaca Collège of Music »
de New-York.

L' of f i c i e r  d'administration et chef
remplaçant de la musi que est le « chief
warrant o f f i c e r » Ross S. Whitehead.
Il  est détenteur d' un dip lôme en musi-
que de la « Texas Christian Univer-
sit é » et il a joué avec les orchestres
symp honi ques de San Antonio et Dal-
las , an Texas.

Au culte de la Collégiale
En accep tant l'invitation de la Fête

des vendanges , les che f s  de ''« USAFE
Band » ont révélé que leur musique
possédait une format ion  joua nt de la
musique reli g ieuse et ils ont demandé
que celle-ci puisse accompagner un
culte dominical à Neuchâ tel.  C' est
ainsi que dimanche matin , les f idè les
pourront entendre à la Collég iale , du-
rant le service divin , quelques produ c-
toins de cet ensemble.

Etat civil de Neuchâtel
¦ NAISSANCES. — 26 septembre. Ha-
begger , Isabelle , fille d'Alfred , architecte
à Neuchâtel. et de Gudwella-Marla née
Purrer ; Zwellln , Béatrice , fille d'André-
Victor, technicien-électricien à Neuchâ-
tel, et de Marianne-Jeanne, née Co-
sandey.

DÉCÈS. — 25 septembre. Gorgé , Louis-
Auguste , né en 1864, ancien fabricant
d'horlogerie à Neuchâtel , veuf de Louisa-
Hedwige, née Brunner ; von Kânel ,
Yvonne, née en 1910, aide de cuisine à
Neuchâtel , célibataire. 26. Huber , Bertha ,
née en 1881, glletière à Neuchâtel, céli-
bataire ; Jacot-Guillarmod née Ozeley,
Loulsa, née en 1895, ménagère à Auver-
nier , épouse de Jacot-Guillarmod , Geor-
ges-Henri. 27. Girard , Hélène , née en
1870, ménagère à Saint-Imier, célibataire;
Dàlcher, Marie-Claire, née en 1935, étu-
diante à Corcelles, célibataire.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . — ler oc-

tobre . Température: moyenne : 12,5;
min.: 11,8; max.: 14,7. Baromètre :
moyenne : 709 , 1. Eau tombée : 27 ,9. Vent
dominant : direction : est ; force: calme.
Etat du ciel : couvert. Pluie de 1 h. 30
A 15 h.

Niveau du lac, 30 sept, à 6 h. 30: 429.28
Niveau du lac, ler oct. à 6 h. 30: 429.27

Prévisions du temps. — Valais et ouest
de la Suisse : ciel variable , vents faibles.
Température en hausse.
• Nord-ouest et nord-est du pays, Suisse
centrale, nord et centre des Grisons :
Encore quelques précipitations. Eclalr-
çies par endroits au cours de la Jour-
née. Faibles vents variables.

Hier à 16 h. 15, M. Edouard Hof-
mann , domicilié à Marin , circulait en
auto à la route des Falaises en direc-
tion de la ville lorsqu e, arrivé à la
hauteur du chantier Otter et pris pro-
bablement de malaise , il se mit à zig-
zaguer et alla se jeter contre~«nn;> ca-
mion qui venait en sens inverse. .Ce
dernier était conduit par M. André
Quadri , domicilié à Marin également.

M. Hofmann a été transporté sans
connaissance à l'hôpital des Cadolles
par l'ambulance de la police.
Rupture d'une conduite d'eau

A minuit mardi soir, une conduite
d'eau située au n ord-ouest de la bras-
serie Mull er, à l'Evole, a sauté ; le ser-
vice des eaux se rendit sur les lieux
et à 9 heures hier matin , l'eau était
à nouveau rétablie dans le quartier.
Cet inciden t sans grave conséquence a
entravé quelque peu la circulation ;
seuls, les autobus et les véhicules bor-
diors ont été autorisés à circuler pen-
dant que l'on procédait aux réparations,
tandis  que le t rafic était détourné. La
police locale, à l'aide d'une motopom-
pe, a prêté son concours aux employés
du service des eaux et tout est bientôt
rentré dans l'ordre.

Une collision
sur la route des Falaises

Conseil général
La prochaine . séance ordinaire du

Conseil général aura lieu le lundi
13 octobre, à 20 h. 15.

Le tribunal correctionnel a siège
hier à l'hôtel de ville de Neuchâtel ,
de 8 h. 30 à 13 h. 10 et de 14 h. 30
à 18 h. 30, sous la présidence de M.
Philippe Mayor , président , MM. Robert
Wymann et Pierre Borel , fonction-
naient en qualité de jurés. Le ministère
public était représenté le matin par
M. Jacques Cornu , suppléant , et par
M. Jean Colomb, procureur, l'après-
midi .
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M. Yves Grau , commis, remplissait les
fonctions de greffier.

J.-F. Q., à Neuchâtel , est prévenu
de vol d'une somme de 3550 francs
commis au préjudice d'un confiseur de
la ville. U a eu une jeunesse et une
vie de famille malheureuse. Il fut tou-
jour s en difficultés avec ses parents.
Ses études ont été complètement bou-
leversées. Il devait gagner sa vie pour
payer ses études et c'est grâce à
l'appui des propriétaires de la con-
fiserie qui le recevaient dans leur
famille qu 'il a pu suivre le gymnase
et l'école de commerce, mais il n'osait
se confier à eux de ses chagrins de
famille.

Un joui- où il se trouvait en dif-
ficultés financièrement , dans un mo-
ment d'égarement , il s'appropria des
clés d'une armoire et s'empara de la
somme susmentionnée qu 'il dépensa.
Plainte fut portée. J.-F. Q. fut arrêté
et les agents auquels il avoua spon-
tanément sa faute trouvèrent dans son
portefeuille 1616 francs. Il reconnaît
maintenant  tous les faits qui lui sont
reproches et regrette son acte. Dès
qu 'il fut remis en liberté , il se mis
à travailler pour rembourser ses vic-
times , capital et intérêts.

Le représentant du ministère public
se montre indulgent et requiert 6 mois
de prison , se déclarant d'accord avec
l'application d'un sursis de 4 ans.

J.-F. Q. est condamné à 5 mois d'em-
prisonnement sous déduction de deux
jours de préventive avec un sursis de

4 ans et au paiement des frais arrêtés
à 139 fr. 10.

Les frais d'intervention réclamés par
la partie civile sont refusés.

Y. W. et Ed. G. sont prévenus de
vol par effraction , de vol , tentative
de vol et de dommage à la propriété.
Il s'agit de jeunes gens dont le pre-
mier porte déjà trois condamnations
à son casier judiciaire et le second une
condamnation pour lésions corporelles
graves ayant entraîné la mort d'un
homme de mœurs douteuses.

W. est un en fan t  de parents di-
vorcés. Il a eu également une vie de
famille malheureuse et fut placé par
son tuteur dans une maison de réédu-
cation. G. a eu pour sa part des pa-
rents sans fermeté et a été dérouté par
l'homme de mœurs douteuses alors
qu 'il n 'avait pas encore 20 ans .

Le représentant du ministère public ,
étant donné le casier judiciaire de cha-
cun des prévenus , requiert tant pour
l'un que pour l'autre 10 mois d'empri-
sonnement et s'oppose formellement au
sursis.

Le tribunal prononce cette peine
contre chacun des prévenus sans sur-
sis sous déduction de la prison préven-
tive subie et met les frais à la charge
des accusés par 1276 fr. 90.

A. K., manœuvre , sans domicile fixe
est prévenu d'escroqueries commises à
Neuchâtel , à Berne et à Genève. Ici en-
core il s'agit d'un enfant de parents
divorcés et toute son existence s'en
est ressentie. Son casier judiciaire est
assez chargé. Aussi le représentant du
ministère public requiert-il 18 mois de
réclusion transformée en un inter-
nement d'une durée de trois ans .

Le tribunal condamne le prévenu à
20 mois de réclusion mettant  les frais
de la cause par 691 fr. à sa charge,
sous déduction de 316 jours de prison
préventive subie. U prononce la pri-
vation des droits civiques durant 5 ans
et, tout en rendant K. attentif aux con-
séquences d'un internement , il renonce
à prononcer l 'internement.

Drames d'une jeu nesse malheureuse
devant le tribunal correctionnel

LES PONTS-DE-MARTEL

Un jeune garçon
se fracture le crâne

(c) Mardi soir à 19 h. 50, le jeune
Georges-André Baillod , âgé de 13 ans ,
a fait une violente chute de bicyclette
devant l'épicerie Maire , à la rue de
l'Industrie.

Son frein avant défectueux s'était pris
dans la roue. Conduit chez ses parents
par des passants complaisants , il fu t
ensuite transporté à l'hôpital des Ca-
dolles sur ordre du médecin. Ce der-
nier diagnostiqua une forte commotion
et une fracture du crâne.

LE LOCLE
Un Loclois se fait voler

5000 fr. à Bruxelles
(c) Un habitant  du Locle s'était rendu
dernièrement à Bruxelles. Alors qu 'il
vis i tai t  l'Exposition , des voleurs ont
forcé la porte de sa voiture et ont
emporté des objets pour environ
5000 francs , soit deux caméras, trois
appareils de photographie , des fi lms ,
etc.

! virvoBÏï 
îioniin

Au tribunal de police
(c) Le tribunal de police a tenu son
audience hebdomadaire mercredi matin
sous la présidence de M. Hoger Calame,
assisté de M. Roger Richard, commis
greffier.

M. et Mme D. exploitent un élevage de
porcs à Colombier. Leur porcherie était
dans un tel état de vétusté que les auto-
rités communales de Colombier en or-
donnèrent la liquidation en priant les
époux D. soit de construire une nouvelle
porcherie ailleurs, soit de vendre leurs
porcs. Un premier délai d'exécution fixé
au ler novembre fut  prolongé jusqu'au
ler décembre 1957. Les époux recouru-
rent au Conseil d'Etat , mais leur recours
fut  refusé comme étant mal fondé. Le
Tribunal fédéral , auquel les prévenus
s'adressèrent ensuite, rejeta également le
recours. D'entente avec le département
de l'Intérieur, la commune de Colombier
fixa au ler avril 1958 la liquidation de
la porcherie, puis accorda un ultime
délai Jusqu 'au ler Juin. Les époux D.
n'ayant pas plus observé ce dernier délai
que les autres, une plainte pénale fut
déposée par la commune de Colombier.

Le tribunal condamne J. D. et H. D.
à . sept Jours d'arrêts chacun, avec sur-
sît pendant deux ans, et met à leur
charge les' frais de la cause qui se mon-
tent à 40 fr. ¦

Ivresse au volant
R. G„ ferblantier à Corcelles, est pré-

venu d'ivresse au volant et d'autres in-
fractions à la loi .sur la circulation . Ren-
tré du service militaire, R. G. a invité un
copain à faire avec lui une excursion
au Val-de-Ruz. En cours de route, 11
fit deux arrêts dans des restaurants où
il consomma du vin. La fatigue aidant
aussi , G. perdit la maîtrise de sa voiture,
d'autant plus que ses freins cessèrent de
fonctionner à la fin de la descente sur
Corcelles. Arrêté , il fut soumis à une
prise de sang dont l'analyse révéla l,8f/„
d'alcool.

L'Infraction d'Ivresse au volant étant
établie , Roger Grossenbacher, qui est
récidiviste, est condamné à 20 jours
d'emprisonnement. II paiera en outre
50 fr. d'amende pour avoir circulé avec
des freins en mauvais état et les frais
de la cause qui atteignent 117 fr .

Mauvais père
Le Tessinois V. F. est prévenu de viola-

tion d'une obligation d'entretien. Séparé,
puis divorcé de sa femme, il n'a jamais
versé un sou, ni à cette dernière, ni à
ses deux enfants. Sans l'appui des ins-
titutions et des citoyens neuchâtelois, sa
famille n'aurait pas eu de quoi vivre. La
mauvaise volonté de V. F. étant établie,
le tribunal le condamne à un mois d'em-
prisonnement avec sursis pendant deux
ans et au paiement des frais de la cause
par 71 fr.

Vengeance
F. P. avait trouvé un moyen original

de se venger de son voisin, le vétérinaire
S„ dont les chiens l'importunaient. 11
lui téléphonait et quand le vétérinaire
répondait, il restait silencieux, laissait
son récepteur décroché et enlevait ainsi
à son voisin la possibilité de téléphoner.

Le tribunal condamne F. P. par défaut
à 25 fr. d'amende. P. paiera en outre
13 fr. de frais.
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Aujourd'hui

SOLEIL lever 06.28
coucher 18.10

LUNE lever 20.33
coucher 10.45

AU JOUR LE JOUR

Ni les riverains de l'Areuse, ni
ceux du Seyon , ni ceux de la
Thielle, ni ceux de nos petites riviè-
res de villages , ne disputeront au
Doubs sa place éminente parmi les
cours d' eau du canton. Encore qu 'il
partage ses eaux entre la Suisse et
la France, arrosant cantons et dé-
partements, le Doubs est en partie
neuchâtelois — neuchâtelois des
Montagnes.

C' est l' automne qui est sa saison
favorite.  Car ses rivages neuchâte-
lois sont couverts de feui l lages.  Ar-
bres et rochers le bordent somp-
tueusement. Des Brenets à Biau-
fond  — Saut-du-Doubs , Maison-
Monsieur — il réserve les points
de vue les p lus rares et les p lus
attachants. Et merveille ! on ne
peut le longer qu 'à pied. Y a-t-il en
cette, saison une p lus belle prome-
nade , à p ied ou en bateau , que celle
des . Brenets au Saut-du-Doubs '.'
Plus beau spectacle que la larg e
rivière dans son cadr e de verdure
et de silence ?

Il est vra i qu 'en hiver, la g lace
confère à ce paysage une majesté
sans pareille.

NEMO.

Au bord du Doubs

Potage à la semoule •
; : . . Saucisson J

Sou f f l é  de chou i
Pommes au sel ?

: ... et la manière de le préparer |
Souf f lé  de chou. ¦— Détacher les |

: feuilles d'un chou et les cuire à j
: l'eau salée en les laissant un peu J'¦- fermes. Dresser dans un plat à gra- ï
|| tin une couche de chou , une cou- t
::-che de restes de viande et de chair J: ; de saucisse. Alterner chou et viande , |-, ';• terminer par une couche de légume , |.;¦ arroser le tout d'un peu de bouillon , !
: ; assaisonner et faire gratiner au four. J
'ltMIIIMMII»»«*»t Mt«««t $ •» • • •*• *• *• •» • •• * * *
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Jeunes époux , jeunes pères ,
assurez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
d'assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Môle 3

Monsieur et Madame Caxlo DROZ-
PAGETT ont la joie d'annoncer la
naissance de leur fils

Eric
1er octobre 1958

Orand-Rue 18 Maternité
Corcelles Neuchâtel

Monsieur et Madame
' Alfred SPALINGER-FAVRE et leurs

enfants Ariette , Brigitte et Christian
ont la Joie d'annoncer la naissance de

Simone - Béatrice
le 30 septembre 1958

Bâle Reinach
Frauenspital (Bâle-Campagne)

Egertenstrasse 11

Monsieur et Madame
André GUYOT-MEYER et Joslane ont
la Joie d'annoncer la naissance de

Thierry - André
le ler octobre 1958

Maternité Fontaines
Landeyeux

LES ACCIDENTS

L'accident a fait un autre mort
et cinq blessés

A l'occasion d'un transport de mu-
nitions pour l'école de recrues d'artil-
lerie 223, actuellement en Valais , un
camion de munitions croisant entre
Praz-de-Fort et Prayon une jeep mili-
taire, sortit mercredi matin de la chaus-
sée et fit une culbute de 30 mètres en
contrebas. La recrue des troupes moto-
risées Samuel Duperrex, né en 1938,
domicilié à Genève, conducteur de ca-
mion , et la recrue d'artillerie Alfred
Weber , étudiant , domicilié à Neuchâ-
tel. ont péri dans l'accident. Les re-
crues d'artillerie Zuber , Biquerez , So-
liard , Gentil et Roy, blessés, ont été
transportés à l'hôpital de Martigny.

Un étudiant de Neuchâtel
se tue au service militaire

en Valais

Hier , à 17 h. 30, le petit Patrick
Cuany, âgé de trois ans, domicilié 26
rue des Parcs, s'est lancé sur la chaus-
sée à la hauteur du No 28 au moment
où survenait une voiture circulant d'est
en ouest et conduite par M. Bernard
Cavadini, employé de garage.

Grièvement blessé, le malheureux
bambin est décédé durant son trans-
port à l'hôpital.

Un bambin tué par une auto

JVOWLVATIOiVS

Hier est entre en fonction comme
administrateur postal de Neuchâtel I,
soit à la poste principale, M. Paul
Veillard , qui était précédemment chef
de service et suppléant de l'administra-
teu r de la poste de Neuchâtel 2 gare .

M. Veillard succède à M. Gustave
Dùrst qui a atteint  la l imite d'âge et
va goûter aux joies d'une retra i te bien
méritée. Notre nouvel administrateur ,
qui est né en 1908, est entré dans l'ad-
ministration des postes en 1925. Il a
exercé différentes fonctions, notamment
à Berne, avant de s'établir en notre
ville, en 1941.

Un nouvel administrateur
postal

A NEU CHÂTEL ET DANS LA RÉGION
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Monsieur et Madame Robert Favre

et leurs enfants, Bose-Marie. François,
Henri-Louis , Jacqueline et Biaise ;

Monsieur Jean-Pierre Secretan et ses
filles, Marianne, Pierrine et Francine ;

Madame Eugène Porret , ses enfants'
petits-enfants et arriére-petits-enfants ;

Monsieu r Charles Magnenat , ses en-
fants , petits-enfants et arrière-petits-
enfants ;

Madame Charles Rochat , ses enfants,
pet i ts-enfants  et arrière-petits-enfants ;

les enfants , pet i ts-enfants  et arrière-
petits-enfants de feu Monsieur et Ma-
dame Edouard Magnenat  ;

les enfants,  pet i ts-enfants  et arrière-
petits-enfants de feu Monsieur  et Ma-
dame Alfred-Georges Berthoud :

les familles parentes et alliées ,
ont la douleur de faire part de la

mort de

Madame Eugène BERTHOUD
née Emilie MAGNENAT

leur très chère mère, belle-mère, grand-
mère, sœur, belle-sœur, tante , cou-
sine et parente, survenue dans sa 7ôme
année.

Neuchâtel .  le ler octobre 1958.
Heureux ceux qui procurent la

paix.
Culte à la chapelle du crématoire

vendred i 3 octobre 1958, à 14 heures.
Domicile mor tua i re  : hôpital des Ca-

dolles.

Madame Fri tz  Zumbrunnen-Raemy,
à Neuchâtel , et sa fil le Rose-Marie , 'à
Balstha l ;

les famil les  Gehrig-Zumbrunnen, Rae-
my, Trohler, parentes et alliées,

ont la douleur  rie faire part  du dé-
cès de

Fritz ZUMBRUNNEN
leur cher époux , papa , neveu , beau-
frère , oncle, parent et ami, que Dieu
a repris à Lui sub i tement ,  dans sa
51me année.

Neuchâtel . le 30 septembre 1958.
(Fahys 27.)

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu vendredi
3 octobre, à 11 heures, au cimetière de
Beauregard.

Domicile mortuaire : hôp i ta l  de la
Providence.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Il est au ciel et dans nos cœurs.
Monsieur et Madame Georges Prin-

ci pe et leurs e n f a n t s  Moni que , Nicole ,
Pascal , aux Verrières ;

Monsieur Silvio Princi p i, à Genève ,
et ses en fan t s  à Genève , à Saint-Biaise
et à Neuchâtel  ;

Monsieur Jean Bollc , à Nods , et ses
enfants  à Nods , à Lausanne et à Re-
nens ;

Madame Simone Malherbe , sa mar-
raine , à Lausanne ;

les famil les  parentes et alliées ,
ont la grande douleur  de faire part

du départ de leur très cher petit

Denis
que Dieu a rappelé à Lui mardi soir
à l'âge de 2 ans, par suite d'un acci-
dent.

Les Verrières, le 30 septembre 1958.
Petite fleur si tôt cueillie avant

les clartés du matin ; tu n'as rien
connu de la vie que ce qu'elle t
de plus divin . Petite fleur chétive
et frêle, tu n 'as pas pu t'épanou lr,
mais la semence est Immortelle ,
au ciel rien ne peut se flétrir.

L'enterrement  aura lieu aux Verriè-
res, vendredi 3 octobre à 13 h. 30.

Madame Alfred Otter-Descombes , à
Thielle ;

Monsieur et Madame Pierre Ottcr-
Gehrig et leurs enfants  Bose-Marie et
Jean-Pierre, à Neuchâtel  :

Madame et Monsieur  Roger Geiser-
Otter et leurs enfants  Alain , Mad y et
Denis , à Cornaux ;

Madame et Monsieur A. Bertholet-
Otter , à Lausanne ;

la famil le  Cojonnex-Otter , à Genève I
Madame et Monsieur  René Clottu-

Descombes , à Cornaux ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de
Monsieur

Alf red OTTER-DESCOMBES
leur très cher époux , papa , beau-p ère,
grand-papa , frère , beau-frère , oncl«,
neveu , cousin et parra in , que Dieu a
repris à Lui subitement à l'âge de
61 ans.

Thielle , le 29 septembre 1958.
Quoi qu 'il en soit , mon âme se

repose sur Dieu, ma délivrance
vient de lui.

Ps 62 : 2.
L'ensevelissement aura lieu jeudi

2 octobre 1958 ; départ de Thielle à
13 h. 30.

Culte pour la famil le  à 13 h. 15. .
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Antoine Riva-
Simond et leurs f i l les  Noëlle, Antoi-
nette et Evelyne,

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont le chagrin d' annoncer le décès
de leur chère petite

Catherine
à l'âge de 9 mois, après une grave ma-
ladie.

Neuchâtel , le 29 septembre 1958.
(Vleux-Châtel 11)

Laissez les petits enfants, et ne
les empêchez pas de venir à mol ;
car le royaume des cieux est pour
ceux qui leur ressemblent.

Mat . 19 :14.
L'ensevelissement , sans suite , aura

lieu jeudi 2 octobre , à 11 heures , an
cimetière de Beauregard , entrée portail
sud.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire , à 10 h. 30.

La famille ne portera pas le deuil
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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n est au ciel et dans nos cœurs.
Monsieur et Madame Paul Cuany-

Meylan et leurs en fants, Chantai et
Mary-Pierre ;

Monsieur et Madame Paul Cuany-
Pittet , à Portalban ;

Madame Yolande Birbaum-Cuany et
sa f i l le  Marl yse, à Portalban ;

Monsieur et Madame Clément Mey-
lan-.Icanneret ;

Monsieur et Madame Claude Mey-
lan-Vogt , à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieu r Bernard Meylan , à Bern e ;
Mademoiselle Simone Furrer ;

_ Mademoiselle Kita Mey lan , à la Val-
lée de Joux ;

les familles Meylan , Jeanneret . Hùgli ,
Benaud, Marti , Bruhin, parentes et
alliées,

on la grande douleur de faire part du
départ de leur cher petit

Patrick-Michel
que Dieu a rappelé à Lui, à l'âge de
3 ans , par suite d'accident.

Neu châtel , le 1er octobre 1958.
(Parcs 26.)

L'enterremen t , sans suite, aura lieu
vendredi 3 octobre.

Culte à la chapelle du crématoire
à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Armand Weber-
Grandjean et leur f i ls  Philippe , à Neu-
châtel ;

Madame Alfred Weber, à Kùsnach t
(ZH) ;

Madame et Monsieur Oscar Vussio ,
à Ardez ;

Mademoiselle Alice Weber, à Kiis-
nacht (ZH) ;

Madame Junori-Weber et ses enfants ,
à Kùsnacht (ZH) ;

Mademoiselle Alice Grandjean , à Cor-
celles ;

Monsieur Lucien Grandjean , à Cor-
celles,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleu r de faire part
du décès de

Monsieur Alfred WEBER
leu r cher f i ls , frère, peti t -f i ls , neveu ,
cousin et ami , décédé accidentellement
au service mil i ta i re , dans sa 21me an-
née.

Neuchâtel , le ler octobre 1958.
(72 , rue de Bourgogne.)

Celui qui croit en Mol vivra
quand même 11 serait mort.

Jean 2 : 25.
Un avis ultérieu r indiquera l'heure

de l'incinération.

LES VERRIÈRES

Un enfant noyé
dans une fosse d'aisance

(c) Un terrible drame vient de frapper
la famille de M. Georges Principi.
Mardi après-midi entre 16 et 17 heures ,
le petit Denis , âgé de 2 ans, jouait
près de la guérite du passage à niveau
de Meudon que ses parents habitent
depuis l'incendie du 20 août. II dis-
parut soudain . On le chercha vaine-
ment dans le voisinage. Sa sœur aînée,
une écolière d'une douzaine d'années,
ayant imaginé qu 'un homme avait em-
porté son petit frère, alla chez des
voisins pour téléphoner à la gendar-
merie. Sa mère la rejoignit et con-
firma à son tour la mystérieuse dis-
parition.

A l'arrivée des gendarmes, et sur
certaines Indications données par une
enfant de la famille , le caporal Berset
souleva le couvercle de la fosse d'ai-
sance et y découvrit le petit Denis.
Après avoir essayé sans succès la res-
piration artificielle et le médecin du
lieu étant absent , le caporal fit trans-
porter l'enfant à l'hôpital de Fleurier
où on ne put que constater le décès.

Ce tragique et troublant accident bou-
leverse la population de notre village
qui sympathise avec la famille Prin-
cipi si durement éprouvée.

On se perdait en conjectures sur
la cause de l'accident . Qui avait ouvert
la fosse ? Qui avait enlevé le lourd
couvercle qu 'on ne peut soulever qu 'à
l'aide d'un levier ? Qui l'avait remis
en place ? Durant l'enquête , la sœur
aînée reconnut avoir ouvert la fosse et
affolée par la chute de son petit frère ,
l'avoir refermée. L'autorité tutélaire
s'occupe de ce cas douloureux. Il est
possible qu 'une reconstitution ait lieu
aujourd'hui.

SAINT-SULPICE
Chute de bicyclette

(c) Mme Roger Jeanneret , habitant
Sainit-Sulpice, revenait avant-hier soir
à bicyclette de Fleurier, avec ses com-
pagnes de travail. Arrivée Sur le pont
de l'Areuse, au Pont-de-la-Roche, elle
perdit la direction de son vélo et vin t
butèr

^ contre une de ses camarades.
Toutes deux tombèrent et Mme Jean-
neret fut relevée avec une blessure
profonde à un pied.

Un automobiliste la conduisit immé-
diatement à l'hôpital .de Fleurier où il
fallut lui faire des points de suture et
où elle devra rester quelques jours.

LES GENEV EYS-sur-COFFRANE
Explosion

d'une marmite à vapeur
(c) Mercredi à midi environ , une
ménagère utilisait une marmite à
vapeur pour cuire. A peine venait-
elle de quitter sa cuisine qu'elle en-
tendit  une forte explosion . En effet , la
marmite venait de sauter. Les dégâts
sont assez importants ; la cuisinière
électrique est hors d'usage et la cui-
sine a été fortement endommagée.
Quant à la ménagère, elle en est quitte
pour la peur.

BIENNE
Noces de diamant

M. et Mme Alfred Waelti-Suter, do-
miciliés à Bienne, ont célébré hier leurs
noces de diamant. Ils sont âgés res-
pectivement de 82 et 81 ans.

YVERDON

(c) Dans la nuit de mercredi ou hier
matin, un ou plusieurs voleurs ont es-
sayé de fracturer la porte d'un maga-
sin de tabac-cigares, à la place Pesta-
lozzi. Ils ont ensuite enfoncé un gui-
chet et se sont introduits dans le ma-
gasin, où ils ont dérobé une vingtaine
de francs dans la caisse ainsi que des
cigarettes et du chocolat. La gendarme-
rie d'Yverdon a ouvert une enquête et
recherche le ou les auteurs du délit.

Des voleurs s'introduisent
dans un magasin

YVONAND

(c) La gendarmerie d'Yverdon a pro-
cédé, hier après-midi à Yvonand, à l'ar-
restation d'un ressortissant vaudois, re-
pris de justice, qui était placé sous
mandat d'a i-rèt du juge informateur de
Lausanne pour menaces, dommages à
la propriété et voies de faits. L'indi-
vidu en question a été conduit dans
les prisons de Lausanne, à disposition
du juge informateur .

Arrestation

Vers une revision
de la convention collective

La Fédération des associations de
fabricants d'horlogerie a publié hier
le communiqué que nous avions an-
noncé sur sa décision de dénoncer la
convention collective , du ler avril 1957.
La F.H. précise qu 'elle a demandé à
Ubah et à Ebauches S.A. l'ouverture
de pourparlers en vue de sa révision ,
et ajoute que dans la résolution qu 'il
a unanimement  adoptée à cette occa-
sion , le comité central de la Fédération
des associations de fabricants d'horlo-
gerie affirme qu'un ordre professionnel
concrétisé par une ¦ convention collec-
tive est dans l'intérêt de l'ensemble
de l'industrie horlogère, et constitue
un élément de stabilité , fondement né-cessaire d'une politique constructive.

( R éd . — Puisqu 'il n'a pas été possi-ble d adapter la convention horlogère
aux circonstances présen tes sans la dé-noncer , les pourparler s vont se pour-
suivre entre la F . H., Ebauches S. A.et l'Ubah. Ils porteron t notamment sur
les points suivants : assouplissement
de la réciprocité syndical e et suppres-
sion partielle du cloisonnement entre
les d if f é ren t s  secteurs de l'industrie
de la montre , libération du commerc e
des fourni ture s  étrang ères , tarifs , con-
trôle de la qualit é , etc. ; en un mot
sur tous les inconvénients du système
actuel qui constituent autant d' obsta-
cles sur la voie d' une adaptation de
l'industrie horlog ère. Nous en repar-
lerons.)


